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LA SESSION SPECIALE OUVRIRA LE 8
Plus de 50,000 tê- 
tes de bétail tuber­
culeux ont été a* 
battues dans Tou- 
est de Québec et 
Test de TOntario.

Chalet historique Le chef de la révolte au 
Pérou a pris la direction 

du gouvernement, hier soir

Ottawa, 28. — Aa aoûts de T.’.nné 
fiarale terminée le J1 mura dernier I 
et à I* auite de la campagne mené** i 
par le ministère fédéral de T\gri.ul-j 
ture pour éliminer la tuberculose danr I 
les troupeaux laitiers, le rouserne* J 
ment du Canada a payé tout près de 
$2.000.000 aux propriétaire!» de trou­
peaux laitiers dans Toue»t du Québer 
et dans Test de TOnlario. Sur 415.* 
702 bêtes examinées, 51007 durent é* 
tre détruites parce .ju'eile* étaient at
teintes de la tuberculose.

flurant la campagne Touevt de fa 
province de Québec avait et* divisé en 
«ept districts qui sont les suivants: 
Huntingdon avec les comtés Hun­
tingdon, Beauharnois «t ( hâteauguav ; 
une autre division de ifuntindgdon a- 
vec les comtés de St-Jean, Verehèrr* 
Chambly, Laprairle, Napiervllla, et u- i 
ne partie du comté de Ri'h«*l?eu; Mis- ( 
sisquoi avec les comtés de Misais- 
quoi. Iberville et Brome-; Rouville a- 
vec les comtés de Rouviile. Shefford. 
une partie de Sherbrooke et de Stan- 
stead; la division de Kotivilie avec 
les comtés de St-Hyacinthe, Hagnt. et 
des parties des comtés de Richmond 
avec Tlle de Montréal. l’isle Jésus | 
Title Perrot, lea comtés de Vaudrrui1 
et de Soulanges.

Le plus fort montant payé le fut 
dans la division de Huntingdon aver 
une somme de $537.t23.25 ; le suivant 
vn importance le fut dans la division 
de Missisquoi avec Dans
la première division 18.545 bétes fu- ' 
rent abattues et dans la deuxième 
: U*72.

Dans l’est de TOntario sur un to- 
|g 4!:>.:n:. un nombre de 118.:,17 

bêtes furent examinées et 5025 furent 
nhattaes. Tne somme totale de $172,1 
85$ fut payée dans cette division qui j 
comprenait, lea comtés de Preaeott, 
Mengarry, Russell, Stormont. Dundas j 
Grenville, et de* parties de Carleton 
Leeds et Frontenac.

Dana Pile du Prince Edouard sur 
24,182 bétes examinées 874 furent 
tuées et une nomme de $25.28S.T4 fut 
payée.

fjj*'
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(Prêtât Canadienne)
Lima. Pérou, 28 — Le lieutenant colonel Luia M San­

chez Cerro, le premier chef de la révolte au Pérou, a pris 
la direction du gouvernement à 8 45 hier soir, succédant 
ainsi à la Junta temporaire qui avait forcé le président 
Leguaia à se démettre lundi.

Le nouveau dictateur avait lancé le mouvement révolu­
tionnaire vendredi de la semaine dernière à Arequipa, 
mais une faction dirigée par le général Manuel Ponce 
avait établi un gouvernement ici lundi et demandé à San­
chez Cerro de prendre le ministère de la guerre. Cerro 
refusa et appuyé par son armée se rendit hier à Lima où 
il prit les rênes du gouvernement.

Sir George Perley annonce Touverture 
de la session spéciale pour le 8 septem­
bre.— Le programme n'est pas dévoilé

Ottawa, 28 — L' ouverture du parlement canadien aura lieu 
mardi, le 8 septembre, d après une déclaration officielle de Sir 
George Perley, premier ministre intérimaire, et Haut commis 
saire canadien à Londres, durant la guerre.

Le premier ministre intérimaire n a rien indiqué du program­
me qui sera soumis aux communes.

PRLS1DLNTS

Ottawa. 28 — Le nom de George Black, député conservateur 
du ^ ukon, continue a être mis de l avant pour la présidence de 
la chambre. 11 faudra aussi tout probablement choisir un président 
pour le sénat. Deux noms sont surtout mentionnés pour ce poste: 
I honorable sénateur Pierre Blondin. ancien député de C hamplain 

t et ministre dans le cabinet de Sir Robert Borden, et I honorable 
sénateur C. F1. Beaubien.

Dans le cabinet 
Bennett

L> chalet bien connu est celui de la famille Seymour à Aix-lcs-Bsina. La rei­
ne Victoria y a souvent prix le thé. Elle y s laissé d'intéreesanîx souve­
nirs. Il est devenu 1s propriété d'un directeur d’un hôtel qui Ta acquis 
pour en faire une annexe.

Art. Olivier plaide coupable 
à laccusation d’avoir volé 

une automobile à Rimouski
Le juge rendra sa sentence le 8 septem­
bre.-- Son compagnon, Lmilc Gagné, 
comparaîtra au sortir de l’hôpital.

L'HONORABLE BENNETT

Winnipeg, 28 — Le très honorable R. B. Bennett, premier mi­
nistre du Canada, est en route pour Ottaw-a prêt pour la session 
spéciale convoquée pour le 8 septembre afin de considérer les 
problèmes économiques du Canada Avant de quitter la ville, 
hier soir, le premier ministre a refusé de faire la moindre décla­
ration. préférant, dit-il attendre à son arrivé* à Ottawa.

La journée d hier du premier ministre a été très occupée 11 a 
assisté au congrès de l'Association Médicale Britannique et fut 
1 hôte d honneur à un banquet donné aux principaux citoyens 
de W mnipeg.

Répondant à l'adresse de bienvenue, le premier ministre de­
manda la coopération et le concours de tous. A cela tout gouver 
nement. quel qu il soit, a droit II s efforcera de remplir tous les 
devoirs de sa charge.

L'hon. Robert U KIR. ministre de . A« 
gncult ure.

CET fiCCÜ 
E

“Avec l'aide du Dieu tout-puissant, 
dit-il, je donnerai au pays un bon 
gouvernement ou je mourrai a la tâ­
che.'*

LE DIX-SEPTIEME CONGRES 
DES BONNES ROUTES VA SE 

TENIR DANS LA CAPITALE

Riviere du Loup. 28—Arthur Olivier 
de Trois-Rivières, accusé d'avoir volé 
l'auto de Mtre Perrault Caagrain, C.R 
et volé au magasin de M Fabien Rioux 
de Saint Fabien pour une valeur «le 
$15. le 3 août courant, vient de com­
paraître devant le juge Ant. Couillard 
L’accusé a plaidé coupable et a été 
envoyé en prison. la sentence du juge 
sera rendue le 8 septembre. Arthur O- 
livier sort de l’hôpital et Te%qalte 
de son compagnon passera ars|ijAt 
que *a santé htf permettre de vertii» 
de l’hôpital.

On se souvient encore que vendredi 
soir le 8 août dernier, à une traverse 
à niveau entre St-Fabien et Trois- 
Pistoles, la machine dan* laquelle se 
trouvaient Germairv- Allard Emile Ga­
gné et Arthur Olivier, tous de Trois 
Rivières, fut frappée par l’Océan Li­
mitée Allard fut tué in«tantanément. 
tandis que ses compagnons étaient 
blessés et transportés à l’hôpital de 
la Rivière du Loup. La machine dans 
laquelle ils se trouvaient lors de l'ac- 

«var» été volée à M Perrault 
Gasgrain de Rimouski

Un vaisseau 
coule en face 
de New-York

New-York. 2*—Se trompant *ur 
le sens des manoeuvres exécu- | 
téea le capitaine Estes du fréteur 
Neches, de la ligne Clyde-MaJ- 
lory, a sombré avec son vaisseau 
dans le port de New-York, au lar­
ge de Staten Island après que le 
navire fut venu en colliaion avec j 
une barge.

LE MEURTRE 
DE BOUCHER

L« coroner Prince ferme 
l'enquête en l'absence 
de preuves directes sur 
le meurtre.

Montréal, 28— Le coroner Lorenio 
Prince, devant le manque de preuves 
directe» concernant le cas de Henri 
Bouclier, alias Marseille, qui fut ré-, 
cemment victime d'un meurtre, ferma ' 
l'enquête avec un verdict de meurtre, 
causé par une ou plusieurs personnes | 
inconnues Aucun nouveau témoin ne f 
fut appelé au cours de la révision de j 
l'enquête

Le jury avait insisté pour que la 
police provinciale continuât aon en-J 
quête au sujet de cette ténébreuse af-1 
faire Cette requête a été suivie d’a- J 
près l'unique témoin présent, le dé­
tective Jargaille qui déclara “On a ' 
tout fait pour résoudre le mystère j 
mais rien encore ne semble devoir | 
hâter la solution de cette affaire. A 
l’heure actuelle noua ne possédons au­
cune nouvelle preuve, mais nous n'en 
continuerons pas moins jusqu'à ce que 
nous ayons fait toute la lumière sur 
ce cas.

Huit morts dans 
une bagarre

Mexico, 28 — D'après 
une dépêche adressée à 
l'Universal, et venant de 
Oaxaca, huit personnes 
trouvèrent la mort, et six 
autres furent blessées au 
cours d'une bataille san­
glante survenue cette se­
maine, entre des gens ha 
bitant Santa Etla et Mag­
dalena Apazce d'un côté, 
et des personnes de Asun- 
cio, et de Santo Domingo, 
de l'autre.

La dépêche ajoute que le 
gouvernement de Oaxaca 
a déclaré que la bataille a- 
vait eu lieu au sujet des li­
mites d’une ferme et que 
l'on s'était servi, pour ré­
gler le différend, de fusils, 
de revolvers, de matraques 
et de couteaux.

LE MINISTRE 
AMERICAIN

Sir Georges Perley est le 
premier à saluer Han­
ford MacNider, le nou­
veau ministre américain.

Les finances 
du Mexique

Msxico, 28— La dette nationale du 
Mexique, y rompn* «a dette agraire et 
'•a réclamation* des étrangers pour 
dommages caufés par la révolution, va 
faire l'objet d’un règlement basé »ur 
• a capadté de payement de la nation 
débitrice.

M Montes de Oca. aur qui reposent 
le* destinées financières du Mexique a 
publié une déclaration relative au rap­
port qu’il vient de soumettre au préai- j 
dtnt Rubio au eujet de l'accord «igné 
à Nrw-York le 25 juillet avec des fl 
nanciers internationaux

Ottawa, 28—Sir Georges Perley. le 
premier ministre suppléant en T’ab- 
sence de l’honorable R. B. Bennett, 
a été le premier à présenter ses hom­
mages à Hanford MacNider, le nou­
veau ministre américain à Ottawa 
Accompagné du Dr C. D. Skelton, sous- 
ministre des Affaires extérieures, il ren­
contra le représentant américain à son 
hôtel peu après l’arrivée en avion de 
Washington, de M. MacNider. Après 
avoir salué le ministre américain Sir 
George exprima son regret de ce que 
l'honorable Bennett ne fut pas pré­
sent mais II ajouta que le premier 
ministre allait être de retour à la fiti 
de la semaine.

Chasseurs de 
vipères

Schewerin. Allemagne. 28. -- L**
frères Hinx, de Koslin, qui sont de 
leur métier chasseurs Cj vipère*, ont 

quatre jour», fué 577 Je c** iepti-
W».

Prochaine session 
de la S.D.N.

Paris, 28 — Le Conseil de la Socié­
té des Nations siégera seulement les 
8 et 9 septembre au matin. D’autre 
part la conférence européenne aiégera 
le 8 après-midi et éventuellement le 9 
après-midi.

La plupart de* Etats eurepéens ont 
répondu favorablement à Tinvitat on de 
la France à la Conférence européenne 
Un grand nombre de ministres des af­
faires étrangères ont fait savoir qu ils 
y assisteraient personnellement.

Les représentants 
de toutes les pro­
vinces y participe­
ront.-- Historique 
de ces congrès. 
Ce qu’ils ont donné

Montréal, 28.— L* 17e congrès an- 
1 nue! de l’Association Canadienne dis 

Bonne Route* aura lieu à Québec, 
dans les édifices de la Législature, les 
18, 17 et 18 septembre prochain. Con.- 
mc par les années passées, toutes i s 
provinces canadiennes y seront ofG 
ciellemtnt représentée* par des dé.é- 
gué.s, et les provinces de l’est y au­
ront des délégués des associations ♦ t 
clubs d'automobilistes.

Comme nous l’avons déjà annonc.
, Terre-Neuve fait maintenant partie cru 
I Congrès et deux délégués spéciaux ou 
gouvernement assisteront aux délité 
rations et prendront part aux discus­
sions, le mois prochain*

On compte également sur la présen­
ce d* nombreux délégués étrangers 
au congrès de Washington, qui se reu 
dront à Québec, avant d’aller prendre 
part aux délibérations, dans la capi­
tale américaine. I>a présence de p.u 
sieurs représentants de TAng!etene 
et d* la Franc* est assurée. C’est d - 

j re que l'importance de cette prochai­
ne réunion dépasse encore celle des 
années dernières.

Ls seise congrès précédents ont été 
tenus sous les auspices de TAsso- 

I ciation Canadienne des Bonnes Routes 
aux dates et aux endroits suivants.

1 du 18 au 23 mai. 1914, en TAréna à 
Montréal ; du 22 au 28 mars. 1915 
en la Salle des Conventions, à Toron­
to ; du 6 au 18 mars, 1918, au Tare 

; Sohmer, à Montréal; du 10 au 14 A- 
vril, 1917, au Parc Lansdowne, à Ot­
tawa. du 7 au 10 mais, 1918, au Royal 
Connaught, a Hamilton; du 20 au 22 
mai, 1919, dans les édifices de la Lé­
gislature. à Québec ; du 1er au 3 
juin, 1920, au Royal Alexandra à 
Winnipeg; du 10 au 12 mai, 1921, ei. 
l'Ecole Technique* à Halifax ; du 12 
au 15 juin 1922, en l’hôtel Empres 
m Victoria ; du 11 au 14 juin, 1923, au 
Royal Connaught, à Hamilton ; du 21 
au 27 juin, 1924. en l’hôtel Algonquin 
à Saint-André sur mer ; du 22 au 14 
septembre. 1925, au Château Fronte­
nac. à Quebec ; du 28 au 30 septembre 
1928, en l'hôtel MacDonald, à Edmon­
ton ; du 27 au 29 septembre. 1927, en 
l’hôtel Clinton, à Niagara Falls ; du 
25 au 27 septembre, 1928, en Thôt ! 
Saskatchewan, à Régina, et, du 17 aj 
19 septembre. Tan dernier, en Th«>- 
tel Bearh G rove Inn. à Charlottetown

Le» ancien» présidents de Tasso 
dation »ont : MM. t’. H, Danduranl 
Montréal, 1914—1915; W A. McLean 
Toronto. 1915—1918; B. Michaud. Qu- 
bec. 1918—1917; J. A. Duchatel d- 
Montrouge. Outretnont, 1917—1918. 
S. L. Squirt. Tcronto. 1918-1920 ; A 
E. Foreman. Winnipeg. 1920 ; Le Dr 
E M Désauln ers. Québec. 1928—19- 
21 ; Thon. S. J Latta. Régina. 1921— 
1922 ; Thon. J. L Perron. Québec 
1923—1925 ; Russell T Kelley. Ha 
milton. 1923—1924. Thon. J. J
Veniot, Fredericton, 1924—1925 ;

L’hon W R. Cltbb W nnipeg. 1925, 
1928; Thon Geo. S. H**nr*, Toronto 
1928 1927, L’hon P. U. Black, Ha »•

Ottawa. 28. — L’ouverture officiel­
le du parlement se fera a midi, le 8 
septembre, maia les cérémonies prin­
cipales d'ouverture n'auront lieu qu'a 
trois heures de Taprès-midi.

Ceci permettra aux communes de ee 
mettre immédiatement a la tâche, 

i Comme il l'agit d’une session spéciale, 
j les formalités d'ouverture ne seront 
pas les même* qu’â une session régu- 

! hère.
i On attend de bonne heure â Otta­
wa. Inndi • wn^tembre. t«ns les
député» élus Ils ont été notifiés, hier 

, soir, par le greffier des communes d’é- 
tre à Ottawa â 9 30 du matin, de fa­
çon » pouvoir prêter serment. Comme 

j le* problèmes â diecuter sont très 
importants, on «’attend à ce que toj* 

Cette session du mois prochain se 
terminera probablement après deux ee. 
maines ce qui permettra au premier 
ministre Bennett et aux autres repré- 
sntants choisi* par M Bennett, pro­
bablement Thon. Hugh Guthrie. mi­
nistre de la Justice, Thon. H. H. Ste. 
vans, ministre du commerce et l’hon. 
Maurice Dupré, solliciteur général, 
d’assieter â la conférence impér.ale.

La moisson est presque terminée et le 
battage est déjà avancé. De fortes quan­
tités de blé nouveau sur le marché.

Ottawa, 28. — L’achevement rapide 
de la récolte, un battage considerable 
de blé de haute qualité et de fortes 
pluies aidant les blés tardif» dans plu­
sieurs diatricts se sont combiné* pour 
rendre les rapports télégraphiques sur 
la récolte dans l'ouest beaucoup 
plus optimiste». Le rapport publié 
hier, par le Bureau d<** Statistiques 
du Dominion dit que le blé est dé^a 
offert *ur le marché en quantités con­
sidérables. beaucoup plus tôt que Tan 
dernier. La température est demeurée 
bien au-deseus du degré de congela­
tion et le Dominion Rust Research 
Laboratory â Winnipeg télégraphie 
que la situation au sujet de la rouille 
est stationnaire depuis le dernier rap­
port.

La fin de la *ai*on n’a pas été aussi 
favorable au Manitoba que dans les

fax, 1927-1928; Thon. O. L- McParaon 
Régina, 1923-1929, et Je président ac­
tuel «s< Thon. D. A. Stewart.

Depuis 1922, Taseociatirn a tenu des 
conférences interprovinciales aux en­
droits suivants: Montr*»!, 19 octobre 
1922; Québec, le 20 octuor-. 1922; Ot 
fcawa, le 9 avril, 1923; Québec, > U» 
octobre. 1923; Winnipeg, le 3 détem 
bre, 1923; Saint-André sur Mer. le 28 
juin, 1924; Toronto, le 25 novembre. 
1924; Ottawa, le 9 décembre 1925; 
Ottawa, le 25 janvier. 1927; Q lébee. 
le 24 janvier, 1928; Ottawa, le 7 mai 
1929, et Toronto, le 24 iuin 1930.

plusieurs assemblées du Comité 
des Recherche* et des disert comités 
de la Conférence Interprovircial ' net 
Bonnes Routes sont tenues au cours 
de chaque année.

Lor* du congrès du mcis prochain, 
le» quartiers généraux seront au Cha 
teau Frontenac où les ôiié/ué* et es 
visiteurs a’enrég «treront a»ant d'en 
trer dans la salla du congrès, sise 
en la Grande Salle de Bol de l’hôtel. 
Lea déléfalt s« t
donnant aux porteurs t *u» le» droit» 
accordés aux congressist •». De» net 
gnes spéciales seront d.*tr Sué*»» eux 
membre» de TAseooiatioo Canadienne 
de» Bonnes Routes.

Tou* le» délégués jn* le loisir dA 
prendre part â la d « j*» on, suivant 
es discourt ou eonférencer.

Les délégués qui, une fsi* .'e Con­
grès terminé, désireront vie lier le 
camp de Valcartier devront donner 
lesir nom au Bureau J’Fnréf «trement 
Si leur nombre est assrx considé.-ab’e. 
la visite se fera le ven Iredi matin, a 
10 heures.

deux autres provinces d« l'ouest; en 
sorte que les premières prévisions de 
très forts rndement» n’ont pas été 
maintenue*. “Le rendement moyen se­
ra cependant plus haut qu’en Saskat­
chewan et au en Alberta, les récolte» 
étant plu» uniformément bonne* par 
toute la province. L’humidité et la 
rouille cont.nuent de diminuer le r*n 
dement des blés d'automne. Les pâtu­
rage» et les terres qui doivent être la­
bourés ont un grand besoin de pluie. 
La récolte est pratiquement finie et 1* 
battage ee poursuit activement par un 
tempi sec.

“En Saskatchewan la récolta e*t 
presque terminée et le battage est 

Commencé. La température pour la ré­
volte n'a pas été aussi favorable qu'au 
Manitoba, mais le» averses ont été les 
bienvenues pour le profit qu’en ont re- 

itiré les grains d’automne.
I “En Alberta 50 pour cent du blé eet 

coupé dan» > sud. 80 pour c 
’e centre et la récolte se poursuit 
dan» la région de la Rivière â la Paix, 

i De bonne» pluies ont fortement amélio- 
j ré la situation des bestiaux.

Les pâturages ont été remis en état 
et une nouvelle poueee d'herbe e«t 
-ommencée. ï*e» promesses de forts 
rendements dans le nord et l'ouest se 
('ontinuent, tandis que les régions 
du »ud-e«t et du centre auront de* ré. 
-'olte* légères de blé de bonne quali­
té.”

Le général Heye 
démissionne

Berlin. 28— Le général Wilhelm H*ye, 
commandant de la Reichswehr, a donné 
•a déniMajon qui comptera â partir du 
1er novembre; son successeur n'a pas 
encore été cholai.

Le général Heye. qui e*t venu aux 
Etato-Unia en 1927, a surrédé au géné­
ral von Seeckt en 1928. Ce dernier a- 
vait donné *a démission à la auite de 
cr tiques concernant l'autorisation don 
née aux fils de Tex kaiser d'aesister aux 
manoeuvre* militaires.

A propo* de la démiasion du général 
Heye, le bruit a couru qu’elle **t mo 

| tirée par un groupe polit:que de T*r 
■née opposé à se* idées libérale»; c* 
bruit a cependant été démenti au mmis- 

i tère de la défense.
Son successeur sera probablement le 

| général baron Curt von Hammemtein- 
I Equord, qui est l’un des chef* de *er- 

vue» du ministère de la défense*

Elles manifesteront le 
mécontentement du par­
ti dans le choix de mem­
bres inexpérimentés 
pour le cabinet.

Londres, 23.— l/es résolutions pré­
sentée* a la conférence du parti .ia 
vailliste en septembre exprimeront .4 
désapprobation du choix de membre» 
ians le cabinet travailliste qui ne sont 
pas qualifiés par la durée et la quali 
té de leur service pour mériter la 
confiance du parti 

Une autre résolution stipule que la 
représentation dans le cabinet tra­
vailliste soit le choix de l’exécutif 
national et du parti travailliste par­
lementaire conjointement. Une autro 
soulignera que la donation des titre» 
est contraire aux principes du parti 
travailliste et qu» le seul honneur 
que le» membre* devront accepter 
sera l’Ordre du Mérite

VICTIMES DF. 
L’AVIATION

Quatre aviateurs trou­
vent la mort lorsque leur 
aéroplane s’effondre a 
Courcelie-les-Monts.

1 Dijon, France. 28.— Un pilot», deux 
• ous-off ciers et l'opérateur du »*n* 
fil, faisant pertir de l'équipage d’un 
avion militaire, ont trouvé la mort, au 
cours de ta journéa d'hier, à la suite 

j d'un accident lonque leur appareil 
Veffonda sur le sol prè* de CorcaLe* 
les Monts, à quelques milles d’ici.

Deux autres membres de l'équipe 
réussirent cependant à se sauver en 
sautant au moyen d'un parachute. !•« 
«'en tirèrent avec quelques blessure* 
légères.

Ces perte* de vie portent le nombre 
des aviateur* qui se sont fait tuer en 

(France depuis ces dernières heure* 
a dix. Avant-h*er soir .au cours de 

| manoeuvre» militaires, «n aviateur» 
appartenant à l'armée se sont tue» 
orsqu’ils atterr.rent en haut de (ha 
'mes, près de Chartres.

Des rumeurs dans les milieux poli- ■ 
tique* veulent que le tarif de repré­
sailles imposé en mai par le gouverne- i 
ment libéral soit rappelé et qu un au­
tre tarif soit mis en vigueur. ( e tarif 
de représailles n'atteint le* Etats- 
Unis que dans seize items sur un to­
tal de 1T0O. Aucune déclaration n'a 
été faite par le gouvernement, mai* 
on croit que ses projets tarifaires 
n'ont pas encor» été arrêtés.

UN AVIATEUR 
BRULE A MORT

Un aviateur touche le sol 
avec son aéroplane en 
voulant faire un tour 
d'adresse et l'avion 
prend feu.

Curtis.*.Reynolds A r Fort, Chica­
go, 23. — L'aviateur de n ar.r.e de A- 
labama, J. F. De Shszo, a trouvé la 
mort, et un spectateur dont on ignore 
encore le nom a .‘té h.»*s*e grave­
ment, hier, quand Tavion de combat 
de De Shazo s’e'.’fondr.i â qucljue* 
pas seulement de Taéro.iromo.

L’accident eut lieu a i moment mê­
me ou 17 avion» de la marine ve­
naient de doubler le dernier pylon 
dan* une course de oO milles. De Sha­
zo, qui volait, à ce ■ ornent, a 100 
pieds du sol, voulut faire ur tour d'a­
dresse, maie il toucha terre plus tôt 
qu’il n'avait prévu et son appareil 
prit feu.

Plusieurs des spectateurs qui re 
gardaient évoluer Taér'in.an* de De 
Shazo durent leur vie â la promptitu­
de avec laquelle ils se sauvèrent de j 
l’endroit oO allait atterrir l’aviateur. 
OJul-ei fut brûlé â mor*, après êti* 
arrivé troisième dans ta couree.

La population 
de New-York

Washington, 25.— D'après les der­
niers chiffre» du bureau du recrute 
ment, «a population de la ville de New 
York est de 6.981.927 habitants, soit 
une augmentation de 1.361,879 habi­
tants sur le recensement de 1920

!j» population de l'Etat de New York 
e«t de 12.619 503 habitants.

I^i population de la ville de New 
York se subdivise de la manière sut 
vante :

Brooklyn : 2 804.549 en augmenta­
tion de 586.193

Manhattan 1.872.145 en diminu­
tion de 411.958

Queens : 1.079.357 en gaumentation 
de 810.815.

Bronx 1.266.506 en augmentation 
de 534.390

Richmond : 159.370 en augmenta­
tion de 42.839.

Témoin récalcitrant
New-York, 28.— M. Thomas T. Torn 

maney, l’an des principaux témoir» 
de l’affaire Kwald a encore refusé 
de répondr* au grand jury. Aussi, M. 
Tuttle, attorney des Etat» Unis, a l 
il immédiatement demandé que Ton 
maney soit puni pour manquer de res­
pect à la magistrature.

Ayant fait comparaître le témoin 
récalcitrant devant le juge Adler, M 
Tuttle a déclaré qu'il demandait un» 
peine pour manque de respect et au 
grand jury et au tribunal.

“Nous ne faisons qu’aller et venu 
de la salle du jury à celle du tribunal 
pour essayer d’obtenir une déposition 
a dit M Tuttle. La farce n'a qu'as- 
eez duré”.

I-* juge Adler rendra sa décision ce 
matin à 11 heures-

L'Australie ne ré­
pudiera pas l’ac­
cord signé à la con­
férence des pre­
miers ministres.

Preeea Ganadiennel 
Sydney. Austra e, 18. — Le gou« 

vernement du Commonwealth n'a nul­
lement 'intention de répudier Tac- 

»rd econm qu* gné i la conféren­
ce de* premiers m m - .c/. a déT.aré 
h er ,e prex **r r\ n.»\re mtérima’ra 
J E Fenton, qui **t i«* m'ni*tra du 
Commerce dan» le cabLv.t. M. Fenton 
a ajoute que la répudi«trun <I# eot ac­
cord et la faillit* le TAuetrelia à 
rencontrer se* obligations extérieurea

«
economique et financier de TAustra- 
!i* et pourraient jeter a.i moins un 
million de personnes sur le pavé.

Ge» remarques de ‘honorable Fen­
ton «ont une réponse aux opinion! 
exprim*#** * a conférence terur. h *r, 
par le parti ouvrier djo Nouvelle» 
(.aile? du Sud et qui ne s «st pas lai»- 
*é émouvoir par l’expert Gnaneier an- 
gla * Sir Otto Niermayer, de la Ban­
que d Ang'eterre Celui-ri ivait dit qu#

s
e pays et que la population éMit in» 

capable de le supporter. Sir Otto a- 
vait aussi ajouté que >4 production 
auetralienne par individu était infé­
rieure â celle de tou ** autre nat.nn 
civil - r et qu'e’le était comme le ro- 
f et du travail de Toavrier australien. 
C’est pourquoi â la can#ért-ce au 
parti ouvrier on a proposé que le gou« 
vernement répudie les recommanda­
tions fa te* par Sir OU > e* par ’a con­
fer. *■ le* Premiers mir stre».

VICTIMES 
DES GAZ

Vingt-trois personnes
dont treize pompiers 
sont asphyxiées. Quel­
ques-unes sont dans un 
état critique.

Denver, Colorado. 28— Vingt-trois 
personne» dont M pompiers ont été 
suffoquées par du gaz de chlorine, aa 
ccurs de la journée d’hier quand une 
prise d'air survenue à une valve de 
réservoir permit a une fumée âcre 
de l't pied* do hauteur de se répandre 
sur le terrain de la Denver Fireclay 
Company. Trois des victimes quittè­
rent l’hôpital après y avoir subi un 
examen médical, maia les autrea ma­
lades sont dans un état critique.

W irek. Sibérie .28. — Yir.g* quatre 
m.neurs ont été enseveli» dans un# 
mme de charbon à la suite d’une se­
cousse sismique. On croit que quinze 
d’entre eux ont été mstur.taué
ment.

nEIIUT IIIRKOULIKR

Servie* Keating A Mh> Ha*
10.80 heure* a.m I>* marché est ir­

régulier à l’ouverture r* matir à Mont­
réal et New-York.

A MONTREAL

Brazilian a fa t 31*4 et 31\ 7 Nia 
kel, 23V» et UV» . Montréal Power, 
56 et 55\ Québec Power, 53'C et 
53 ; Power Corporation 66V».

A NEW-YORK
Radio a - arqué 411* *t 40*4 f U, 

S. Steel, ITO’y et 170 ; Vanadium, 
82V» et 81V» ; Radia Keith. 35H ; 
American < an. 45 . American Porwiga 
Power, 76»» et 76\.

Le temps qu'il fera
Beau et ehavd. Orages électr iu*a

îprobahlas. * É ’
r *

la

i
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Sir John <*tait là au**i au printemps précédent, alors que Quayne 
avait commencé d’aimer Iris et de lui dire Et, tout en écoutant 
la voix du vieillard, elle *e souvenait mieux encore de la voix de 
Tautre de la voix jeune et vibrante qui savait si bien parler, 
d amour

Ce soir la. le vieux courtisan de Lady harnby lui-meme avait 
fait défaut et les deux femmes étaient livrées à elles mêmes

Iris avait fui le regard aigu de sa tante, qui. à certaines heures, 
lui était insupportable, et elle était venue rêver sur la terrasse.

Elle revivait les premières heures enivrantes de son jeune a 
mour. Elle croyait revoir la lune d’avril jetant sur la mer sa lu- ; 
mineuse nappe d’argent et elle réentendait, par-dessus le bruit des 
vagues déferlantes, la voix ardente et passionnée qui lavait con-:

quise. i j'-x
Mais avril était loin, septembre, encore superbe et déjà mé­

lancolique, annonçait l’automne et. entre le printemps et l autom-i 
ne. Iris avait brisé sa vie.

De l’endroit où elle s’était assise, elle pouvait voir le toit rouge j 
de la maison de Norman Quayne qui piquait une lueur à travers^ 
les arbres.

Derrière elle, dans le cercle lumineux tracé par 1 une des lam 
pes du salon. Lady Farnby paraissait plus vieille et plus fée ( a- 
rabosse que jamais. Elle feignait de lire, mais le livre était près 
d’échapper de ses mains et sa tête somnolente dodelinait de 
droite et de gauche sur le dossier de sa bergère. !

Iris jeta un coup d'oeil sur elle, hésita, puis, cédant à elle 
ne savait quelle mystérieuse impulsion, elle descendit les quel- I 
ques marches de la terrassa et s'enfonça résolument dans 1 om ’ 
bre parfumée de la nuit Inconsciemment, elle se dirigeait vers 
la maison de Norman Quayne. #

Les deux propriétés, celle de Quayne et celle de sa tante, n é-j 
taient séparées par aucune barrière; leurs bois se confondaient, 
depuis ries temps reculés, établissant que les propriétaires res 
pectifs avaient toujours entretenu des relations courtoises

( était seulement sifr le plan du cadastre qu on voyait courir 
une li^ne légère déterminant les frontières de chaque domaine.

Iris 'avait pris le sentier autrefois si familier. Le sol était sec 
et. sous ses pieds légèrement chaussés, les feuilles et les brindilles 
craquaient, élevant sous ses pas un murmure mélancolique. Quand 
elle quitta le bois, se retrouvant, sous la clarté lunaire, face à la 
maison, elle s’arrêta F lie prenait conscience, maintenant, de » 
son audace Mais elle se rassura en constatant que toutes les fe 
nêtres étaient fermées; la maison était bien vraiment inhabitée

Pourtant, regardant mieux, elle vit une lueur briller à travers 
l’une des fenêtres des cuisines Sans doute, le gardien faisant sa 
ronde avant de mettre les verrous pour la nuit.

f ile soupira en pensant aux jours heureux où la maison entière 
s'illuminait pour lui souhaiter la bienvenue

Machinalement, elle gravit quelques marches et se trouva sur 
la terrasse qui. de meme qu a 1 arnby, dominait la mer. F.Ile s é- 
mut de l’air d’abandon, de 1.» tristesse de ce lieu si hospitalier 
quelques mois plustôt et si gai

Des chaises étaient restées là quelques unes, renversées par 
le vent, pointaient leurs quatre pieds vers le ciel. Le carrelage, 
mal nettoyé, n'avait pas été balayé depuis longtemps, et les feuil­
les sè< hes, toutes déchiquetées, s amoncelaient en petits tas ras- 
aemblés par le vent au pied de la balustrade.

Iris s’avança de quelques pas pour jeter un regard sur la mer 
Celle ià. du moins, n avait pas changé. I ranquille et calme, elle 
se reposait entre deux marées frémissantes

L.e souvenir du passé défunt tomba sur son coeur comme un 
suaire Comment se pouvait-il que le grand amour ardent et^sm- 
cère dont elle retrouvait ici I écho fût mort à jamais) Norman 
l'avait aimée de cela elle était sûre du moins, elle en avait été 
sûre à cette époque Mais soudain. Norman Quayne était parti . 
sans rien dire, sans demander sa main

Alors, elle avait tenté de l’oublier et s’était jetée dans le tour­
billon mondain de la saison de I ondres Quand elle avait reparu 
en juin, il l’avait traitée simplement en amie, et c est pourquoi, 
n’espérant plus en lui. elle s était fiancée à Jack NX yndarn

Avec un frisson qui la glaça toute, elle revécut cette brûlante I 
journée tie juillet où il était venu la voir chez sa tante au square, 
Romnev pour lui demander si elle consentirait à devenir sa fem- | 
me F Ile se remémora la force de ce court bonheur, acheté au 
prix d’un mensonge et puis la fin tragique de Jack la fureur 
méprisante de Quayne et sa fuite

Le silence nocturne l’enveloppait, lourd d évocation», et elle 
sentait en elle une détresse infime.

Elle resta là. perdant la notion du temps, absorbée dans ses 
pensées, jusqu'au moment où des pas résonnèrent sur le pavé, 
cassant brusquement le silence ..

Elle se retourna et tressaillit.
—Vous! s’écria t-elle, frémissante
I t presque tout rie suite, honteuse d être là. elle essaya d ex 

pliquer sa présence:
srtie sans but je ne pensais pas vous trouver là . 
ruitant assez naturel de me trouver dans ma pro- 
répliqua froidement Quayne. s avançant de quel .

ft rond* Mèreururiu Ifâcrc MI# Rachaila Mongra-a est <U ra-
tour 4'unt promenade da quelques

M » n, Bcr«.rd, Euti L.nl, ou #1U ,
Su!.n*#. r.tit p.tscnt un. v.c.n- vitju N,w.york. Bridgeport. W»Ur- 

» d. «u.n.. jour, on ck.«U « N,„
rrT' 4 M*nrk'‘t,,• *' M.:« G.rtrud. Ourtciii. „t d. «•

Lowr Mass. .... tour d un* promenade ches des pa-
M’îm Suzanne et Louise Lambert,! bU â chieoutimï. 

so u <U retour d une /scanda de due * M1# Em ,nne Je Mont-
que» jour* chez d»i .arents à Q*é* j , «tt #n promena it pour quelques

: jours chez des parents et amiesM ne Nf ée Umbert a passe que - M 0#€#r à ^ ^ 4#ux
ques jours en eli te coez de# pareuts | Mllt# M„u #t rior#nc#

de Lotbimere étalant en eiaita en 
f.n de •»ema ne chez M. Klav.en Jac-

a fit Boniface '.a tams "t dernière.
M. et Mme Arthur Lavergne. < nt ) 

fait une courte promenade à Trois- 
Rivières.

ques.
M André Hamel et Mlle Laure Vau-

U. (tu d. M tour CU*nr. •••* <»••«. 4.. But! \ it, étaiMt .n t:- 
i» «tour d’un. «VUM <1 un ..o. t ^ rw,mnl,nt M
chez des parents * Lac M-Joseph. I Flavian Ja

Mme Ferdinand H x^e, 
traitement pour quelques

est
se rn u * n«s

sous
à

ques.
MM l 

lines, M
Jaeqje* et Gérard Gé- 
Kdna Laquerre, Al.ce

t d" T- ;• -, ' • • .t R .. J.rqjc t « Mfé Lu-
M Jr.n Un» M. P. d« _s^nt JU;,nton ont rM(1

pre

-1 riais s
-Il rst p< 
maison.

qurs pas
A me­ure

crûment sur 
Le regard

qu i! avançait, les rayons lunaires tombaient plu» | 
ta silhouette élancée.
d’iris t arrêta sur lui avec une sorte d avidité. Elle 

cherchait fébrilement en lui les changements que ces derniers mois 
axaient pu produire.

Ces hangements n'étaient que trop réels. I e visage énergique 
était amaigri. les yeux gris . d un gris un peu étrange dans le 
cadre de leurs sourcils noir» .avaient une expression de dureté, 
et la bouche avait pris un pli d'amertume. Çà et là. Iris décou ’ 
vrait une expression nouvelle et décevante

Elle détourna son regard, ces changements lui faisaient mal 
——•Je croyais . on ni avait dit commença t elle la voix trem­

blante. que vous éti-z à 1 étranger.
—J ai voyagé, en effet, mais je suis de retour à Londres de 

puis hier
La nécessité de prendre ici quelques papiers m avant amené 

ce soir, j’ai été surpris de voir quelqu’un sur la terrasse; j ai voulu , 
aavoir qui était ce visiteur nocturne Voilà pourquoi je suis de 
vant vous

11 s’exprimait avec une indifférence voulue qui mettait une 
barrière entre eux et effaçait résolument le passé .

—Et .. vous repartez)
—Demain matin à l’aube Mais je ne veux pas vous imposer 

plus longtemps ma présence, ajouta-t-il en s inclinant légèrement 
ment.

Il « était détourné, ce disant, et reprenait le chemin de la maison 
bit le regarda tout d abord sans rien dire
Ce fut seulement quand il fut près de refermer la porte sur lui 

qu'elle l’appela?
—Norman 1
Le ton dont elle avait prononcé ce simple nom marquait un 

appel à la fois impératif ei désespéré
Il s'arrêta et se détourna, mais ne fit que quelques pas. de fa 

çon que la distance restât assez grande entre eux
__ Vous désirez quelque chose) demanda-t-il froidement.
—Oui, je désire avoir une explication avec vous, dit elle, la 

Voix tremblante. Et, résolument, elle fit les quelques pas qu’il se 
Refusait à faire. I

—Norman, dit-elle, est-il nécessaire que vous soyez si cruel) 
—Cruel, moi) C’est moi qui suis cruel)
Il eut un rire bref et amer:
__Que direz-vou». en ce cas. d'une femme qui se joue de deux

gommes.
•uhrrajl

Sta Gentviave d« Bstiécan, était d« 
psiffcze lei 1s semaine aernièrt.

M. et Mme J'ierre Jzcque* et leur 
fami'la, s.nzi que M. ■: Juiittie Si­
mard sont allés s St*-Arn« d« Beau­
pré, la semaine dern.tre.

MM J. A. Bernier. *t J P Emile 
Dassureau.t. einsl que M. J- C. Bé;- 
que sont allés à <éuévr: en fin de 
semaint.

MM. et Mêlâmes K nélée Roy, J. 
A. Nicole, Ktienne Lefi'vre, Mme Né- 
rée Lambert «t M. Annan! Nicole 
sont ailés a quàbec !<* itniaine der­
nière.

M- et Mme Kugène Caron, ainsi 
que Mme J. A. Leblanc sont a'îé» a 
Trois-Rivières, ces jours derniers.

M. M Mme J. C- Dwauséjoar pus­
sent une vacenct d’une semaine cher 
de* parents a Montréal.

M. Emile Landry, de Montréal, est 
en visite chez des parent.) |»our une 
semaine.

Mme Jos. I^eroure, ainsi que M. 
Müfrid Lecours. et M Madeleine 
Lecours sont allée au Cap de la Ma­
deleine .assister aux funéra lîes d’un 
parent.

V!. Lucien fhamhtrland. de Mont­
réal, est en vacance pr r une semai­
ne chez sa mère Mme W. ('hamber-

aus. Soeur Ste Jaoqueuse
Mlle Gertrude Généreux, de St*

Guillaume pæae quelques jours à Ste 
Monique l’invitée de Mils LueiUe 
Proulx.

M -et Mme grneet Proulx. Robert» 
et Thérèse Proui*. M .e Vale ten jg m r m ♦ i
Martel. Madeleine Carter, tou» de z Nico’et «..J r *r * **

Troii-Rivi*«i. j LL dLL,;"' Tr° * ^
MM. M Mm« I«né, C. Milst. tt | M. M Mm. niüt^ Cootu, 

-Neator Provencher, sont allé# aux I eu la douleur de perdre eu 
Trois Rivières, dernièiemeut rendre Agé de S aemainei *

viaits s leor soeur. Mme D. tra 
nier, denfeureuaement malade •« ^ 
est morte par la suite. *

M. et Mme A. Durai et leurs f \ 
ta» Milas Provencher. de m,,.., *

M

lllauciuialNe
a». r._.j

La petite Elsie: 
dre ni fard.

Ste-Marie Hlandford

l

jour* a Ste Flora la vemaine derniè­
re «?

M. P. Normandeau, est de retour
d’un voyage de quelques semaine* 
à La Tuque.

M. et Mme AHde Piehette et laur 
famille sont de retour d'une courte 
vacance passée ches des parents a
St Barnabé-

M. Dan. Gaudet, Jr. de Hartford.
Conn était en riait* chez «es parents 
a semaine dernière.

Mlle Héiene Tremblay passe quel­
ques jours tn vacance h»-* des amies feu. le à .âge de 64 ans. 
a Toronto. Ont. —* Albert Bellefeuilîe, epoux d*

M et Mme î. A. Taché, de Québec L*uza Goudreau. qui vivait ici
ont passé la fin de semaine chez des depu.s près de quarante ans, était un 
amis à <;rand’Mère. homme de qui on no /tu*, dire que du

_____ - | bien, ausei était-il estimé de tous.
• ! M. Bellefeuilîe laia»e dans le deuil

outre son épouse Mme Lauza Gou-

Dites-moi maman, ce que vous êtes en réalité sans pou*

FEE’ M B&LLKi tT!LLE

Vendredi le 16 août, est décédé a-

Ste Gertrude.

SYMPATHIES:

M. le curé J. V. Desptns, de Ste- 
Marie, Rvde Sr St-Irénée de la Tour 
des Martyrs, St-Célestin, M Lucien 
Dubois, Getitilly, MM. et Mmes Louis

près une courte malad e de quelques Baribeau. Gsntilly, IXsn.s Larlvière
heure» seulement, M. Albert Belle-

St-Sylvère
Le Frère Wenceslas, de l'Ecole du 
a '. Coeur de Donacona était en

dreau, 13 enfants, dont 8 garçons et 
5 filles: MM. Ernsat et Henri de 
Montréal, Wilfrid et èrmana dee E.- 
l’nis, Emile de Grand’Mère, Alcide,

.... rhtz M rh.l.p?» F. Géîin'.. et *<>*•' <!• S^M.rle, «, (.:•
les: Mme Orner Beautnier, nee Cca: 
h nsi que Mme Andréz Houle, née Ju-

Hector Gélinas mardiM. e4 Mme
dernier.

M. Philippe E. Gélinas et sa famil- 
le. Marie Rose. Antoinette. Cécile 
Benoîte et Ang^ie, M»*e Camülia Gé­
linas éta ent de pa^^a^e a Ste-Anne 
de Beaupré, lundi dernier.

Mlle Marie Flore ’hainé. passe 
quoique* jours aux Trois-Rivières, 
chex M. Irénée Chaîné.

Etaient en v.site enuz M. et Mme 
Ad. ard Lamy, mercredi dernier, M. 
et Mme Ido a Riendei i et leuiv en­
fants Rémi et Fernand de Montréal, 
Mme Lucien Ijamy et ses enfants 

Georges, Cécile, l/oui», d’Yamachiche.
Mm* Veuve Egild.» Lamy. M. Ar- 

sène Lamy, étaient de passage à Ni- 
colet la scemaine dernière

M. A. Létourneau, de Lévis était 
1 pesoage chez M. Philippe E. Géli­
nas.

M et Mme George» Boisvert et

a, de GentUly, Mlles Rosée, Feu- 
rette, Aline, de Ste-Marie

Ses beaux-fils et belle» filles, M W

Henri Dubord, Ludger Pépin, L. La- 
bonté Donat Bellefeuilîe, W’. Sou'ard 
M. Martel. Mme Vve Labonti.

Nos sympathies a la famille éprou­
vée.

La famillo Al'bert Bellefeuilîe re­
mercia se* parents et amis qui ont 
pris part à sa dosleur.

Ste-.Monique
M. et Mme W. Jutraj, de L» Visita­

tion en visite chez M. A. René-
M. Antonio Descoteaux, en voyage 

aux Trois-Rivières et St-Maurice.
M. et Mme J. F. Descoteaux, MM. 

Antonio et Laurier Jiscoteaux. sont 
allés rendre visite à la Rvde Soeur

fnd Oherette de Ste-Mcrie. M. Orner Nabelle du Divin Coeur, chez les SS. 
Beaumier, M. A. Houle de Gentüly. j de l’Assomption de N.colet.
Mme Ernest Bellefeuiile de Montréal M. et Mme A D«*cotenuxf M.le Ma

ne, Mmre Wilfrid et Arman J Belle- 
feuille des Etats-Unis.

Ses petits-enfants, André, Ubald 
Jean-Paul. Madeleine, Lauren*- Belle- 
feuille de Montréal, Thérèse. Yvette 
et Clément Bellefeuilîe des Etats-U­
nis, Guy Houle et Gérard Charetto de 
Gentilly.

Se« frère# MM. Gédéon et Alfrid 
Bellefeuilîe de Gentilly, M. Napoléon 
Bellefeuilîe de Ste-Cécilo de Lévra-L 
M. Arthur Bellefeuilîe do Montréal, M 
Pau! Bellefeuilîe de Manckeste-, N

“t’ne opération m’avait bien 
affaiblie. Mes nerfs étaient ai 
affectés que ie ne faisais que 
: leurer. Mon mari, no voulant 
pas me laisser seule, ne sirtait 
pas. Mes nerfs sont maintenant 
beaucoup mieux, grâce à une 
brochure trouvée sous ma por­
te. l e Composé Vegetal do Ly­
dia K. Pinkham m’a certaine 
ment rétablie. J’en ai pris huit 
bouteille». Me» amiei disent 
que j’ai l’air bien. Ma soeur a 
aussi pris ce remède.”—
Mme Annie Walton, 67 rue 
Stanlry, Kingston, Ontario

inas, M. et Mmo Hector Gélinas. 
Mile Mari» Jtanne Gélinas, ti-us é- 
taient à St Léon dimanche dernier 
ch1’ M. et Mme Edouard Paillé.

Etaient aux Troia-R vières la se­
maine dernière MM. Alfred Arvisais 
F’hiîippe et Antonio Lamy, Georges 
Chainé. M et Mme Arthur Gélinas, 
Mmo Henri Géüna*.

M Freddy Gélina* et sa fillette. 
Jeannine de Montré*', sont en visite 
chez des parents.

Mût Auréa Gélinas et Rose Alma 
M ot, passent une huitaine à Sto 
Mon.que chez des parent*.

M. Ijéopold Paillé, de St Léon était 
en visite chez M. Phi’ipp* C. Gélinas 

j et M. Hector Gélina#
M. et Mme Adélard Lamv. Mils Y* 

\onne Ijimy étaient chez M. Lucien 
T,amv d’Yamachiche a semaine der-

visito à Soeur St-Françoia Xavier 
religieuse chez les SS. do l'Assomp­
tion à Nicolet.

En visite dans les familles Bois- 
clair et Boisvert, les Révénndos 
Soeurs St-Donat Soeur Alice de Jé-

«froid
Recette focile

R oeufs 
isuil.àt.sel 
tcuil.àt.moutarde 
liasse vinaigre 
i bte. lait Ea^ le Brand

Battez vigoureusement, du- 
rant quelques minutes, tous 
les ingrédients, sauf le vinai* 
gre. Ajoutez le vinaigre, re­
muez bien et laissez reposer 
et épaissir pendant quelques 
heures. Cette mayonnaise se 
conserve indéfiniment.

Découpez et essayez cette simple 
recette . • • elle vous régalera.

T a grp condens*2
1 SUCRÉ

EAGLE BRAND

J

LA CIB BORDEN LIMITÉE, 140 Sc Paul, Oua»t, Montré#f.
EipMf -mnl. grmtiê. h l/vr# dm fomttmm, "LA MAGIB 

CULINAIRE".

Nom

lama%

L’ Heure nu Moment
You* ne pouvez pas la reculer mais vous 
pouvez prolonger vos jours en prenant de* 
aliments qui maitiennent les artères ten­
dres et souples, les muscles forts et vibrants 
et l’esprit clair et actif. I c Shredded W heat 
avec du lait fournit les éléments qui conser­
vent le corps fort et souple, car il contient 
toutes les vitamines et les sels minéraux 
necessaires pour assurer la santé et la 
vigueur. 11 est tout cuit et prêt i servir. 
Délicieux pour tous repas, avec du lait ou 
des fruits.

SHREDDED
WH E AT

AVEC TOUT LE SON 
DU BLE ENTIER

IAN SHR&ODKB WM AA T COMPANY. L.TO,

I leurs enfants, Bruno, Germa.ne et H.,
I Fernand étaient «u Gap de la Made- Oncles et tantes, Mmo Vve J L. 

leint mardi dernier. i I.abonté de Gentilly, d. et Mme Eph
Etaient de paasa/e aux Trois-Ri- Poisson de Ste Marie, 

vières mardi dernier, Mme Léopold
Gélinas, M e Marguerite Gélinas. I* service et la sépulture curent
MM. Arthur Gélinas. Narcisse, Noel i*u lundi le 18 à 94 hr* au milieu
et Joseph Chainé. ie l’assistance presque général# d« la

M. Philippe Chainé de passage aux paroisse.
T roi* Rivières. La levée du corpa fa*, faite par M.

M. Phi ippe K. Gélin#'». Mlles Marie l’abbé J. V. Deepina qui chanta aus-
Rose, Cécile, Beno.te e' Angèle Gé- ] «q le service.

Il Joseph Thibodeau portât )• 
croix. convoi funèbre était conduit 
par M. Josaphat Poisson, maire de la 
paroisse et cousin du déf inG

T,e corp* fut porté pat MM. W’.Sou- 
lard *t. Wilfrid Martel . cousin du dé­
funt. MM. Hector Beajc-iee-ie et L- 
saphat L&iiberté.

La collecte par M. W’. S^ularn et
M W. Martel.

On remarqua parmi le* chantres. M. 
Lucion Dubois, député au fédéral, M 
Louis Baribeau, agronome, de Gentil­
ly, M. Ludger Chartfer de Ste-Gertru- 
de. MM. Denis Larivière, Emile Baron, 
Arthur Toutant, Mme Alcide Bellc- 
feuillo, Henri Baron, T G. Charette 
etc, etc.

Le* funérailles ont donné lieu .H un 
nombreux cortège de parères et d’a­
mis. Venaient à la suite: MM. Henri et 
Ernest Bellefeuilîe le Montréal. M 
Armand Bellefeuilîe d-* Etats-Unis 
M. Alcide, Robert et Roger de Ste- 
Marie, M. et Mme Om-r Beaumier, M. 
et Mme André Houde, M. et Mme Gé­
déon Bellefeuilîe, M. et Mme Alfred 
Bellefeuilîe. Mme Vve Borromée Bel- 

! 1««feuille. M. et Mme Ortiv.» Baril. M j 
Fugène Goudreau. M. ^t Mme Hervé 
Bellefeuilîe, M. et Mme Herman Tou- 
tnn-t. M et Mme Hervé Msilhot, Mme j 
Donat Bellefeuilîe, M Armand Baril

I —M. et Mme Albert Baril, M. et !
; Mme Alfred Baril, M. Arsène Belle I 
1 feuWle. Robert Coudre tu, Robert Bel- I 
j lefeuiîle, Ernest Bell• \oilIe. Mlle* 

I>da BellodeuiWe, GaHnsllo Baril 
! Gratis Bellefeuilîe, R >se-AlYt Bel *- 
1 feuille, M. et Mme Ludger Gene*t, M ; 
’ et Mme Donat Cloutier. Mme Vve 4 I 
| délard Goudreau. tous de Gentilly, M 

Napoléon Bellefeuilîe de St-Cécile de* 
Lévrard, M. et Mme Luiger Chanler. 
M. et Mme Borromée Hamel de Ste- 
Gertrude. M. et Mme Al.Mde Charland. | 
Ste-Sophie. Mme Joeeph l’ousignsnt 
de Ste-Cécile M. Wilfrid Charrette. 
M. Lucien Bellefeuilîe, M et Mme Do. 
nat Bellefeuilîe, M. FVTppd Pelle 
feuille. Mme J Poiason. Mme Wilfrid 
Souîard. Mme W’ Marte! de St» Marie 
M. et Mme Irénée Bstumisr, Mme L. 
Baribeau. M. et Mm* Hz .n Dubord. 
M. et Mme Henri Do a: et, M Kotaire 
Hemel, M et Mme Tyuîge- Croteau, 
M. et Mme Henri Lob’.an?. M. et Mme 
Adélard Tourigny. M'îe Claire Crc 
têtu et M. Gilles Croteau de Gentil­
ly, M- et Mme Delpb’s Maflbot, Mlle 
Bertha et M.-Ange Maiihot d* Ste- 
Gertrude, un grand nomSr» d’autre»

__ MAGASINS

Dominion
Service
Personnel

"Où LA
WVALITÉ -
COMPTE,,^;^Yl-

5^

ly
Semaine de FAcheteur. Plus bas Prix

Profitez des Avantages qu’offrent ces réductions
Vente Combinaison Kratt

Une jarre Salade Dressuy Kraft K QJn
Un paquet Fromage Velveeta ^ lUUl uvu

J GRAISSE PURE bte 1 1b 16c
TOMATES Mandat 2 grosses btes 25c
FEVES dorées de la 

saison 3 btes 25c
THE DOMINO meme

bonne qualité Pqt 11b 49c

OFFRANDES DE MESSES

MM et Mme» Alcide Belîefeuiîîe, 
Orner Beaumier André Houle. Ar­
mand Bellefeuilie, ST le Rose Bal e- 
feuille, etc. etc.

Une jolie couronne de fleura fut 
pHeentée par la famille Bellefeuilîe.

Bouquets spirituel» offerts par ta 
faimU* Albert Bellefen'le, M et Mm» 
Orner Beaumier de Gentilly. M. et 
Mme André Houle. M. et Mm* Alci­
de BeTefeuille de Su Mar e. M. »t 
Mme W Beîlefeaille. ftau-Unia, M 
et Mme E Rellcfeaille, Montréal. M 
et Mme Armand Re.efcaiîe, Etats- 
Unis, W* Charette. St* Mar e. H. B»î* 
'eftu il» Montréal. EmLe Be lefeuiîle 
Grand’Mère. M et Mme Alfred Baril. 
Gentilly. M et Mm* Alfred Baril 
Mlla Elisabeth Sévigny. Ste-Gertrud» 
M. et Mme Alfred Be.’efettilî*. G*»- 

I tiUy. la famiîla Borromée Befeuille 
Gentilly, la famille Jo» Labonté. Gen I tilly. M et Mme Henri Dubord Gen- 

til y, la famille Borromee Hamel de

THE D.L.S. spécial __ la 1b 39c
BISCUITS Gingembre Jubilée 3 Ibs 29c 
BISCUITS SODA fÆ 15 oz. 17c 
LUX 3 pqts méd. 25c
A là d" marque Spéciale 4CCvAlt la livre wD FEVESCLARK’ rtom* boile 22e
PfllNTASTY 24 °nce* gc ALLUMETTES”:’»,,,25
GATEAUX •“ Tl1,:'"' 29e GELEES. .........3 p...,,* 23e

FRUITS ET LE
CELERI i. pj»H 19e

GUMES FRAIS
CITRONS ^ DOUZAINE 39e

CANTALOUPES 23e PECHES ^ DOÜZA,NE 39l
RAISIN MALAGA 2 25e POIRES ^ DOUZAINE 33e
SPECIAUX A NOTRE MARCHE A VIANDE, 62 RLE DES FORGES

JAMBON PICNIC
La livre 23

PORC DANS L'EPAULE
La livre

VEAU ROTI ROULE
La livre

25
25

MAQUEREAU La livre

SAUMON DE GASPE
La livre

15e
25'

MORUE FRAICHE
La livre 12‘



Le tirage quotidien du Nouvelliste dépasse les tirages réunis de 
tous les journaux publiés aux Trois-Rivières ou dans la région.

LE VOTE DU BUREAU

n JèMiuveUisie Le Nouvelliste est le journal le plus lu par la population 90 p.c. ca- 
nadienne-française des Trois-Rivières et du district environnant
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Des changements importants 
dans le tratic sur les rues

et Saint-Pierre

Deux jeunes gens sont condamnés à la
prison pour avoir pillé leur pension

Alexandre

Quelle sera la décision du maire sur le 
point d’ordre soulevé par l’échevin La 
my ?•« L’aviseur légal consulté.— Tex 
te complet du règlement voté par le con 
seil.

De» changement* important» vien Ce»
y a longtemps qu'un problème municipal n’a pa» soulevé un 

âutomobila» devront Hr* aussi vif intérêt que celui de la création d un Bureau Industriel

! M. Emile Gélinas triomphe 
dans la lutte parlementaire 

similée au bazar de Nicole!

Ils sont arrêtés par le grand connétable 
Doyon, en pleine nuit, dans le comté de 
Lotbinière.— Ils s’avouent coupables de­
vant le magistrat.

n#nt d’être f»iU d.n» le. règlement. rl«ée5 l avent tourné ver. 1. rue. Oe. Troie-Rivière* par un vote de cinq contre trois,
fie, sur certain*» ru*» de no- ligne» blanche» tracée» »ur Je bétor £ ^ dernier acte dudu trafic

tre ville, comme vient de nou* Tap 
prendre le chef Jule» Vachon.

Am»i. à l’avenir, ie trafic pourra 
•* faire dans les deux directions sur 
’.a rue Alexandre et :l ne aéra plu» 
permis aux automobile» d’y station 
ner plus de trente minute». Cette me 
turc a été prise à la demande de 
nombreux citoyens.

Les machine» qui stationnaient au­
paravant sur la rue Alexandre . de­
vront atationner sur la rue Notre- 
Dame, du côté du Jard.n de l’Enfan 
ce et aur la rue St Pierre. Il y a d* 
l'espace pour 50 véhicule*.

marquent l'endroit ou los autos peur 
ront atationner.

Déeormaia le trafic sur la rue St- 
Pierre, à partir de la rue St Fran­
çois Xavier jusqu’à la rue Laviolet- 
te, se fera dan» une '*ule direction, 
dans 1a direction de l'Avenue Lavio- 
lette.

Ce* changements dans les règle­
ments du trafic dans une partie de 
la viil* où la circulation est le plus 
intense seront certainement bien vus de* 
automobilistes et du publie en géné­
ral. Ils serviront certainement a fa 
ciliter la circulation.

(De notre correspondant) | demoiselles Jean
Nicolet, 28.— Voici 1e détail de la ! Jeannette Gélinas, 

lutte parlementaire annulée qui a »u 
lieu pendant lu semaine du buxar à 
Nicolet.

Apre» avoir vaillamment lutté,
Monsieur Emile Gélinas, de la ville 
de Nicolet, a triomphé de son ad­
versaire, Monsieur Nicole Fleurent, 
aussi de Nicolet, dans l'élection qui 
eut lieu au cour» de* fêtes de charité 
au profit de l’Hôtel D.eu de Nicolet 
Il est définitivement réglé qu'il n’y

La qualité de notre lait a 
continué de se maintenir 

bonne au cours de juillet

conseil est discuté dans toute la ville. Les 
uns l'approuvent; d'autres le condamnent.

Mais l'intérêt se concentre surtout sur la résolution proposant 
la nomination de l’échevin Robert Ryan à la direction gérance de 
ce Bureau Industriel, au salaire initial de $6.500. et décrétant un 
engagement de cinq ans. L’on sait qu'à la suite d’un point d’or­
dre soulevé par l’échevin Lamy et sur lequel le maire déclara 
n’être point prêt à se prononcer avant d'avoir consulté l'aviseur 
légal de la cité, la séance de lundi soir dernier a été ajournée à 
mardi soir prochain. Tout indique qu’il y aura salle pleine à 
I hotel-de-ville, mardi soir prochain. 11 est certain qu'il y aura
débat avant l'adoption la résolution Set adx'*: ^ la

i .. • * • I * # i i* est reconnu et admi« que .e mente
combattront pas avec moins d energie qu ils ont lutte lundi soir
dernier contre le Règlement 30a. 11 sera aussi intéressant de con­
naître l’opinion de l'aviseur légal.

Une autre question qu’on se pose dans le public, c’est de sa­
voir si, advenant la nomination de l’échevin Ryan au poste de 
directeur-gérant du Bureau Industriel .celui-ci donnera sa démis­
sion comme échevin ou demeurera au conseil.

Voici le texte du règlement 30a. Nos lecteurs peuvent se ren 
dre compte par eux-mêmes de ce qu’il est exactement, des préro­
gatives et pouvoirs qu’il accorde au directeur-gérarrt

qualité d* notre Uit continue ! Bidons de lait confisqués
de »e maintenir bonne puisque au 
cours du moi* de juillet, d aprè» le 
ra>pport du médecin d* santé, .e Dr 
Nap. Lambert, il n’y a «u que 8 bi­
don» de lait de confisqués. I*e dépar 
tement de santé municipal a été par­
ticulièrement actif le mois dernier 
puisque 1,300 bidon# Je ;*it ont été 
inspecté» et qu’il y a eu un total 
de 87 inspection» aux crémeries et 
aux laiteries.

Voici le détail de l’inspection du 
lait pour juillet 
Inspection» aux crémeries 
Inspections aux laiteries 
Bidon# de lait inspectés 
Bidons rides inspectés

1300

Visites chex les laitier»
Visite# chez les fournisseurs de 

lait
Echantillons prélevés *♦ envoyés 

à Montréal
Rapports reçus de Montréal faits 

et envoyés à chacun 
Records de pasteurisation 
Rapports reçus de ven^e et d’achat 

du lait
Permi# pour licence de vendre du 

lait
Avi» aux fournisseurs de lait 
Heures de bureau 
Heures aux crémeries et en 

dehors
1350 j Voyages en dehors

8
12

30

18

24
95

34

4
13
90

110
s

Le montant des transactions 
immobilières diminue de la 

moitié au cours de juillet ’
Le montant des transactions .m 

mobilières pour 1« mo]% d* juil.et, 
■oit exactement du 14 juin au 4 août 
e*t de $78.933, soit pratiquement la 
moitié moin# que le mois précédent, 
en juin, alors que Ton enrégistrait 
un total de $169.690.

Au cours de juillet .1 n’y eu qu’une 
seul# vente au dessus de $12.000.

Voici le détail des mutations im­
mobilières:

Shérif de Trois-Rivières à Vve Nap 
Dufresne, rue St-Oüvier, $3,000 

Achille Champagne à Albert Ri­
chard, rut Ste Marguerite. $800.

Orner Hébert à Jo» Hébert, rue 
Ste Cécile, $4.000.

B. J. Trépanier au Club Bellevue 
Boulevard Des Forges. $1,500.

Ludger Arol à Edmond Grenier 
rut Ste Elizabeth, $..>,000.

Jos. Alphonse Côté, à J- N. Godin, 
rue St Charles et Hertei, $6.043.

M. Th. Lambert à Yvon Trudel. r ie 
Ste Gtneviève, $3.000.

François Ouellette a >ame J. W. 
Britten, rue St-Charle», $1.500 

J. B. F. Houde à Auguste St-Ar- 
naud, rue Volontaire, $7,000

Dame J. W. Britten à Art. Proven 
cher, rue Des Commissaires. $5.000 

J. C. Barvbesult a Moiie P. Beau 
mier, Ave Mont. Royal. $400.

J. O. Faquin, à Romée Bergeron 
rue St-Jacques, $o,890

I Gédéon Garceau à Némcse Garceau 
rue St Françoi# Xavier. ÿO.OQU 

Z. Forest à Alcide Mercier, rue 
Lanctôt, $100.

Jos. Dufresne à Corporation de 
Trois-Rivières, rue Champflour, $12,

1 000.
Eugène Bournival à Vve Exiüi 

' Bcbrnivaî, rue St-Martin, $3.600 
,T. D. Levesque à Jos Lessard, rue 
St-Martin St-François Xavier. $4,0 >0 

Ferron, Hamel et Lvfond à Calixte 
Boisvert, 5e Avenue. $400 

Bruno Quessy à J. P. Benoit, rue 
Gingrae. $1,000.

11 est ordonné et etatué par le con­
seil de la Cité des Trois-Rivières, 
comme suit, savoir: —

SEC. 1— Un our«;au de publicité 
appelé “Bureau Industriel des Trois 
Rivières” sera crée et sera composé 
de tout les membres du conseil com­
me directeurs.

SEC. 2.— Ce bureau aura pour but 
de faire connaître à l’étranger, tous 
les avantages de la cité; surtout au 
point de vue industriel, afin d’arsu 
rer son progrès et son avancement.

SEC. 3— Le conseil engagera par 
une résolution un directeur gérant 
pour ce bureau pour le nombre d'an 
nées qu’il jugera à propos et à la 
rénumération mentionnée dans la 
résolution le nommant. Toutes les 
autres dépendes annuelles de ce bu­
reau devront être votées par le con­
seil de ville haque année- 

SEC. 4— Les devoirs du direteur 
garant seront les suivant?: —

a) D’assurer la plus grande publi­
cité possible aux avantage* que pos 
sède Trois-Rivières, pour l’établisse 
ment et le maintient des industries 
dans la cité, et pour cela d’employer 
les moyens d’annonce et de réclame 
jugés utile* pour cette f;n;

bf de se procurer les informations 
nécessaires concernant Tes compa 
gnies incorporées, afin de correspon­
dre et de ménager des entrevues avec 
elle#, et afin de les engager à venir 

établir* dans la cité; 
c) d’établir des archives pour pou­

voir donner toutes les information 
utiles et ncéessaires; lo sur le pro 
grès de Ta cité; 2o. mr les avantages 
qu'elle offre à l'établi»sement de mn 
nufactures, sur 1© rapport du coût 
du pouvoir moteur; du site désirable 
dont elles peuvent avo r besoin; du

coût de transport par eau ou par 
chemins da fer; 3o. s «r le progrès 
annuel et de tous !«* avantages et 
le confoit qu’elle ofi'ie a ses ci­
toyens; 4o sur le nombre de mains 
employées dans les manufactures e 
le montant total des gages payés par 
elles; 5o. eur les importations et ex 
portations, les permis de construction, 
les valeurs de propriétc:, le système 
de banque, l’argent en dépôt, la po 
puiation, etc.

d) d’étudier les oeeoins et ©uggé 
rer les mesures qu’il convient de 
prendre pour promouvoir e progrè* 
de la cité comme centre l’:ndu»triaî 
et commercial;

e) de louer des bureaux en dehors 
de l’hôtel d© ville et d’engager U? 
employés nécessaires;

f) de garder copie de toute la cor 
respondance faite par le bureau ou 
les employés.

SEC. 5— Tous les documents, pa­
piers, archives, meubles et autres 
fournitures de bureau, seront la pro 
priété de la cité et devront lui être 
remi# lorsque le conseil le requerra

SEC. 6— Le directeur gérant réu 
nira le# directeurs du “Bureau Tn 
dustriel” quand il le jugera nécetsa! 
re.

SEC. 7.— Le directeur gérant fera 
un rapport annuel des opérations du 
bureau au conseil de ville

SEC. 8.— Tout compte du bureau 
de-vra être certifié par le directeur- 
gérant.

SEC. 9.— Le règlement chapitre 
219. adopté le 21 novembre 1914 et le 
règlement No. 30, ad-jpté Je 30 jan­
vier 1925, sont remplacés par I© pré 
sent règlement.

SBC. 10.— Le présent r« glement 
entrera en vigueur sj .ant a loi.

de chacun des adversaires est incon­
testable.

La lutte fut très courtoise et pour 
bien marquer qu’i' n’y avait, de paît 
et d’autre, aucune animosité, les deux 
candidats et leurs ig^iit» ©e réunis­
saient au chalet “Des Rêves", sur les 
bords du Lac Saint Pierre, pour cé­
lébrer le beau résultat de leur tra­
vail. j

Une cinquantaine d’invités ie sont 
rendue à l’appel et ce f.t une journée i 
vraiment mémorable. La gaieté et 
l'entrain régnèrent tous revinrent 
enchantés de leur excursion.

Parmi ceux qui prir nt jart à ces 
agapes notons les aJcux candidats j 
Messieurs Emile Gélinas # t Nicole! 
K eurent. Madam© Emile Gélinas, M 
Antoine Fleurent et madame Anto ne 
F.eurent, M et Madame R&eüe Beau- 
lac, MM. et Mesdames J. K. Janelle, 
C. Marchand, de Nicolet, M. et mada­
me Donat Caron, d© Saint-Grégoue 
M et Madame Henri Béüveau. Mes-

Autre course 
pour la Fête 

du Travail
Une autre course vient d'étre 

inscrite au program ne de la Fête 
du Travail sur le terrain de l'ex* 
position, lundi apre.t-midi. Cette 
course sera de S mille* et aura 
10 partants. Nul doute qu'elle ne 
rutostitue une des pnne.pile» at- I 
traction» organisées par le» Syn­
dicat» Catholiques pour faire de 
de la Fête du Travail la vérita­
ble fête des ouvrier*.

d’Are Fleursot 
Marqu'se F’.surent 

Marie GéJinas, (Jilb«rte Dussau t 
Annette Houde, Mar.s Flora Houde 
Madeleins Beaulac, Ihérève Cour 
chesne, Fernande Jutras, Jeanne Pi 
quette, Emélia Beaurhcere, Hache! 
Duval, Simone Lemay, Bertrande 
Boisvert, Marguerite Côté Caron, MM 
Armand Proulx, J. Henri Belroait 
Pierre R. Dufresne, Zéphirin R>y 
Fortunat Boisvert, Robart Proulx. 
Jean Marc Caron, B. Caron Gaspard 
Pinard, Paul Emile Bo svert. Renaud 
Ckapde’aine, Caron, Grandmond, H 

: •
11 y eut partie de ta'lc au c>mp 

course#, jeux, danse, et -égal au pois­
son.

A noter que les doux pasties ad­
versaire© célébrèrent ensemble et que 
la joie fut générale et complète. Fé­
licitations aux deux candidats et a 
leurs partisans.

Deux jeunes gens venu» dos campa­
gnes de la rive sud pour faire fortune 
aux Trois-Rivièras ©n obtenant du 
travail aux nouveaux ^i.ais da la Corn 
miesion du Havre ont cru pouvoir y 
arriver plus rapidement en se muant 
en voleurs et en pillant leurs compa 
gnons de pension. Tout ce qu'ils ont 
obtenu c'#»t d'être aujourd'hui com­
pagnons de pension i .a prison loca 

| le.
Gédéon Roy purge jctuel.eir.cnt u 

ne sentence Je dix moi». Donat Me- 
thot dont le cas était moin© grave 
car se* antécédents .«tait meilleurs ne 
fera que deux mois.

C’est le 12 août que tous deux com­
mirent leurs vols. U» pensionnaient 
chez Napoléon Simonaau, rue Notre 
Dame. Durant l'heure du diner, un 
bon jour, ils dé-iderent de faire une 
rAfle d’habits. Rapidement en moin© 
d’une heure, ils avaient recueil'i pour 
$180. d© vêtements divers appartenant 
a Edouard Péruss, Tancrèd* Mar 
chand. M'»ise Brmhois. Donat Huot et 

j Charles-Edouard Poliqum.

Sur la plainte dépo»jj pa •
neau, le grand connétttUJe Du;, -e 
mit a !a recherche de Gédéon Ku, ©t 
Donat Méthot. Sur e premier >1 n'a- 
vait qu’une adresse et fau»»* encore. 
Quant au second on ne connaissait a 
pe-u près r.en de lui. Roy fut finale­
ment localisé à Dosquet, comté J© 
Lobtinière, et arrête en pleine nuit, 
au lit. Un peu plus t*' 1. Donat Mé­
thot subissa t le même »>rt a St-Aga- 
pit, Lobtin ere. Chez l’un et chc-f 
l'autre, le grand connétajTe Doyon 
réuesit e retrouver a peu près tous 
les vêtement* voles. Le» deux arres­
tations eurent lieu Ja.is la nuit du 
17 au 18 août.

Reconduit! aux froi» Rivière», ces 
deux jeunes gens furent tradu is de­
vant le magietrat F. V Li.'oursière. 
Il» se reconnurent imméiliatemt.it 
coupables de l’offense qu’on leur re­
procha.!. Ils en appe.èrent à la clé­
mence du magistrat. Cel’i -c consentit 
a ne pas »© montrer trop severe. !1 leur 
fit cependant une verte rem >ncc.

Plusieurs condamnations 
par la cour du magistrat

HS D'AU ’
DE
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Amende et trais é- 
levés pour avoir 
fréquenté un 
“blind pig”:— L’a­
chat illégal d’alco­
ol.

BIEN CELEBREES
Cinq élèves du couvent de 

SteAnne de la Pérade 
obtiennent leurs brevets 
avec distinction.

LKI RS NOMS

H vl ILE

L inspection 
dans la

de la plomberie 
ville durant juillet

COLLISION
D’AUTOMOBILES

Deux machines se frap­
pent au coin des rues 
Royale et Bonaventu- 
re, tard hier après-midi. 
Pas de blessés.

L’inspection annuelle de la plomberie en notre ville a été faite au cours 
du moi» de juillet par le» autorité» du bureau de santé. \u delà de 300 visi-, 
te» ont été faite» aux ancienne» comme aux nouvelle» in»tallation», afin de 
constater ai tout était bien conforme à toute» le» prearription» de rh)Rtè- 
ne.

Voici le détail de» inspection»: 
ln»pe*tion vieille» installations 
Plaintea 
Ecole» neuves 
Séminaire 
Mai»ons neuve»
Hôpital Cooke
Réparation» Ecole Ste-Marguerjte 
Aqueduc et plainte 
Chez le» Dominicaine»

L’été traine mU-cr^b'emont a- 
vant d© mourir tout à fait.

Lev journées chaude» a ternent 
avec le* soirs tiedev tes nuits 
froide* et le* matins frai?.

Le© dernières fleurs estivales 
se fripent, puis fanent dans 
les parterre* que mélancolisent 
l'approche de l'autom et la flo­
raison prochaine Jca prem ers 
chrysanthèmes.

Signets d'or ©ur !e velours vert 
des gazons, quelques feuilles 
mortes font prévoir le dcp<u:!le- 
ment lamentable de no a arbre».

Un peu de la tristesse dos n ois 
de pluie# et de brumes flotte dans 
l’air et verse son iniuiétude sur 
la tranquilité des dernier» beaux 
jours.

L’été traine misérablement a- 
vant de mourir tout a f- t.

(De notre correspondant) 
Sto-Anne de la PéraJe, 28.— Lee 

cinq jeunes filles de cette paroisse 
et élevas de notre couvent dirige par 
les Dames de la Congregation qui en 
juin dernier avaient *^assé des exa 
mens dans 1© but d’obtenir leur bre­
vet ont eut l’honneur de recevoir 
dern.erement du Bureau central ce 
brevet et toutes avec la note distinc­
tion. Ce sont Mlle© Thérèse St-Ar 
nauld, Fernande de Luchevrotière, 

I Thérèse Germain, Lilian* Gendron 
©t Jeannette Caron. Ce beau succès 
fait honneur aux nouilles diplômée 
et auss
jeunes filles de la paroisse et n’ail- 
leurs y ont dan* 1© pæsé reçu vne 
formation parfaite ©t u-.e instruction 
solid© ©t varié* car en plus de prépa­
rer les élèves au brivet élémentaire 
et supérieur, anglais, s'.énograpni© et 
dactylographie y sont auosi enseigne© 
I*a r©ntrée d©* é!è/e? à cette insti­
tution e«t fixée au trou ■•©ptembre

Pour la premier© foi» aux Trois- 
Rivières et dans notre distVict la 
Commission des Liqueurs vient d’ob­
tenir des condamnations contre un 
groupe d* citoyen» qui obtinrent des 1 
alcools d’une personne non autorisée 
à en vendre ou qui ont fréquenté une j 
maison ou Ton vendait des liqueur* al­
cooliques.

Ces causes qui viennent de se dé­
rouler devant le magistrat sont un 
écho de la semaine de l'exposition a- 
lors que plusieurs violateurs de la 
loi tentèrent d'exercer leur commerce. 
Dans la grande foule qui se pressait 
sur le terrain, le dernier jour de l’ex­
position, un des principaux délin­
quants, le vendeur, réussit a s’échap­
per, mais un groupe de ceux qui a- 
vaient fréquenté l’endroit ou il ven­
dait son alcool fut pincé.

H» ont été traduits devant le magis- , 
trat sur plainte d'un officier de la

Une belle fête de famille a 
lieu pour le 25e anniver­
saire de mariage de M. 
et Mme J. O. Joinville.
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CONCERT DE l'UNION
MUSICALE CE SOIR

la

C# aoir à huit heure» et demie 11 
y aura coneert au Parc Champlain 
donné par l’Union Musicale «ou# 
direction du Professeur Odilon Hud 
lot. Un trèa beau progiamm© sera ©x 
©^uté par notre fanfai» niun ripale 
Citons parmi le» principaux morceaux blesoé L'automobile d«* M ( é’ins* • !

Deux machine* se sont frappées au 
coin des rues Royale» et Bonavento- 
ce, vers cinq heures nier soir. Le ca­
mion de M Napoléon Adam Gélinas 
s’en venait erur la ruo Royale s© di­
rigeant vers la rue Laviolette quand 
H ne vit pa* arriver UT«e automob’le 
américaine allant ver* la rue Notre- 
Dame. L'automobile américaine était 
conduite par M. M. Weimer ^ New 
Portland, Maine Le *.ho© fut trè* 
violent et l’auto de M. Welmer monta 
sur I« trottoir en face d© 1a cathé­
drale. Heureusement personne ne lut I

DES VOLEURS EES IMS

Miroir gris, terne et lisse dan» 
un cadre de brume* flottante», le 
fletrv© avait, hier t-oir. un air d© 
songerie, de rêve, qu'on ne trou­
ve qu'aux calmes eaux envelop­
pée* d© brouillard* >rfer».

tju’il aurait fait bon. ni»«iu'.'« 
l'obscurité compa-^e, définitive, 
s’y l’aisaer glisser oans une bar­
que irréelle, ver© un port chimé- 
que. par delà le* brume* et les 
rêves.

notre couvent ou tant de Commission des Liqueur» 11* jugèrent 
leur ras assex clair et la plainte suf­
fisamment fonde© contre eux pour ne 
pas juger a propos d© contester leur 
culpabilité et s'éviter de» frai» ad­
ditionnels en imposant enquête et la 
preuve dans leur cas.

Sur l’inculpation d’avoir fréquenter 
une mrison où l'on vend de» liqueur» 
alcoolique*, le magistrat ptononça le» 
condamnation* suivantes: Eugene Tou- 
tant $26. et les frai* s'élevant a $18.36; 
Léo Julien, $20. d'amende et le» frais 
s'élevant à $18.35; ( harle* Forest $20. 
d'amende et le» frai» s’élevant a $17,- 
65; Pit Héroux $20. d’amende et les 
frais s'élevant a $17.66; Edouard La 
croix $20. d'amende et le* frais s'éle­
vant à $17.65.IB DECES LE

Eugène Gagnon s’en ett tiré à meil­
leur marché, mais lui n’était accusé 
que d'avoir acheté de l’alcool d’une

_____ _ _ personne non autorisée à ©n vendre.
Tout de même il lui en a coûté, en 
plu» d'une amende de $10. des frais

C’est ce que montre le rap- Levant à $n.65

Récemment un groupe de parents 
d’amis se sont réuni» a Shawmigan 
a l'occasion des noce© d'argent Je M 
et Mme J. ü. Joinville, Le nombreux 
et magnifique» cadeaux furent of 
ferls aux jubilaire». Cette reunion 
coïncidait a^ec la f(te de Mme Join­
ville. Aussi un magnifique cadeau lui 
fut-il offert au cour* ée la soirée 
La meilleure gaiete regna; »1 y eut 
chant, musique et déclamation.

Etaient présent* a cette fêta: M 
l'abbé O. Landry, frere de Mme Jo.n 
ville, de Berthiervillî, Mlle Amélia 
Landry, d© Trois-Rivn rt -, Mme Vve 
J U. Paquette, de Bor’bierville; M 
et Mme J. V. Dufreeae. Mlle Eva 
Joinville,. M et Mms Nap. I«ong\al, 
de Montreal, M et Mm# J. C. Du­
fresne., M. et Mme A. D. Dufresne, 
M. et Mme Patirck Tm.ony, de St- 
Georges; M Jean Charte» Paqutll© 
etc, les niece-. Mlles Gilbert©, Claire 
et Ursula Dufresne; »©s neveux, MM 
Hubert I.ongwil. Je .Montreal, et lH*nis 
Dufresne. M et Mme J Nap. Longval 
M. et Mme Georges Ladrière, d'Al- 
maviile, M. et Mme remands Ladriè­
re, d’Almaville, Mme U rgel Lebeau 
Mlle Fernande Duplaiae de Grand- 

• F#rr#n M e
Mabel Timmony, de GranJ'Mère; 
Mlle Lucile Morin, d© Grand'Mère; 
MM. Jacques et Julc» Faquin, de 
Troi> Rivières; M. J. Paul ixird, M. 
A. Lebeau; Mlles C'narlette Joinville. 
Suzanne Joinville, et Luc.o Joinville 
MM Jacques André loinville, Léon1' 
de Joinville, ©t Paul J>» nvil!©.

r

de musique au programme “Poète et 
paysan" de Von Suppé. ©t une magni­
fique sélection de l’opéra 'Faust" de 
Gounod.
I— Le Régiment de Sombre et Meuse 

Marche par Rouski
IT. Poète et Pay*an Ouverture

une aile brisée.

IMELIORITION POUR JUILLET
Les relevés du commerce extérieur

Ils font main basse sur en­
viron $25. de marchan­
dises.—Des ciels qui dis­
paraissent.
GAZOLINE VOLEE

( P© notr© correspondant '
Notre-Dame du Bon Conseil. 28.—

LT
DL1FLCTELS

Il y a 1 maison de placar­
dée et 3 de désinfectées 
au cours du mois de juil­
let.

par Von Suppé de juillet révèlent une légère amélic
OTèatt from T neia oar DoniMtti r*Oon par rapport à juin, mai» la corn Récemment, au cour* de i nu ». ne
OM T i m m # r ■ ’’Waltz" nar I Lak© phraiaon avec juillet 192» fait voir ur volaurs *« sont introduits dans u
CHd Timmer P ^cll# de 23.7 pour 100 pour les expor p«tit restaurant le long de la routpour loti pour ie* expor- p^t,t 

marche P- 100 Pour fé-ex- ^ at Léonard. Il» ont volé ;our $2*
portations et de 8.9 p. 100 pour le© im- ffinrrhatiHi*©* nin*i que I©* «def*

pour la gazoline. On croit que ce 
le* même* individi» qui *e *ont 

Nérée Bris

F Laurendeau portations ei oe p. iw .«»-car nf; rî 7on^d portations. Si 1. baisse des prix d©
«ro# est un facteur qu’,1 convient de 

iwan a n j ne pa* oublier, le» résultat», néan-
*oni

de M

Intermiaaion
V. Entry of the Gladiator*

F. Laurendeau
VT. ’T#ust
Ml *To®â Wendlànd !n* P** oah!’fr, f^"1*1**1'* nean- r#ndu, au magasin

‘moins, sont trè» peu satisfaisant*. En pon jls étaient à prenl.e de la gazo 
certains endroits les rapport» notent | |jn# lorsque le propriétaire se m:t 
une petite repriae de l’industrie, en â cri^r .<Au mleur”. lia prirent alor» 
particulir de l’industrie électrique; I ^ fuite, 
mais rien ne prouve que la dépression |
ait touché »on plu© bas niveau et le* . ——-— -------------—--------------- —"
perspective* ne sont pas encouragean­
tes. Le nombre de» chômeur© sugr.en 
te constamment et dépasse maintenant 
deux million». I*ur entretien devient 
une charge accablante pour le pay*.
Las recett#» ferroviaire» continuent a 
décliner, surtout pour le> voyageurs 
L’indice des fret* maritime© a bai**© 
de 1.42 pour 100 en juillet, ftprès la lé

vm Should T Populaire 
O Canada. God Save the King

HONNEUR DU MERITE
(Dt notre correspondant) 

Nicolet. M.— Mila Almanza Duval 
institutrice de l’Ecole Ns. 8, vient de 
roeereir de la rommiv* on scolaire 
nne jolie prime de >15.00 pour •©* 
•uceèa dans l'enseignement Nos fé 
hciution».

gère reprise de juin. Le* marchés d© 
valeur» mobilière* ©ubissent ! infiutn 
ce de» vacances et du manque général 
de confiance; l’activité se confine au» 
valeurs de fout repoe. qui accusent de 
la fermeté. Malgré le» envois d’or ver* 
'• France, le taux de Teacompte r«»t# 
ba».

L’inepection a été a< t;v© le moi» 
dernier dans la ville. I. y a eu 1 mai 
son de placardée et i désinfectée. Il 
faut aussi de nombreuat* inspections 
aux ogements. aux écurie», six ca­
ve», etc.
Voici le détail complet-
Placards
Déeinfection aux ma.sor.s 
Désinfection de personne»
Inspection «aux toilette».
Inspection sur plainte* sj;

(cours)
Inspection au marché à poiseons 
Avi* de nettoyer 
Inspection aux écurie*
Inspection aux entrepo’*
Inspection des logemen*.»
Inspection des caves

Les vacance» fuient, s'égrènent 
jour à jour, non seu.ornent pour 
les écoliers, mai* aussi pour 'e© 
grande* personne*

Encore quelques *«r.ia re» et 
les villa# blanches, les villas 
claires, les villa» qui mirent leur 
fraîcheur dans le fleure ou dans 
1# lac, fermeront 'eu’-s portes, 
cloront leurs fenêtre* d© lourds 
volet* opaque*.

La colonie de trif lu vienne# qui 
flânaient fout «u Ion? ou jour 
en bordure de l’eau, en robe» lé­
gères ou en maillot» éclatants 
reprendront l© rheniin d© In ville 
poussiéreuse et bruya ite.

De nouveau la so.itu le et ’e si­
lence s’étendront sur le hameau 
de» villas claire*, a/an* mèm© 
qu© l'automne dérouV son Gî©t 
de pluie et son ré«?a-i «I© brume 
sur la plage abandonnée.

port riu bureau de santé. 
— I^es mortalités d’adul­
tes s’élèvent à 20.

LES ENFANTS

INSTABILITE DES IFFJIIRES

Il y a ©u un total de 46 décès ©n 
notre ville, au cour» Ju moi* de juil­
let, comme nous l’apprend le rapport 
soumis au conseil par le Dr Lamh*rt. 
médecin de santé.

Voici comment ©e
(alités:
Adultes
Masculin*
F ôm i n i n »
De 1 jour à un an 

| Masculins 
Féminins 
Anonyme»

;cn‘. ces mor-

20
11
q

22
9

13
4

ale»

1 j;ji’ .

Inspection du mar hé aix denrée» 11 
Inspection dea salles JVtente 
Inspection aux poulailler»
Inspection de» cours •*.« général 
Inspection pour ie* /idar.ge*

1 Inspection pour Hôpital Cook#

L’automne pourtant, l’automne 
e©t la bienvenu© de* àme» mélan­
coliques et de* chasseurs.

Le© coeur* sen*ibles s’en Iront, 
à la tombée du jour. ba.gner 
leurs rêve* déçu» .1%#» la foret 
qui saigne par tou*.©» s'1* feuillet 

I<e* chasseurs, le* cba©*eur« à 
l’àme impitoyable, attendront, à 
la tombée du jour, eaché* dans 
le* jonc* du rivag:, le* canard» 
en longue file, le» canard* su vol 
lourd, qui paveeront à porté© de 
leur* fusil* dont lez canon* «l’s- 
cier luisent dan» l’ombre.

Suiveurs de songe- et ch«*seurs 
d’o.eeaux attendent déjà l’autom­
ne qui leur ouvrira le* portes 
de la mélancelie et d* • mort.

1 dïuj:

Sur les 22 cas de mortalité infan 
tile 4 cas sont de© ra» réguliers et 
18 sont de* enfant* iîiegitimaa qui 
nous sont apportés de l’étranger.

ARRIVEE DE RELIGIEUSES

11 n’y a pas encore ne signa* défi­
ni» d'une reprise sensible de» affai­
re#. et on attend patiemment quelque 
preuve palpable d’un© orientation g-* 
nérale d© l’industrie ver* le mieux. I^e 
volume du commerce iv gro» le mois 
dernier a été plu* petit qu'on aucun 
moi* depuis plusieurs année», tandi» 
que le commerce de *léta:l accusa ♦ 
lui aussi un déclin oneidérebl© par 
rapport aux mois précédent* et tou­
chait le plu* ba» niveau depuis 1922 
L'augmentation de* profit* de que’- 
que» rare» entreprises par rapport à 
l'an dernier est. notée dan© les rap 
port», mai* Us profit» plu» faible» 
d'un grand nombre ajouten* encore au 
sentiment d’mcertituJ* qui régne dé­
jà. Dan» la sidérurg e ’es avantages 
qui résultent de l’accru «-ement d'ac­
tivité dan* l’industrie automotive

Un jeune homme se fait 
casser une jambe quand 
son cheval part en peur.

VOITURE A LAIT
(De Notre Correspondant)

Ht Léonard. 2H.— I n hi©n pénible 
accident est arrivé a M H#rvé Pel- 
lerin fil* de M. Joseph Ptllarin, de 
St Wenceelas. qui s’en venait dans 
une voiture remplie d© bidons d© lait 

sont contrebalancé* par loa prix plu» j Son cheval pr t peur à a rencontre 
{ms ©« <1© cariai##* ara I 4'##a maeà na prèa du magasin de M

• g#a#aa; i Raméa D####ti <"

production, dan© celte industrie, it écart, fit renverser une des canistres

(De notre correspondant» 
Si-George* de ChampUi#, 28.— L©r 

Révérend©* Soeurs 3t Pierre Je Ho 
me. supérieure, et Ihérèse de 1» 
f'roix, rel.gieust» I© i’Aseomption 
viennent d’arriver "n notre localité 
pour prendre chargr' île la nouvelle 
école. I*# Révérende» Soeur» Solan 
g© da Jésus. Ste Juztine et Thérèse 
Marguerite viendront le» rejoindre 
pour l'ouverture des j»»»»©* le 2 sep 
tembra |*rwcha.n.

teint maintenant, dan» l’ensemble, de 
50 à 55 p. 100 de la rapec té. Le* rele­
vés de la construction accusent un 
gam sur le moi» précélent, mai* une

I ------itio# par rapport à Jaillet 192$
L’ndustrie de l'anthracite est plu* 
encourageant© et le* .tockr d© hitu 
mineux sont le* plu* f*Me* des huit 
dernière* année*. Le* ..louvement» de 
la Pour*© sont hautement irréguliers 
I/e temp© frais ©t de« plu es int#rm:î 
tente* ont arrêté le» drmn.sge* causé» 
aux récoltes par une pénoî© de sèche 
resse prolongée dans plusieurs par 

1 tics du pays. ,

M. Pellerin descendit de la vo ture 
pour la remettre, en place, mais au 
même Instant le cheval, toujours af 
folé, s# mit a ruer ©t à faire reculer 
la voiture dont une de» roues pe*»a 
sur ©a jambe droite ut la lui cassa.

Il fut transporté aussitôt cher lui 
dan* l’auto de M. Rido’pht Richard 

Dan» la voiture se trouvaient d©u* 
jeune» garçons, fils Je M. Chaurert© 
éga!ement de St Wencesîa», dont l’un 
fut blessé à la tète.

No# souhaits de complète guérison 
aux victimes de ce malheureux accl* 
«Uuit.
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Les lacunes de notre exposition et les
réformes qu'il faudra lui faire subir

Les cnuses «l’insuccès 
cette année.-- La part 
de la crise et «le la rare­
té «l’argent.— L’ouvertu­
re le dimanche a surt«»ut 
favorisé le “Midway” et 
la tourbe «les escrocs.-- 
Un genre «l’amusements 
que l’on devra faire dis­
paraître. — Une classe 
d’exposants <|ui n'a pas 
eu justice.

LVxpotition n’a pas ru crttr année le 
•uccèt de l’an dernier. On a particulière­
ment noté que l’atsiitance avait été moin­
dre. L’exercice financier de la Commi»- 
fion de l’Exposition se bouclera par un 
déficit assez prononcé.

Il fallait s'attendre a cela.
L’année est dure et l’argent est rare. 

Toutes les expositions en souffrent. Il y 
a moindre assistance a Ottawa et a To­
ronto. C’est probablement le cas un peu 
partout dans le pays.

Il est cependant d’autres causes au de­
mi-succès de notre exposition.

Tous reconnaissent que l’ouverture gra­
tuite de l’exposition le dimanche a réduit 
ses recettes. Cette décision était d'autant 
plus malvenue, — nous parlons du côté 
recettes, — que des engagements par 
l'ancienne administration municipale per- 
m'tta.ent au Midway d'opérer à toutes 
voiles le dimanche de l'ouverture. Hâ­
bleurs, escrors aux cartes ou roues de 
fortune, débris de donzelle», montreurs 
de curiosités vraies ou truquées, s'en sont 
donn" à coeur joie au détriment du gous­
set public et de la caisse de l’exposition.

Celte question de l’ouverture de l’ex­
position devra recevoir une solution tou 
te autre que celle reçue cette année 
•ans quoi on risque fort de tuer notre ex­
position. Le régime en vigueur cette an­
née a permis à la tourbe du Midway de 
faire une belle razzia d’argent. Il a été 
une grave injustice pour les exposants de 
la Bâtisse de l'Industrie et autres. Ces bâ­
tisses fuient fermées le dimanche avec le 
résultat que des milliers et des milliers 
cîe personnes visitèrent l’exposition sans 
avoir chance de jeter même un coup 
d’oc I sur les exhibits d’exposants qui 
payèrent loyer à l’exposition pour expo­
ser leurs produits ou marchandises. Ces 
exposants se plaignent amerement et ils 
ont raison.

C’est un état de choses auquel l’on de­
vra remédier.

Un mot du Midway.
On dit qu’il faut des amusements sur 

le terrain en dehors des attractions et 
courses offertes par la Commission de 
l’Exposition. Très bien. Mai» il y a amu­
sements et amusements. Le Midway de 
cette année, — et la remarque vaut aussi 
pour ce’ui de l’an dernier et d’il y a deux 
en», — contenmt trop de pourriture. On 
y a fait un étalage scandaleux de restes 
féminins auxquels on n’avait même pas 
eu la décence de donner une bonne dou­
che pour les décrasser. De cela notre ville 
peut très bien se passer. Maintenant que 
les événements l’ont du mettre sur ses 
gardes, la Commission de l’Exposition 
devrait être capable de s’assurer le con­
cours d’une troupe plus propre que celle 
du Midway des dernières années et aussi 
d oppo er une barrière à l.i venue â notre 
exposition d'une clique d'escrocs, de tire- 
laine et de voleun.

Notre exposition ne réussira que si Ton 
«n fait une chose propre, intéressante et 
assurant justice aux exposants.

ait. Depuis, j'ai appris à . Tl m •! Propos dujotir
m’avait, dans le temps, caché beaucoup de 
l’homme qu’il était, 
la connaître. Eli 
imposante, comme 
trop souvent.

La dernière fois que j'ai rencontré M 
Valiquette, il a été plus réticent que d’ha 
bitude. J'avais accoutumé de l’entendre 
parler de façon plus loquace. Il était mé 
fiant. Il a fallu que je mette de l’avant 
pour le faire parler, l’oeuvre du prochain 
congres de l'Association des Médecins de 
Langue Française, oeuvre qu’il poursuit 
avec ténacité parce qu’il en est l’adminis­
trateur.

"Je me méfie des biographies", m’a-t-il 
dit, "et surtout de celles que vous faites. 
Les phrases que vous écrivez sont courtes, 
mais un peu trop vraies, à mon gré. Ainsi 
vous pouvez dire, si vous le voulez, que, 
depuis trente ans, je suis pas à pas TU 
nion Médicale du Canada", le seul journal 
de Médecine, vieux d’un demi-siècle, écrit 
et dirige par nos Canadiens-français, que 
j'ai assisté à scs avatars comme à ses suc­
cès, que je suis toujours fier d’en être l’ad­
ministrateur. La revue a une tenue scien­
tifique et typographique de premier ordre. 
Elle est le fruit des efforts de toute une 
génération médicale et la grande animatri­
ce de celle d’aujourd’hui.

Quant au prochain congrès . quant au 
prochain congrès, on en a beaucoup parlé 
ces derniers temps. Tous les officiers du 
Comité exécutif n’ont pas manqué de sou­
ligner l’importance de cette réunion scien 
tifique pour nos médecins canadiens-fran 
çais. Us veulent que "leur congrès" soit 
un succès et je les comprends. Mais que 
dire comme administrateur? Mon rôle 
consiste en la coordination de tous ces 
ravaux d’ensemble, qui ne sont pas du do­

maine scientifique, je l’avoue, volontiers, 
mais qui n’en sont pas moins indispensa 
blés.

Le trésorier encaisse et paie, mais l’ad 
ministrateur doit trouver de quoi encaisser 
et de quoi payer. Comment confier, par ex­
emple, à qui n’est pas du métier l’organi­
sation d’une exposition de produits phar­
maceutiques et d'appareils scientifiques? 
Sait-on que plus de cent maisons de com­
merce y seront représentées? Sait-on de 
plus qu’on exposera entre autres ,de nom­
breux livres de médecines écrits par les 
sommités qui prendront part au congrès? 
Sait-on qu’il y aura une exposition de ma­
quettes des projets universitaires et hospi­
taliers de Montréal? Sait-on, enfin, que le 
programme-souvenir, en plus de ses rensei­
gnements officiels, contiendra l’histoire 
hospitalière de Montréal jusqu’à nos jours? 
Sait-on de plus, que ce programme contien 
dra la liste de la réclame des maisons de 
produits pharmaceutiques qui s’intércs 
sent à nos oeuvres? Trop de maisons cana­
diennes nous ignorent malheureusement 
et il est bon de faire quelque chose pour 
ceux qui veulent entrer en contact plus in­
time avec nous. Ce programme sera du res 
te distribue à tous les Congressistes et à 
toutes ces maisons.

Un banquier déclare que cVsf folie de 
garder beaucoup d’argent chez soi.

Rares ceux qui souffrent de cette folie.

Le terminus du Canadien National à 
Montréal pourrait fort bien aussi être 
le terminus de certaines carrières poli­
tiques de la métropole.

L’assistance à l’exposition de Toronto, 
pour les trois premiers jours, est de 
vingt pour cent moindre que Tan dernier. 

La crise fait partout sentir ses effets.

/es/ournaux

La Pologne est fidèle aux traditions 
d instabilité parlementaire. Ses cham­
bres d'aujourd’hui sont aussi revêches 
que les diètes d'autrefois. C'est chez el­
le le grand élément de faiblesse.

Contester une élection c’est souvent 
s’engager dans un long procès. L’élec­
tion de feu l'honorable Fielding en 1904 
fut contestée par son adversaire. Aux 
élections de 1908, les tribunaux n'avaient 
pas encore rendu de décision finale.

M Pierre Beaulé, de retour à Québec 
du congrès du chômage, conseille à Test 
de surveiller ses affaires. L’ouest récla­
me a grands cris des travaux pour remé­
dier au chômage. L'appétit ne lui fait ja­
mais defaut et volontiers il chipera no­
tre part.

f.n minorité gouverne.
Le gouvernement est censé représenter 

la majorité en notre pays. On ne saurait 
dire que c'est le cas de l’Alberta.

Aux dernières elections, 188,219 per­
sonnes ont voté. Les fermiers-unis ont re­
çu 74.187 votes; les libéraux, 46,275; les in­
dépendants, 27.954; les conservateurs, 25,- 
449 et les ouvriers 14,354.

Bien que n’ayant obtenu que 74,187 vo­
tes sur un grand total de 188,219, les fer­
miers unis n’en commandent pas moins à AU SECOURS DE L’AUTOMOBILE 
la législature albertaine une majorité ab­
solue sur tous les groupes d’opposition.

Notre système électoral a toujours four­
millé de ces anomalies.

PREPARONS LA PAIX

L*Ert NouveUe, Neva »ii
b;**ona toujours la aarvitude üe cet 
adage d'une fausse sa gesse:

‘•St vis pacem, pars beHum”. S’il 
contenait traiment toute la vérité, Ü 
sursit, depuis l'aurore dea Igea. dû 
recevoir la confirmation des faits! Or, 
les pays puissant a ont préparé la 
guerre. Qu'ont ils obtenu? La guerre.

J/heure n'est-elle pas venue de 
préparer la paix pour obtenir la paix, 
dans les conditions de dignité et de sé­
curité que 1a politique du protocole a 
défini**}

UN TROMPE L'OEIL

Le Canada.— lai vraie solution du 
pr«*tolème est celle arrêtée, il J a quel­
ques mois. Ce sont les autorités pro­
vinciales qui peuvant déterminer plus 
fa«-i]cment e’i! est besoin d'immigrants, 
si certains travaux ou certains métier» 
souffrent du man<jue de main d’oeuvre. 
C>at sur leur avia qua le ministre de 
l'Immigration devrait permettre ou re­
fuser l’entré des immigrants.

L'arrêté ministériel de M. Bennett 
u'eat qu’un trompe-l'œil. I] n'arrête 
aucunement l’immigration, alors que 
l’ancien chef de l’opposition avait pro
mis de la faire.

LES ELECTIONS CANADIENNES

I^e "Journal", Paria.— Qu'un gou­
vernement soit battu après neuf an 
nées de domination, cela n’eat pas par- 
timlièrement surprenant, surtout quand 
à l'usure du pouvoir s'ajoute ie mé­
contentement d'une crise économique! 
C'est ce qui se pashe au Canada. Les 
pïi.vsans des Prairies ont balsyé la ma­
jorité libérale et ont voté en masse 
pour le* conservateurs. Rien de plus 
nnturel quand on songe que, dans ces 
dernières années, plus d'un million de 
Canadiens ont passé aux Etats-Unis. 
Ce n’est pas, précisément, un indice 
de satisfaction, et cela se passait en 
un temps oû les récoltes se vendaient 
encore bien.

On imagine l’état des esprit devant 
la débâcle du cours de» blés et la 
hausse de» barrières américaines. Faut- 
il s'étonner, dans ces conditions, qu»1 
es Canadiens aient voté en masse pour 

ie protectionnisme, car c’est là le sens 
réritable du vote et ce qui donne aux 
élections un intérêt dépassant de beau­
coup les frontières.

é( s mai très.

( ONGRKS DE MI DECINS

Son <>i tanisation

M Vahqurtte a trente ans de vie para 
medicale Non pas qu’il soit médecin, mais 
sa vie active durant, il s’est toujours occu­
pe de la chose medicale, tout comme le 
spectateur, au théâtre, s’intéresse aux per­
sonnages qui .’agitent devant lut. A son 
avis, la Médecine n’est pas un tiroir à pi­
lules. ni un sac à guérisons plus ou moins 
miraculeuses. C’est un rouage important 
de l'activité humaine, dont le contact ne 
fait qu’éclairer davantage le sens de la vie 
C’est pourquoi M Valiquette a l’habitude 
de l'indulgence et du sourire malicieux II 
a vu defiler tant de generations de méde­
cins. il a entendu — jamais écoute!? — 
tant d'appréciations sur eux. qu’il ne se 
départ jamais d’un scepticisme amuse qui 
le porte â juger plus clairement des cho­
ses et des gens. Au demeurant, toujours 
prêt à rendre service, ambassadeur intè­
gre et habile des missions qu"on lui con­
fie

J’ai connu M. Valiquette. il y a déjà

Je m’arrête pour faire une mention toute 
spéciale de l’exposition des livres anciens 
touchant la physiothérapie en général et 
l’électrothérapie. Elle constituera un évé­
nement dans le monde des bibliophiles. 
Quant aux médecins ils seront ravis et, 
sans doute quelque peu surpris, de consta­
ter que l’on faisait des traitements à 1 é- 
lectricité il y a 150 ans.

Les cent numéros qui composeront cette 
exposition proviennent de la très riche 
bibliothèque du docteur Pariseau, l’un des 
plus ardents amis du livre, chez nous.

L’“Union Médicale du Canada" fait aus­
si sa part. U ne faut pas oublier que cette 
revue à laquelle je consacre une bonne par­
tie de ma vie. est alimentée des travaux de 
nos médecins et de nos praticiens. Conçue 
et fondée sur le mode scientifique, cette re­
vue n a jamais cessé de continuer l’oeuvre 
le propagande scientifique que les congres 
poursuivent aussi de leur côte. C’est en 
cela surtout que se sont rencontrés direc­
teurs, rédacteurs de la revue et presidents 
de congrès Depuis le docteur Brochu, fon­
dateur de l’Association des Médecins de

Si l’on en croit M. James W. Gerard, 
ancien ambassadeur américain à Paris, 
l’un de ceux qui connaissent le mieux les 
dessous de la politique américaine, ce ne 
sont pas les politiciens qui mènent dans la 
république voisine, mais un groupe d’hom­
mes importants dans la finance et l’indus­
trie. Il cite une soixantaine de noms.

Cette remarque est tout à fait juste. 
Comme le note un confrère "les hommes 
politiques subissent la pression des inté­
rêts economiques et financiers de ceux qui 
les détiennent et y adaptent de gré ou de 
force la ligne de conduite de leur pays".

Cela vaut peut-être beaucoup mieux que 
si les politiciens se laissaient guider par 
leurs théories souvent vides de tout sens 
pratique.

l angue Française de l’Amérique du Nord r „ n U •La carrière 44 Baléwinprès
actuel, le mot d’ordre a été donné et ja­
mais il y a eu mésentente sur ce point.

A l’heure présente, nous pouvons comp­
ter sur un congrès scientifique de tout pre 
mier ordre. Quant à l’organisation " 

Là-dessus. M. Valiquette eut un geste 
qui en disait encore plus long*

Je suis convaincu que ce sera un beau 
congrès.

R BOUCHER.

Il ne suffit pas d’étre dispose à faire son 
devoir, il faut le connaître.

La vie est un cadran où les heures de 
l'aprés-midi vont plus vite que les heures 
de la matinée et où celles de la soirée mar- 

plusieura années. Sa longue barbe noire chent plus vite encore.
fi ■-* « —-

La Tribun*, Sherbrooke.—L*» auto­
mobilistes ne méprisent pas tant qu’on 
!• croit le bon vieux train. Plus d'un, 
fatigué du volant voit parfois, passer 
avec envie le convoi des voyageurs qu’il 
n* peut en\isager pour lui à cause de 
sa voiture. L*a chemin» de fer alle­
mands ont prévu ce ca». Le» automo­
bilistes .qui font de longs parcours peu­
vent aujourd’hui faire transporter 
leurs voitures en les enregistrant com­
me de simple» bagages. Un tarif spé­
cial leur est accordé, égal à la moitié 
du tarif ordinaire «les transporta. A 
condition toutefois que le trajet ne 
soit pas inférieur h 20 kilomètres. Ce 
transport se fait par de» trains de mar­
chandises accélérés. En trente heure», 
une automobile peut aller «le Bnle à 
Hambourg par chemin de fer.

No» compagnies pourraient aussi 
»e faire de la sorte la providence 
des automobiliste» fourbus. En plus 
de rendre service à ces automobi­
listes las de courses prolongées, 
elles se créeraient d'excellents r* 
venu» de la locomotion automobi­
le qui est actuellement leur plus sé 
rieuse concurrente. Tout ce qu’il faut 
pour cela ce sont des taux de transport 
réduits, moins onéreux.

IL Y A FAILLITE ET FAILLITE

L’Evénement.— Un jeune confrère 
hebdomadaire «le la métropole nous an- 
n« ne* qu’une révision des l«*is «le fail­
lite actuellement en force est à l'étude 
Nona nous en réjouissons. Que l’Etat 
fédéral ou l'Etat provincial soit en cau­
se peu importe, pourvu que la pério­
de d’étude ne soit pas trop longue ft 
qu’il y ait finalement amélioration sen 
sible. Nous pouvons dire sans crainte 
d’être taxé d* paradoxe ««ue, sou» le 
rapport «le la droite et saine équité 
en affaires, nou» ne sommes pas de­
meurés asses français. Nous sommes 
devenus nn peu trop tméricain». Sous 

empire du vieux code d’honnêteté h 
la française, un failli est ééqnalifié et 
il lui faut un jugement favorable «l’un 
tribunal de commerce pour être réha­
bilité et avoir droit «ie continuer son 
commerce ou se lancer dans d’autres a- 
venturea oû il peut faire de nouvelles 
victimes. En Amérique août ce rap­
port!... — un banqueroutier qui a pu 
rouler M. Gogo et obtenir la permis- 
•ion de ne paa paver ses dette», en 
tont ou en partie, passe pour un type 
trèa fort. Et cela le poa*. le* créan­
cier* assemblés ont bien le droit, dira- 
t-on. de ce qui leur est dû. Cette pra 
tique comporte un grave abus. Il n'y 
a pas à se préoccuper du passé exclu­
sivement qui est, ai noua pouvons dire, 
le domaine de» créanciers, il faut éga­
lement «’occuper de l'avenir. c'eat-A- 
«lire d# l'Intérêt du public qui pourra 
être, un jour ou l’outre, fraudé par ce­
lui qui a’en est tiré à si bon marché 
un* première foéa. L’opinion publique 
réclame un tribunal de Commerce que 
tel failli doit ou ne doit pas être réha­
bilité. Que le heaoin a’impoae d’amé­
liorer le* moeura d'un certain nombre 
de commerçant», !« fait semble prou­
ver la déclaration récente d’on per­
sonnage officiel. qui prétend qu'à 

owning Street pen- pin» d* sn pour cent des
faillites sont dea fraudes maaifcstra.

t.n réélection des ministres.
Tous les ministres, moins l’honorable 

Rhodes, ont cté reélus par acclamation. 
L’ancien premier ministre de la Nouvelle 
Ecosse le sera tout probablement.

Ceci a remis une fois de plus au premier 
plan de l’actualité l’abolition de cette for­
malite de la réélection. Il y a trois ans, les 
Commune1* furent invitées à abolir cette 
coutume. Il n’en fut rien fait bien que 
quelques uns de nos gouvernements pro­
vinciaux lui en aient déjà donné l’exem- 
T le-

Cette coutume anciene remonte aux ori­
gines du régime parlementaire britanni­
que. Le peuple voulait se réserver un con­
trôle sur le choix des ministres par le roi. 
Sj ce dernier appelait un ministre que 
n’aimiit pas le peuple, celui-ci avait par la 
formalite de la réélection le pouvoir de 
manifester son mécontentement.

La nécessité d’un tel contrôle n’existe 
plus aujourd hui. Cependant la coutume 
? maintenue en maints pays britanni­
ques par la force des traditions politiques.

M Stanley Baldwin a célébré récem­
ment son soixante-troisième anniversaire. 
Il 1 a célébré dans le calme de sa résidence 
d A»tley Hall, au milieu des siens, après a- 
voir la veille encore présidé à la réunion 
annuelle de la section du parti conserva­
teur à Bewdley. dans le Worcestershire.

M Baldwin représente Bewdley à 1a 
Chambre des Communes depuis 1908, c’est- 
à-dire depuis vingt-deux ans. Ses élec­
teurs lui sont fidèles. Et lui aussi leur rend 
fidelité pour fidélité car. à maintes repri­
ses. le leader conservateur a déclare que 
s il était jamais battu dans sa circonscrip­
tion. il ne se représenterait nulle part et 
c en serait fini de sa vie politique. Il est à 
noter que M. Baldwin a été premier mi­
nistre presque aussi longtemps que M. 
Lloyd George. Ses deux présidences repré­
sentent cinq ans et 84 jours, alors que M. 
Lloyd George, le ‘père" actuel des Com­
munes. est resté à De 
dant cinq ans et $20 jours.

CARTEL PRCFE/ZIONNELLE/"
Médecins Avocats

fél. 442
Dr LS-<;E(). Dt CHARETTE

Ks a» rilA»tt»i ••c*
Kl 4I#«« 4m SAi ltaux 4* Parta Ljroa. Sa*. York 
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Bureau à •te-AmgèU de Laval. *0,iln , 
l’Hôtel Thibodeaa

17t RUE LA VIOLETTE Tél S282

Dr A. R. BELLEMARE
(Aneun pcitc an Uoeteut Aubin, ru* IawoIciu) 

Médecine généra!#
Spécialité: Arcourhrmenfe

Consultation»: 2 4 4 et d» 7 A h hre» tou» !•■ jours

Téléphone St2 ' 1
G. II Koblrhon, C.R. llé.hol r.

ROBICHON & METHOT
AVOCATS

(œaii luttons 14 a m à 11 p m .1 10 4 604. T 60» 
I SO p a — a dotolcll*. I.« «JlmaorOa aur • ppotoumeni

Dr HENRI LACROIX
Médacio CM'urgltn

MMerln* graérale traitement Olertritiuea. uiataâlM dea *o!ea 
urloalrea d* la peau, do culf cTerelu ri du Mug

Dlapeneatv* privé 167-A NOTRE-DAME
Tel IS85

Dr F. FAQUIN
Spécialités: Accouchements et maladies dea enfante 

Heure» de bureau: le soir de 7 à 8 hre» PM 
L'aprè» midi de 2 à 4 hre» lundi, mercredi excepté 

Fél. 1830 «2 BONAVENTURI Troie Kmère*

Téléphone 2348

Dr A. TFTREAULT
Spécialité»: Accouchements et maladie» de» enfant» 
Heures de bureau: 2*4 heures, excepté dimanche 

7 à 8 heure», excepté Jeudi et dimanche 
181 AVENUE LA VIOLETTE

Dr BARLOW HEBFRT
Ch-rurg’.e générale. Maladies de» femmes 

et des voie» urinaires
20 RUE DES FORGES ten face do marché)

Consultations: 9 à 10 am. I à 8 et 7 à 8 p.m. 
Visite» à domicile sur appointement 

Tél Bureau 42 Tél. Kéa. 2381

56 RUE L4VIOLETTE Tél. 1526
Dr R. DUGRE

0«« Hftpitaui 0a Pari». Lyon N*w-Yorfc.
CHIRl Kl.lfcN à I Hôpital Saint-Joseph 

Spécialité: ChoufQit sanita-wn*alr» de» aytlèma» 
oateui at digaitifa

Coeaultatloat Ar bureau de • * 4 pm mu» •»
La »elr da 7 à » lundi merrrndi tt vrndradl

Dr ROCH HEBERT
SPECIALISTE

Maladie de» yeux de» orei'les. du nex et de la gorge 
Consultation»; de 9 à 12 a m.. de 2 A 6 p.m. et le» 

soirs de 7 à 6 p.ra.
Bureau fermé: 1 »amed: irrèa-midi. de juin à sept 
S8 RUE ROYALE Téléphone 1425

Dr AUGUSTE PANNETON
SPECIALISTE

Maladies de» yeux, de» oreilloe. du nez, de la gorge 
Bureau fermé; U samedi aprèe-midi, de juin à sept 

Le »oir: Bureau ouvert )• mercredi de 7 à 8 hrea 
Consultations: 1.30 à 4.30 tous lae jours, 

et aur rendez vou».
65-A HUE LA VIOLETTE Tél 528

Dr .F. LAMOUREUX
Des Hôpitaux de Paris. Spécialiste 

Maladie dee yeux, •relllee, nés et gorga
Conênltationc. 10 d 12 o m 1 1-2 4 5 et 7 d 8 p wi 
Bureau fermé: le «amedi sprèa-midi. de juin à eept 
20 RUE RART TELEPHONE 1620

Dr LS-GEORGES GODIN
Téléphone Bureau 919 Résidence 806

Heures de bureau: I SO à 4.30 p 7 à 8 p.m. 
le mar«1t et le vendredi 

SPECIALISTE
Maladies de» veux, des oreilles du nex. la gorge 

8- A Kt E H ART TROIS- RIVIERES

Chiropraticien

A. E. HUNT KING, D.C.
Docteur en Chtrnpratiqoe 

Trole-Rlvlères ta Koe Alexandra 
Telephone i9l2

Shavinlgan Pt la 28. Sème Rua 
Téléphona 72S

J. DEVOGELAERE, D.C.
Dortanr an Chtropratique 

Serrer# d« farà^avreméfr#
Shawtnlgan FaHa <2 famaraa Tél >96
Grand Itéra. Hôtel Wind»*» Tél 27S

Dr J. A. ROUSSEAU
Directeur du DISPENSAIRE ANT1-VENERIEN 

Bureau privé da 10 are 8 4 p.m. de 7 à 8.30 pm. 
Maladies dee voie» urmairaa; Maladie des femme»; 

Maladies de la peau
Téléphone 119 28 RUE ROYALE

Téléphone 1881
Franco), Df.ll.u, C.R. U D. Dor.nd M R

DESILETS & DURAND
AVOCATS

*4. BUE BON A VENTURE ĉm

Téllphon. Il» Ckanbr. a

JEAN-MARIE BUREAU
Avocat at Procureur 

38 RLE HART, (Coin des Porgee)

Notaires

Bureaui Tél 1881
VICTOR ARRAN

NOTAIRES

Résidence 266?

Argent à prêter 
34 BONAVENTURE

Assurance Collection»
TROIS-RIVIERES

Comptable-Liquidateur

Telephone* 328-329 Caaier poatal 44«
HENRI BISSON
Comptable rt Liquidateur 

Syndic en matièra de faillit*. Règlement» entre débi. 
leur» et créancier» Perception et achat de compte» 

85 ans d’expérienca à votre «ervict 
Edifice Ameau (6e étage) Trois-Ki» 1ère»

Dentistes

Téléphona 2261 Edifice Capitol

Dr ROMEO BEAUDRY
Chirurgien-Dentute

Spécialité: extractions sana douteur 
Reare» de bureau: 9 A 12 A M. 1 à 6 P.M

7 a 8.80 le iolr

Dr EDMOND BUISSON
CHIRURGIEN-DENTISTE 

Heures de bureaux
S hre* • m 4 5 hre* d m Le» •air*: de 7 I 8 hr#« 
Bb«eaua fermé» le» M*rdii et ieudl» eolr eleal ou* U 

Samedi è midi
20 DES FORGES Tél. 569 Trols-Rlvlère»

Architectes

A. D. GASCON LOUIS PARANT

GASCON & PARANT
ARCHITECTES
Trois-Rivlèrea

144, rue St-Françols Xavier Tél. 264

Téléphone Bell 720

JULES CARON
Architect#, P.Q.
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La course des cabaretiers italiens

il est un paj« aver lequel la France 
g entretenu de tout temps les relations 
les meilleures, sinon les plus cordiales 
et les plua intimes. C'est la Pologne à 
laquelle nous lie un traité d’alliance.

Ktant donnée l'importance que, dans 
chacun des deux pay*, l’on accorde à 
ce s relations, c’est un sujet d'étouue- 
aient que celles-d ne se soient pn* aus­
si développées davantage sur le ter- 
fsin économique. Ce qui a été fait n’est 
r en à côté des possibilités illimitées 
r, ii demeurent ouvertes au commerce 
r -mme à l’activité de nos deux nations.

Noua l’avons déjà écrit. Aussi som­
mes-nous aise d'enregistrer à cette mé- 
„ e place des manifestations en faveur 
d<; resserrement des liens qui unissent 
j» « deux pays au point de vue com- 
P, rnal comme relie à laquelle a donné 
1 >*u, l'autre jour, le banquet offert par 
li Chambre de Commerce franco-|>o* 
j naise en l'honneur du Président de la 
Banque de l’Economie Nationale de 
Varsovie, M. Oorecki.

“Nul plus que nous, a dit M. Finn 
d;n, ministre du Commerce, qui prési* 
4/iit avec à sea côtés l’Ambalsadeur 
é* Pologne, M. de Chlapowski M. Nou- 
l#>ns. Ambassadeur de France, Le Gé­
néral Le Rond, M. Georges Ronne- 
fnus, ancien ministre du Commerce et 
>1. Merlot, président de la Chambre 
franco-polonais, ne désire que les re­
lations économiques se resserrent tou- 
j.-ura davantage entre la France et la 
Pologne et nous ne marchanderons ni 
les capitaux ni l’enthousiasme qui n'a 
cessé de se manifester à ce sujet depuis 
j.' isieurs siècles".

En effet, si les échanges commer- 
r aux n’ont pu prendre plus d ’ampleur 
ru les circonstances de l’après-guerre,
!. France ayant à se relever des pertes 
era si on née s par la guerre tandis que 
la Pologne oommen«;ait seulement à or- 
ptniser son commerce étranger, ces ob- 
►tacles ont été surmontés depuis et le 
. tnmerce s’est développé grâce no- 
i mment à l’établissement de commu- 
i ■ ations directes entre le port polo 
- j» de Gdynia et les ports français, 
i oit ainsi que les exportations de 

• 7.000 zlotys en 1022, à 214,212.000 
Prance en Pologne ont passé de 36,- 
tlotya en 1920.

Pana le même temps la Pologne a 
ri ses exportations en France qui at- 
' gnaient une valeur de 11,818,000 slo­
t's pour 1929.

Rappelons a cette occasion le rôle j 
'nportant joué dana la création de 
ridjmia par des entreprises françaises 
lui font partie du Consortium franco- 
polonais.

L’exportation française en Pologne 
►«t représentée avant tout par «es tex- 
‘FÎes (41 pour 100 de l’ensemble de 
nos exportations dans ce pays), puia 
>*r les produits de transformation ani­
male, les machines, les appareils, les 
produits alimentaires (denrées colonia- 
les, huiles d’olive et vin), les métaux, 
produits chimiques organiques et inor- 
faniques, matériel de transport (auto­

mobiles), caoutchouc.
Par contre U Pologne exporte en 

Francs 38 pour 100 du total de ses ex 
portations en combustibles, charbons, 
pétroles et ae# succédanées, 24 pour 
100 de ses exportations d# boit, 22 pour 
100 de ses exportations en produits ali­
mentaires, plantes, semences, etc.

M. Gorerki estime que les construc­
tions mécaniques et les produits de l’in­
dustrie électrotee hniqus devraient 
trouver un plus important dé­
bouché en Pologne. Quant à cette der­
nière les statistiques françaises indi­
quent qu’ells pourrait exporter davan­
tage en France de bois, de combustibles 
et d’articles alimentaires, M. Gorecki 
en trouve .es raisons qu’il impute au 
manque de contact direct entre les mi­
lieux commerciaux des deux pays et 
à la connaissance incomplète des deux 
marchés sous le rapport de leurs res­
sources comme de celui de leurs besoins 
Et cependant la collaborstion économi­
que franco-polonaise remonte à loin. En 
1826 l’ingénieur Philippe de Girard qui 
a d’ailleurs donné son nom à une ville 
polonaise, organise la filature méca­
nique du lin qui exiete encore à Var­
sovie. C’est encore un Français, Joaeph 
Fraget qui, en vertu d’un contrat pas­
sé avec le comte Mostovski, monte une 
laminerie de tôle qui donne l’essor à 
toutes sortes de fabriques d’articles qui 
portent le nom de leur fondateur. On 
peut citer aussi par exemple l’ingenieur 
Guilbert; de Nantce, de Planche, etc.

Mais la France intervient aurtout à 
la fin du XIXe siècle avec ses capitaux 
et scs industriels .Ceux-ci y créent l’in­
dustrie métallurgique.

En 1877, les Forge* et Aciéries de 
Huta-Bankowa; 1878 les houillères de 
Dabrowa; en 1897, les Tubes et Forges 
de Sosnowice; en 1893, les Charbon­
nages de Sosnowice; en 1906, la parti­
cipation de Fives-Lille, à l’industrie tex­
tile.

La coopération française ce fait sen­
tir aurtout âpre* la guerre. Au 1er 
janvier 1930, les capitaux français en­
gagés dans le* Sociétés anonymes po­
lonaises s’élevaient à plus d’un mil­
liard de francs.

En ce qui concerne plus particulière­
ment la participation française dans 
l’ordre financier à part la Banque de 
Silésie qui est un établissement mi-fran­
çais et mi-polonais il existe deux ins­
tituts français contrôlés par des grou­
pes français.

M. Gorecki insiste sur les possibilité* 
qui a’offrent en matière de crédit com­
mercial et foncier.

A la suite du développement écono­
mique de la Pologne et de la moderni­
sation de sa culture agricole, la capa­
cité du marché polonais prenant une 
plue grande importance, le pouvoir d’a­
chat de la Pologne a augmenté.

Des crédits agricoles à long terme 
constitueraient pour le capital fran­
çais un placement éminemment avan­
tageux tout en créant de nouveaux dé­
bouchés aux industries françaises.

Lee renseignements apportée par 
M. Gorecki sont d’autant plus pré­
cieux provenant d'un économiste mêlé
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Mais il« eurent beau dép' yer leur) Ackhurot, ainsi que M John Murphy, 
art oratoire et dépenser leur salive I t0'** deux membre* de la Commission 
Vurs aui *•* ir» demeurèrent , n 4 I d i havre de H fa* 't: annoncé M*v.
ient apathiques. La plupart n’osa ert ,^u,, av,

cabaretiert italiens font une course annuelle aux alentours du Colisée a Rome. On les voit ci au moment du départ de cette courte pour le 
moine originale.

St-Juatin
Dimanche, jour de la solennité de 

l'Assomption de* la Vierge Marie, il y 
eut messe solennelle chantee par M 
l’abbé Emile Cloutier, curé de la pa­
roisse, assisté comme diacre, de son 
vicaire M. l'abbe Jean-Baptiste Levas­
seur, et comme sous-diacre, de M 
l'abbé Rolland Roch.

Le sermon de circonstance fut don­
né par M. l'abbé Rosemont Maison, 
nouvel ordonné, enfant de la paroisse.

M. Belleau de Montréal, a exécuté 
un superbe morceau de sortie.

M. l'abbé Orner tîaboury, de Maski- 
nongé, est revenu enchanté d’un voya­
ge d’un moi* aux Etats-Unis.

—Etaient réunis chez M. Louia Ala- 
rie, dimanche: M. et Mme Majonque 
Dubé et leur famille, de St-Pierre de 
Shawinigan; M. et Mme J. A. Imbleau, 
Charlotte, Marie-Claire et Jean-Jac­
ques Imbleau de Montréal, M. et Mme 
Théotime Alarie, M. et Mme Lucien 
Bourque. Arthur Clément, Irène et 
Cécile Clément, Annette Paquin, de 
Masktinongé, Raoul Gaboury, de Mas- 
kinongé.

—Un bon nombre de personnes 
sont allés v.«iter le* nombreux exhi­
bits à l'Exposition de* Troie-Rivieres.

—Les travaux du pont de l’arrondis­
sement No 2 avancent rapidement.

Fortierville

MAISONS D'EDUCATION

COUVENT DE 
MiniEREPIRITRICE

117, rue Saint-Charles
Trois-Rivières

Leçons particulières de 
français, d'anglais, d: sté­
nographie et de dactylo-

ECOLE NORMALE
des Trois-Rivières

La rentré* dea classe* aura 
lieu le 3 septembre

Ne seront admis à suivre les 
cours que les élèves qui ont ter­
miné leur sixième année................ |

Demandiz protpeetu»

Le Principal

d’une manière si active à la vie so­
ciale de son pays et qui a pris une 
part importante aux côté* du maré­
chal Püsudski dans l’oeuvre de libé­
ration de la Pologne. Uya corroborent 
tout ce que nous en avons dit. Si les 
relations économiques franco-polonai­
ses ont progrès*? considérablement, il 
semble toutefois qu’elles n’ont pas pris 
jusqu’à présent tout* l’ampleur que 
l’on devrait souhaiter.

La France fait fructifier ses capi­
taux en les plaçant en Pologne et la 
Pologne prête à la France *a main- 
d’oeuvre: plus de 700,000 ouvriers a- 
gricoles et industriels. Ce n’est pa* 
assez. Le resserrement des liens écono­
miques ne peut que fortifier le* deux 
pays et approfondir une alliance qui est 
une garantie du maintien de la paix 
en Europe.

■THEATRE|

IMPERIAL
MERCREDI ET JEUDI

19 acût-1 moi s 1 , 23-26-28

PENSIONNAT
DES

URSULINES
SR AND’MERE, Cté de Champlain

Construction moderne à l’épreuve 
lu feu. Facilités exceptionnelles 
le communication par le Pacifl- 
lue Canadien, le Canadien Na­
tional et les autobus.

Court Fronçai* tt Anglais. 
Domandêt prospectus. 

ENTREE; 2 SEPTEMBRE

COLLEGE
ST-GABRIEL

ST-STANISLAS
Comté de Champlain

PENSIONNAT
Dirigé par Us 

FRERES DE ST-GABRIEL

Cours français et anglais 
Prospectus sur demands 

Rentrée: Mardi le 2 septembre

(Août2-lraois) 80 août

Ecole Technique 
et de 

Papeterie 
Trois-Rivierea
ANNEE SCOLAIRE 1M0-31

Examens d'Admission :
MARDI. » SEPTEMBRE

Ouverture des Cours Réguliers :
. , JEUDI, 11 SEPTEMBRE

Ouverture du Cours Industriel de Papeterie :
LUNDI. 22 SEPTEMBRE
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WILLIAM SEEGAR 

ANITA LOOS 
CHRISTIANS E YVES

Comédie et Revue

VA ET VIENT
Mlle Ida Gagnon, passe quelque 

jours aux Trois-Rivières
Mlle JCxilda Poisson de retour d'una 

promenade à Shawinigan Falls.
M. et Mme Johnny laicroix, M -t 

Mms I. Laquerre a Deschaillons di­
manche dernier.

M Adélard Poisson ses soeurs Mme 
Jeffrey Mélançon, Mlles Antoinette «*t 
Exilda à Ste-Sophie de Lévrard ch< z 
M Noel Poisson.

M et Mme Charles Côté leurs en­
fants de Thetford Mmes en viaiU 
chez M. Jos. Côté

M. Oscar Mailhot de Sherbrooke 
est revenu parmi nous pour ouvrir un 
magasin à l’ancien poste de son pèio 
M Oréus Mailhot.

Mme Vve Octave Laquerre de Lot- 
bmière a passé quelques jours par 
ici en visite chez ses nombreux pa 
rents et amis.

M. et Mme Jeffrey Mélar.çon leu 
enfants André et Réal, M. Boisveit 
son fils Henri de Shawinigan chez 
M. Eugène Poisson*

M et Mme Alphonse Pérusse. eur 
bébé Germain* do Deschaillons chez 
M. Alphonse Le b oeuf.

M. et Mme André Roux leur petiio 
fille de St-Pierre lex Becquets en”'! 
M. Zéphirin Bernard

M. le curé J. E. Giroux, sa mère 
Mme Giroux, sa nièce Mlle Thérè^r 
Marcoux. M. l’abbé Germain. V Ca­
mille Castongiaay, M le Anne-Varie 
Charland, M. Leonard T rem pe. Mlles 
Jeanne et Irène Gagnon. Yvette Ga- 
mache, M. Flore et Irène Trempe 
sont allés à une séance à Villeroy sa­
medi dernier.

M. et Mme Jos. Auger, leurs en­
fants de Québec en visite chez M 
Georges Richard dimanche dernier 

Mile Thérèse Marcoux de Beaupoit 
en visite au presbytère

Mme J. P. Lavallée de Ste Germa ne 
en visite chez des amies

M. et Mme Gatien Trempe eu 
enfants Gilbert? et Marcel, M! « 
rence Champagne de Manseau 
M. J A. Trempe dimanche der

Maskinongé
MAKI.ViF DITI IS HKI.1SI.F

Sainte-Gertrude
Mmes Oscar et O va Piché sont al- 

lôes au Couvent de> S- is l’Assomp­
tion à StxEhnmas de Piarrwvill* vial- 
ter leur soeur Rév Sr St-Gabrlall* 
sinsi que Rév Sr Mane Lucille fille 
de Mme Olive Piché

Mlles Clémentine et Georgette Har­
dy de St-Sylvère en promenade chez 
leurs grand-, jsarents maternels M

La;

AGREABLE SOIREE
Dernièrement un groupe de •>un,*s 

gens se sont réunis cher M Joseph 
Gagnon.

Etaient présents à cette soirée 
MM Côme Gervais de Pansville. I>e 
nard et Rosaire Trempe, Edouard La­
croix, Charles et Lorenzo Gagnon, 
Mlles Ida Irene et Jeanne Gagnon, 
Mlles Rose-Ange et Aline Tous:gnant 
Bernadette et Martine Gervais de Pa 
risvill*. Mlle Alice Caron de Ste-E* 
mélie.

Tous s'amusèrent ga ement durant 
toute la soirée

Tl •‘((•in tue nt M- Holland Dupuis, fils 
de feu M. Olivier Dupuis de £t Hnr- 
fhélemi, unissait su destinée à Mlle 
Donaldu Béliale, fille de M. et Mine Jo­
seph Hélisle.

lui bénédiction nuptiale leur fut 
douuée pur M. le vicaire Claude La- ! Mme Alphonse Lavignr 
fontaine. ^ ; L<iS Rév. SS. St-Constantin et Aim«

M. Olivier Gênai» de Bcrthiervil- dtt s. Coeur des SS. ds l'Assomption 
le, servait de témoin à son neveu. M. d* Nicolet ont visité plusieurs parent..
Joaeph Hélisle était le témoin de au ! Sr St-Constantin est la fil!* de M. Ed
tille. I douard Gaudet et Sr Aimé du Sacré

Garçons et filles d’houneurr M. Fer-! Coeur est !a f: e d* feu M. Paul Ar- 
dinund Hnstien accompagné de Mlle cand.
Année Hélisle et M. Jean-Noel 8yl- j M et Mme Arthu: Goudreau d«s 
veatre accompagné de Mlle Kméren* "te Marie le Blandford ont pris 1* ü
tienne Dupum. Mlle Suzanne Hard é- , nrr chez M Arthur Bia s jeud:.
tait bouquetière. Mme Henri Lavigne et ses enfants

Pendant le mariage un joli pro-| Alice et Georgette des Trois Rivière*
visit

pas quitter leur place dans 1 
nahle queue, de peur de ne pa 
trouver à temp* pour se faire ins- 
rir* dans l'espoir — hypothétique, 
a'heu retisem ent — d'obtenir d.i tra­

vail.
Nealn et sa suite éta ent juchas 

sur une automobile qui stationna t 
dans Leonard street, à deux pas uu 
bureau de placement municipal.

Vitupérant contre Tammany Hai., 
Nesin déclara que "ce système tous 
jettera les uns contre les autree et 
vous obligera à accepter des salaires 
réduits. Ils vous inciteront à quitter 
!a rue pour accepter du travail au ra­
bais, à des salaires moindres quel

i rc- I ^ur
I nne C

la date 
en-cons 

M. P

«JUI

? j- démus •>*.
• » av -

ministre de la Mu- 
n prendront effet a 
idra au gouvemeur-

H Pack, qui était président 
de cette c mmiaeion, démissionna il y a 
déjà quelque temps lorsqu’il accepta 
de *•» porter candidat dans le eonrtè de 
Halifax aux recente* élections fédéra­
les. Il y fut battu. La Commioeion du 
Havre de Halifax a été créée en 192^.

l’écroulement de notre niveau d'exis­
tence actuel."

Au cours de la matinée, une e*n
ceux qu ils payaient avant pour la ! taine de chômeurs ont été placés ; 
même tâche. Sous l’apparence d’une ’•* re^te attend:t patiemment de pou-
oeuvre bienfaisante, ils vous attirent 
mais c'est une influence qui causera

serre sui e* régij-

AVIS AUX ASSURES 
DE LA METROPOLITAN

A partir du 25 courant les as­
surés qui payent leura pnm«e di­
rectement au bureau de la Me­
tropolitan voudront bien payer au 
nouveau bureau situé a l’angle d#* 
rues D»** Forges et Notre-Dame, 
2ième étage, dan* l’Edifice de U 
Banque Provinciale du Canada 
No. 155 Notre-Dame. Ce bureau 
est .ouvert pour la commodité des 
assurés sous la surintendance de

Hector E. RarhanrL

25. 26. 27, 2fi, 29. 30

Dn
pectus,

ccrt.fûai de i*Climat.on est exigé. Pour tou» renseignement», proe- 
ue, i te., s adreeter à l Ecole Teehn qvf. 90 rue St-Françoie-Xarier, 

Téléphone 1336.Téléphont

Le chauffage Idéal pour votre magaaln, an brûleor

“L Y N N"
protégera *oa marchandises

THIBODEAU A CHOQUETTE. ENRG.
447. me St-Maaric#

81 jaillat-1 ms

P. EUQ. CHARBONNEALF
Professeur de Piano

9, ru« Niverrille* Téléphone: 149

j,»,#. i

DERNIER JOUR

HELEN KANE
La belle au Boop-poopa-doop ï

AVEC
JAMES HALL

DANS

DANGEROUS^ 
NAN 1 
MCGREW’

Smnsrnmt Aeium

Voyet et entende* eette Jeune 
comédienne

fl y a des millier* de rire* dana 
rhaqae Boop-Poopa-Doop !

AUSSI
COMEDIE

NOUVELLES SONORES

Avant l’entrée des classes ai votre 
enfant a besoin d’un BON TONI­

QUE. procurez-lui

RAVENOL $1.25
Très recommandé pour l’enfant 

pâle et sana appétit 
En vente eculemcnt à la

Pharmacie L. A. Hébert
9t rue Bonaventure Tél. 142

TROIS-R/VIERES

gramme fut exécuté a\e< succès par 
le choeur dea jeunes fille.' M. Jos. 
D#*jarlai* louchait l’orgue.

Plusieurs parents et anus assis­
taient nu mariage.

Après la cérémonie religieuse il y 
eut réception chez M Joseph BéJis- 
le, père de la inqriée, oû un diner 
froid fut servi.

Immédiatement après les nou­
veaux époux se rendirent à St Bar­
th clé mi, accompagné* de tous les in­
vites où un excellent souper fut don­
ne chez Mme Fveliua Dupuis, où il 
y eut ensuite réception.

Parmi les imités nous avons re­
marque M. et Mme Ovila Hélisle, M. 
et Mme Joseph Boucher, M. et Mme 
Norbert Dupuis, M. I^o Boucher, 
MM. Armand et Antonio Dupuis, Miles 
Mélina Hn** rf Annette Dupuis, MM. 
Krnest et Edgar Dupuis, tous de 
Maskinongé, M. et Mme Japhet Bé 
lisle, M. et Mme Napoléon Sarrasin. 
M. et Mme Joseph Dupuis, M. et 
Mme Raymond Bélisle. Mlle Marie- 
Jeanne Dupuis. Mlle Antoinette 
Boucher, de Manville R I., F I . M. 
Gérard Dupuis, violoniste; Mlle Ali­
ne Doucet, de New York, Mlle Jean­
ne Boucher, de Montréal, M Roi 
land Gênais, de Berf hierville. Mlles 
Antoinette, Arrhilina, Sara Bé|i*1e, 
Mlle Bernadette Adam, M. Denis, 
Léo Sylvestre, Mlle Bernadette Du­
puis, M. Joseph Sarrasin. Mlles Jean 
ne. Simonne et Georgette Dupuis, M 
Antonio Gervais, M E. Sylvestre. 
Mlle Marie-Anna Adam, de Berthier- 
Glle, Mme Philippe Martin. Mme H? 
née .Adam. Mme Henée Martin. Mme 
Alfred Adam, tous de Montréal. Mlle 
Cécile Gênais, Mlle Louisa Ijirfca- 
rité, Mme Joseph Béland, de Shawi 
mgan Falls. M. Noé Adam. Mme Noé 
Trndel, M et Mme Louis Boucher. 
Mlle I^auréa Gervais, de Mantille. R 
i . FU. \f i baM Gcrraia, m
Marie-Ross Gladu et encore beau­
coup d'autres dont les noms nous é- 
chappent.

I.* lendemain une deuxième récep- j 
tion eut lieu à Maskinongé chez M j 
Norbert Dupuis où plusieurs autres 
invités se joignirent à ceux de la soirée 
précédente.

Tous se retirèrent à une heure as- j 
sez avancée en emportant dans leur ] 
coeur les meilleurs souvenirs que leur 
ont laissés rev belles et agréables soi 
rées.

I^es mariés reçurent de nombreux et j 
riches radeaux.
Que nos meilleur* voeux de bonheur 
les accompagnent.

actuellement les familles Bor 
romée LavFgn* 01,va Piché Amédée, 
Alfred et Euseb* Mailhot.

M. Julien Hamel est allé passer 
quelque temps à Franklin.

M Edmond Blais est parti pour le 
Topper Lake ces jours derniers.

MM. G u il limette et Koenig
à Shawinigan Falls

MM Alphonse Guillemette et Koemg. inspecteurs 
et examinateurs pour mécaniciens de machines fixes, se­
ront à Shawinigan halls. Mercredi après-midi et soir, à 
1 Hôtel Racine, et aux Trois-Rivières. Jeudi, toute la jour­
née à I Hôtel du ( anada.

M. Maurice Choquette, secrétaire, qui les accompagne.

WëW M U

Nicolet

(AoûtS-lmois)

GAIETE
DERNIER JOUR

NANCY
CARROLL

Dana

mtr
Avec

Harry Green. Sheet* Gallagher, 
Mlian Roth. Stanley Smith 

Un* poignée d# rtre* l 
Une oeillade de acènea 

romanesque* !
Une échappée d’harmonie 
I,* tout habilement fondu

COMEDIE

SPECIAL

Attraction spéciale 
PAUL HEBERT

et aa troupe

PIQUE NIQUE ANNUEL

famed:, était la fête annuelle des 
employés da l’Américan Optical Co of 
Canada Ltd, à Nicolet. laquelle com­
me d’habitude fut célébri par un pi­
que nique à la villa ües Ormoaux, 
propriété de 1* famille Louis Caron.

A 9 12 hrs. a.m, les employés, leur* 
familles et quelque* invitis se réunis­
saient en face de la manufacture pour 
prendre place dans une des vingt au­
tomobiles ou camions que le* citoyens 
de Nicolet avaient eu la bienveillance 
de mettre à leur dispos.tion pour le 
trajet. A dix heures après un défilé 
par les rues de la villa on prenait la 
direction du Port St-François.

Dès l’arrivée à la *i”a Caron les 
pique-niqueurs purent constater qu’il* 
avaient été devancés car plusieurs 
marmitons réputés étaient à mettra 
au feu une bonna "gibelotte’’ au pois­
son et quo qu? formant un groupe de 
plus de 160 personnes chacun pouvait 
être aswuré d’en avoir pour satisfaire 
son appétit.

Le programme do l’après-midi 
comportait de» jeux et amusements 
variés et il y eut de l’entrain jusqu au 
dernier moment.

M. 1# rhano.n# Hébert, curé J* la 
Cathédrale, ainsi que M. le ma-re B.- 
ron, MM. le* érhevins Notary «t Pro- 
venrher et autre* personnage* distin­
gués nous firent l’honnear d'une visi­
te au «ours de l'a<prèa-m d’.

Quoiqu'il y eut de l'enthousiasme 
pendant toute U journée, il y avait 
cependant une ombra au tah'eau, car 
notre dévoué patron M. J. A. Martin 
n'avait pu prendra part à la fête pour 
cause de maladie et avant de se **pa 
rer tous firent de* voeux pour son 
prompt rétablissement*

COMMENT NOUS VOUS FAISONS ECONOMISER
Notre pouvoir d'achat combiné avec les ressources dont disposent nos 
fournisseurs vous font économiser beaucoup lorsque vous magasinez chez 
l’épicier VICTORIA de votre quartier, votre concitoyen.

•
En plus de la haute qualité, et des bas prix les commandes téléphoniques et ! 
la livraison gratuite font de notre service, le plus complet que vous puissiez j 
désirer

Spéciaux pour Vendredi et Samedi
PRIX DES TROIS-RIVIERES AU COMPTANT SEULEMENT

CONFITURES
JARRE DE
; ONCES

aux Fraiifê 
Pure»

37c
FEVES au Lard ‘'Clark** 

boite No. 1 
3 pour 

Boite No. 3 19c

BISCUITS
2 livre» pour

au Gingembre
L.M.L SARDINES “GLAZIER’*

2-""19c

FARINE
“Robin Hood’* 
aver porcelaine

LESSIVE
Comptant 

Mn* livraison

14c

LAIT
Jeanne Mance

18c

CACAOFRY b.», vt-ib 23 c PAPIER Itr 23c
VIANDES T. 25 c INSECTICIDE 72. 35 c
VEAU J‘mb"n' cmS 19c SAPHO ,W",ÇÏÏ-* 25c
LIFESAREVS -°" 10c ESSENCE r™:;2 „ 10c
BALAIS ^7;,^ 69 c OLIVES ■ ' "cri 23c

PRODUITS VICTORIA
HUILE D OUVE .. 49c HOMARDS h" 39c
SAUMON “S nI, 45 c EPICES.... ÏL’iE. 10c
THE ^ 30c N,160c CAFE “F*. 30c : 58c

LISTE DES MARCHANDS AUX TROIS-RIVIERES

A. ALARIE A. CHARETTE J. ALFRED CHARETTE
17 Nlvervllle Tél. S24 139 me Denoaa Tél. 1864 38 me Wolf* Tél. 24SS-F

W. FAUCHER
438 St*Maurlre

LAPFRRIERE A FRERE
Tél. 1477 118. M-OIMer Tél. 1711 189 rue Gervaia

J. A. OUELLETTE
1ST Ste-Cécll* Tél. 12I8-J

X. LAROCHE
Tél. 534

COOPERAI! de LAP0HR1E1IEE
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V. Pa§e * §[POI1i
MARVIN NELSON GAGNE LE MARATHON DE NAGE A TORONTO

L’émule de Camera Il gaRnc continuellement du terrain et 
dépasse Isador Spondor dans la septiè­
me étape. Il fait une magnifique course

J» ' ' . , . i
pèse 212 livres, et mesure fi pieds et 7 poueee de hauteur. Avant île se 

lancer dans la boxe, Pettigrew travaillait dans un hôtel de Londres, 
comme ruisin.er.

TOURNOI FEMININ
Que que» jottcusci' lu Re.îev •’ < n* 

rendu visite à eurs v '>pa*r
Thi^e Hivers Club. Les rencontrée

SIAN ?TAS!AK
EST VAINQUEUR

amk*l#m#nt dispute©* fuurn irent du
très beau J#u. l/#a jo il U©*'* du Club ; —
Ht la rus St* Ursule sont an1 | \ iC "
torimin©». l’emportant par la marge Québ ec, 28. —
d’un point. Stasiak, la pisuant lutteur

Aprr» les joutes, 1<ï thé fut aervi de la I1 o’ogne, a dém >n. ré une fois de
per ls« membre* du Three River* plu» qij.'i était une e. traction réelle
Club. Ci suit le réiul1tnt dé taillé de« || dans *(>n sport perticu 1 c- lorsqu’une
jeutes foule d ; • « de cinq mille perronnex
Three River* Bel levue s'#st r<'n d u p a l’Arena pour le voir

1er Doub le aux pr isp» avec B lly Bat, uncien
M. Ber nguei J. Matvoit* : memb rc' du gymnae© do Douglas Fair-

y % banks. n !>■» Angelea.
T V gneeu R Bettrr * Bath dépen* h toute aon energle

2e Doub’e M rendre la prem '© chute sur
D. C qjhoU i Man-ntt. nai« en 30 minut et 40 aecon

es * ‘ dos. Stasiak prit le* «K ux rhjte.a ,-rui-
M Hubbard Mme Jourdain vantee, i |>rcin ero e-i 6 minute» et
Relie. 4 6 - 6 * fi : 1 11 seco nd««e et la *«kcon.B- au bout d’u-

1er Rtmple ne min’Ute et 23 recondi Bath fut é
M. Ber 11 nguet es J Marcotte tendu inconscient «prè"i avoir reçu 2
T. R « 5—8 * "rabbitl

2ième Sim pi# U-H .* <‘oTH :mt a d mnèrent le*
T. Vigneau v«
Rail. 6 1 —-6 r

Mme Jourdain < WUIvanta: He i t , Deg ane oh-

3tème Sim nègre. a i bout de 4> n» inutes, et Dan
M R Mone Bette; et Joe Tinta trrent lutte nul*
T. R. 6 2 Belle 4 3 0 minutes.

Tor on te, 2i—Marvin D. Nelaon le 
pu «tant nageur de Fort Dodge, Iowa, 
a gagné la bourse de $10,000 et pria 
une douce revanche sur la lac Ontario 
h er eoir lorsqu’il distança et laitaa der- 
r « r ui loua ceux qui prirent part au 
marathon de nage annuel de l'expo- 
e-tion de Toronto. !/• nouveau cham­
pion du m >nde a couvert les 15 milles 
en 7 heures et 43 minutes.

Partant de la aeptieme place a la 
troisième étape, position qu’il avait oc­
cupée depuis le début de la course, il 
nag«a vigouneusement et ae mit en train 
de passer ceux qui le précédaient. Il 
fournit aon plus bel effort a la septiè­
me étape où il prit la tête en paaaant 
devant l'élegant petit nageur de Port 
Colborne, Ontario, Isador Hptndor, qui 
mena rounae pendant un certain 
temp* avec une avance de 450 verges. 
Spondor avait enlevé la premiere place , 
a Stanley Pritchard de Buffalo a la | 
quatrième étape La course de Nelson 
fut une course désespérée et ses longe 
et puissants bras le faisaient avancer 
rapidement en fendant les eaux.

Au dernier tour de la septième étape 
Nelson rejoignit Spondor le repassa 
et garda la trte jusqu'à la fin. Ce fut 
une petite affaire pour le gars de Fort 
Dodge aver son endurance de rester en 
tète contre Spondor épuisé.

C’est ce mémo Marvin Nelson qui l'an 
dernier au crépuscule dut être tiré du 
Lac inconscient à quelque cinquante 
verges de U fin alors qu’il avait des 
belles chances de décrocher une bourse. 
Hier 11 courut une magnifique coures. 
I! grimpa l’échelle des quais sana l’aide 
de personne. Il fut aussitôt entouré et 
présw nté aux photographes des vues ani­
mées.

Nelson lança ces quelques mets à tra­
vers tout le Canada par le radio: 
"Johnny Walker, es merveilleux entraî­
neur canadien a gagné cette course pour 
moi... Je tiens à remercier l'exposition 
canadienne nationale d’avoir institué ce

marathon. Je tiens aussi à remercier la
foule pour l’intérêt qu'elle y a porté.**

Le tc.nps off;, ici de la course fot de 
7 heures, 4J minutes et 26 secondes. 
Nelson reçut une grande ovation de la 
foule qui se }>re' ait chaque côté du 
parcours et à son arrivée a ia fin de la 
course.

Isador Spondor, que Nelson avait sup­
planté due 1er rang entra en 2e position 
11 min. après Nelson. Il parut content 
de son succès bien qu’il fut fait en­
lever le premier rang sur la fin.

Spondor apres avoir passé la ligne 
d'arrivée resta a l’eau quelques mina 
tes, puis il monta sur les quais des 
juges où il fut aussitôt entouré ue 
photographes et acclamé par la fouie. 
Le premier a venir lui donner la main 
fut Nelson. Spondor avait fini qua­
trième l’an dernier. Apres s’êtro de­
barrassé des photographes U dit 
quelques mots au microphone. Spon­
dor éta t beaucoup plus fatigué que 
Nelson. Celui-ci paraissait frais et en 
bonne condition tandis que Spondor 
avait l'air fatigué et il paraissait M* 
nuyé au milieu de cette armée de pho 
tographes.

Voici le temps offeieî pour les six 
premiers qui finirent ei eurent droit 
a une bourse.

1— Marvin Nelson, Fort Dodge. Iowa 
$10,000, 7 heures, 43 minutes, 36 se­
condes.

2— Isador Spondor, Port Colborne, 
Ontario, $2,500 ; 7 heures 56 minutes 
53 secondes.

3— Wm. F. Cold, New-York, $1,000, 
8 heures, 2d minute 33 secondes.

4— Georges Hiagden, Memphis Tenu, 
$?$0, 8 heures, 2.» minutes et 37 se­
condes,

5— Ernest Vierkotter, Toronto, $000, 
8 heures, 30 minutes et 10 secondes.

•—Norman Ross, Chicago ; $250, 8 
heures. 58 minutes et 40 secondes.

R. Au tournoi de Bisley

CHEVAL ET CARNE A SHERBROOKE
(Spécial au Nouvelliste) 

Sherbrooke, 28— Hémi Laflamme de 
J Iroia-Bivières, qui avait triomphe du 
I cheval Lindy lundi par pra* d'un hui- 

t « me de mille, a eu maille à partir a- 
vec Peter Green, un ambleur de l’écu- 
r e Moreau. Il n’erriva au poteau pour 
devancer la bête que par un« tête seu­
lement. Catte course a soulevé les ap­
plaudissements des 5,000 personnes qui 
ata.ent pris place dans les twtrades.

Laflamme partit en vitease et garda le 
rru me train et il avait dépassé le quart 
de mille quand Peter Green s’engagea 
pour la deuxième partie du mille. Suri

presque toute la longueur de la grande 
estrade au retour du cheval, le cheval 
gagna du terrain maia Laflamme tint 
bon et arriva au poteau à tempi car la 
béte fringante entrait à vive allure. 
Laflamme avait parcouru le 1-2 mille en 
2.26 1-4 pendant que le cheval couvrait 
le mille en un meme temps. Laflam­
me reçut une ovation lors de son ar­
rivée.

Laflamme sera de nouveau au pro­
gramme cet après-midi, et cette attrac- 
t on est la première du genre à Sher­
brooke. Elle a été fort appréciée lun­
di et hier.

4 W i

^ lour le !umeur. 
a . un plaisirNouvm^

pour

20

AQUE annét chtqut
jou^ nou* apporte de 

nouvelles decouvertes qui 
rendent la vie plut agréable.
Les automobiles sont plus confortables, 
plus gracieuses, plus rapides—
Les radios sont de plus en plus perfec­
tionnés—
Et maintenant, foici une cigarette qui est 
de notre temps!
Un minutieux melange de tabacs de choix 
lui donne un arcmc plus captivant, une 
douceur plus legtre, une saveur déli­
cieusement differente—c’est une cigarette 
plus fine, qui apporte au fumeur une nou­
velle mesure de satisfaction.
Rappelei - vous du nom — MASTER 
MASON — Le prix, 95c pour 20 — 
Achetex*les aujourd hui même pour votre 
plus grande satisfaction — Exiges le petit 
paquet rouge.

cigarettes

aster Mason
Ki«i|u*<ri m m r»» <•*•> « rM, |r ma

Assemblée 
de la ligue 
de la cité

(> noir à 7 30 heure*, k la aallf 
de* Vfooara, il y aura la plu* im­
portante aaaemhlée de la ligue de 
la Cité, afin de diarater lea pro. 
trfa qui ont été «oumia à celle 
d'hier. Cette aaaemhlée a duré plu* 
de deux heures et 15, et aucune 
dérision n’a été prise.

Stii 1rs le* personne* suivantes 
auront le droit d’assister à celte 
assemblée. Mire Jean Msrie Bu­
reau. president, Harry Toulon, \i- 
re-président, les deux arbitres Guy 
H Ri»ard: Olivier et Ihimont de 
l’International; Jack Dodge et 
Wllf. Guy du Baker Glove; Al­
lard et Carhonneau du National; 
Tournoyer et K. Rochefort, du 
Shawlnlgan Water A Power, aln- 
al que Tasslstant-serrétalre.

A la demande spéciale des gé­
rants de chaque eluh (’arbitre Kl. 
vard devra assister k l'assemblée.

VICTOIRE DE
CANZONERI

(Près*# Osntdienn#>
New York. 27—Tony Canroneri, de 

New York, ancien champion de l’uni­
vers de la classe des poids plume, a 
dèclaMé Goldie Hess de Los Angeles 
au club Queentboro, hier soir à la fin 
d’un combat de dix rondes

î/e vainqueur pesait 132 et Hess 135
1-2.

LIGUE NATIONALE
Brooklyn 666 022 603—7 15 1
New.York 000 110 000—2 9 2

Batter e»- Clark et Lope*. Wa'krr, 
Pruett, Heving et O'Earrslî.
Boston 003 000 000—3 16 3
PhLadslphi# 100 630 14x -9 12 0

Batterie*: Seibo’d, Sherdsl et Bpoh- 
rsr; Sweatland #t Renia.
St ipula 660 066 011—2 6 0
Cincinnati 061 660 006—1 16 0

ttatteriee- Rhem et Mancuso; Rixey 
et Sukefdrth
Pittsburgh 42 662 026—10 26 3
Chicago 010 036 022— 8 10 1

Batterie* Brame et Hemaley; R'ot, 
Petty. Oaborns et Hartnett.

| Un des meilleurs >
athlètes

MONTREAL ~ 
GAGNE ENCORE

Classett remporte sa 
quinzième victoire de la 
saison et sa sixième con­
tre le Reading. Head se 
distingue au bâton.

LES ANGLAIS 
SONT BATTUS

Le grand concourt athlétique du 
Soldier*s Field voit les Améri­
cains triompher des Anglais.

?

Montréal, 28.—Le Montreal a porté 
à quatre le nombre de sea victoires 
coiiséeutivea lorsqu'il a défait le Head- 
iriir par le score de 0 à 8 hier après- 
midi lors de la dernière visite du 
Heading h Montréal, Cette rencontre 
dura onze manches.

I/efty Classet qui lançait pour les 
Royals a accordé treixe bits contre 
dix-sept par les troia lanceurs adver­
saires, qui furent Herrmao, Grampp et 
Greene. Cette victoire est la quinziè­
me de Classet depuis le début de la 
saison. Contre le Heading il en a rem­
porté six et n'a subi qu’une défaite. 
Sur les vingt-quatre parties jouées au 
cours de la saison les Hoyals en ont 
Aligné quinze.

Lee Head fut le meilleur homme au

I
bftton en frappant quatre eoups sûrs 
sur cinq apparitions.

Score par manche
Reading 000 OÔO 101 01—8

Montréal 202 200 010 02—0
Batteries: Herman, Grampp, Greene 

«t Stark; Classet et Head.

LE BASEBALL
LIGUE INTERNATIONALE

Montreal, 9; Reading. 8.
Rochester, 6; Jeraey City, 5. 
Toronto, 4; Newark, 1.
Newark, 6; Toronto, 4.
Baltimore, 2; Buffalo, 3.

LIGUE AMERICAINE

J Chicago, 14; Cleveland, 5.
Chicago. 5; Cleveland, 4. 

l St-Louis, 5; Détroit, 0.

LIGUE NATIONALE

Brooklyn, 7; New-York, 2.
J Philadelphie, P; Boaton, 3.

St-Louis, 2; Cincinnati, 1.
Pittsburgh, 10; Chicago, 8.

PARTIES D’AUJOURD’HUI

Jersey City h Montréal, 'feux partie* 
Newark à Buffalo, partie du soir. 
Baltimore a Rochester.
Reading à Toronto.

POSITION DES CLUBS

< Presse Canadienne)
Chicago, 28.—* Durant un concours 

athlétique qui eut lieu sur Thistorique 
Soldier’s Field de cette ville, les athlè­
te» des Etats-Unis ont triomphé des 
représentants de l’Angleterre et de se* 
dominions par un pointage rie B h 5 
et devant une foule cntboui<ia*k» de 40,. 
000 personnes.

Les Américains ont défait les forces 
combinées «le l’Angleterre, du Cana­
da, «le la Nouvelle-Zélande, «le TAfrique- 
8ud, de l’Australie et de la Guinée An­
glaise. Huit records pour ces genres 
«le rencontres furent établis. Cinq allè­
rent au crédit des Etats-Unis. I/es An­
glais se distinguèrent dans les épreuves 
de distance, leur spécialité.

La course de 4(H> verges h relais 
fut gagnée par l'équipe américains 
composée de Eddie Tolan, détenteur «lu 
record mondial des 100 verges. Geo. 
Simpson, Kussell Sweet et Cy Leland. 
Le temps fut de 37.5 secondes.

Pour remporter la victoire finale les 
Américains durent gagner le lancer du 
javelot et la course à relais d’un demi- 
miHe. Le saut en hauteur avec élau fut 
gagné par Marty, de San Francisco a- 
sec 0 pieds 5 pouces et demi. Le saut 
en longueur Je fut par Hâtes, de l'é­
tat de Pennsylvanie avec 23 pieds 3 
pouces et un huitième. Le poids fut 
lancé a 50 pieds et 4 pouces par Ro- 
ther, de l’Université de Stanford.

Les Anglais eurent le dessus dans les 
courses à relais de quatre milles et 
d<* deux milles. I^s 4 milles furent 
faits en 17 minutes, 22 secondes et 
4 dixièmes, soit une seconde moins que 
le record «lu monde.

L’un des membres de l’équipe an­
glaise, le nègre Edwards fut le prin­
cipal facteur de la victoire en prenant 
20 verges à lui seul dans le troisième 
demi-mille de cette course de deux mil­
les.

T

AL FOREMAN
GAGNE PAR K. 0.

Le sergent Parnall (à droite) et îe colonel Blair du Canada photofr*. 
phié» lors du tournoi pour le prix du roi à Bisley.

(Presse Canadienne)
Halifax, Nouvelle-Ecosee, 28. — Al 

Foreman, de Montréal, champion an- 
légers. I*e K.O. eut lieu dans le trois- 
m:« hors de combat Mickey Genara, 
reconnu par la Commission de boxe de 
'a Nouvelle Angleterre comme le cham­
pion du monde de la classe des poids 
léger*. Le K. O. sut lieu danss la trois­
ième ronde de leur partie d’exhibition.

H. DAVIES, coureur de l’Afrique du 
sud, e*t l'un de* meilleurs athlètes 
du monde qui participe aux jeux 
de TEmpirc à Hamilton, Ontario. 
Davie» excelle au»«i à lancer le ja-

A Hamilton

H. BT CLAIR, jadis de Gslt. msmte- 
nsnt du Milrose A. de New York, 
qui prend pert sut eoureee de 1.560
mètres sax Jeux Impériaux de Wa­
rn .ton.

{ BENNY LEONARD 
-|SE LANCE DE NOUVEAU 

DANS LA BOXE
New York, 28 — Benny Leonard, an­

cien champion poids léger de la boxe, 
ouvrira à l’automne de» cours de boxe, 
à l’école d'affaire* du Collège de la 
vil!# de New-York. »e!on une nouvelle 
communiquée hier.

LIGUE AMERICAINE
Première partie:

Chicago 336 623 612—14 21 «
Cleve’and 261 062 666— B 13 6

Batteries- Thomas. Braxton et Tate; 
Hud in. M 1er. Lawson. Bean et Myatt, 
Spring.

Deuxième partie:
Chicago 616 466 666—B 11 î
Cleveland 060 0O«> 202—4 8 0

Batterie* Lyon# et Borg; Tate, 
Shoffner. Harder. JaMenowski et 1* 
Sewell.
Detroit 666 660 666—4) 3 1
St Louts 661 262 OOx—* t 6

Batteries Uh’e. BuWivaw e» Desau- 
tel*: Btewart et Perte)!#

G P PC. *P P M i
Rochester 86 55 .610 —
Baltimore «4 56 .6M 14
Montréal 7# 61 .564 5
Toronto 79 64 .552 • n
Newark 64 78 .451 22
Buffalo 62 76 .449 22 Mi
Jersey City 54 83 .394 30
Reading 52 87 •374 33

LIGUE AMERICAINE
G P PC. *P.P.M.

Philadelphie 86 43 .667 —
Washington 77 49 .611 7’4
New-York 73 52 ' « i 11
Cleveland 66 62 .516 194
Détroit 61 r.: .477 244
Chicago 50 75 .400 34
St-Louis 50 77 .894 35
Boston 43 81 J47 404

LIGUE NATIONALE
G P PC • P.D.M.

Chicago 75 49 665 —-
New York «8 53 .562 54
Brooklyn 76 56 .856 6
St-Louis 69 56 .552 64
Pittsburgh 64 60 .516 11
Boston 55 68 .447 194
Cincinnati 52 69 430 214
Ph'.adelphie 41 83 431 34

• Partie* derrière les meneur*.

LE NEGRE GODFREY 
EST VICTORIEUX

(Presee Canadienne)
Cleveland, Ohio 27— Georges God­

frey, de Leiperville. Penn„ le poide 
lourd nègre a mis hors do combat à 
la quatrième ronde le jeune boxeur 
Arthur Dekuh. de Brooklyn. La ren­
contre qui devait durer dix rondes 1 
eut lieu au Taylor Bowl ici hier voir. I

ST-THEOPHILE
VAINQUEUR

Lac h la Tortue, 23.— Le St-Théo- 
phiîe a défait le St<v-Cécil3 d* Trois 
Rivières, par l’énorme score de 17 à 
2. La partie n’a durée que cinq man- 
ohes, «lie a été arrétéo h cause d* la 
plaie.

Dimanche prochain le St-Théophlle 
ira rencontrer le Cariüon d’Alma- I 
tille, sur* le terrain le ce dernier. |

DANS LES MAJEURES
New York, 28.— Al Simmons, des 

Athleties, occupe la première posi­
tion parmi les frappeurs de !a ligue 
Américain* qui ont parUcipé à 100 
parties ou plus. Il a ogné pour une i 
moyenne de 388 au cours de 109 par­
tie* et avec 4330 voyages au bâton. 
Simmons a frappé 167 coups sûrs 
Leu Gehrig, des Yankees, arrive en 2e 
position avec 388 de moyenne pour 
122 partie» et 468 visites an marbre.

Biîîe Terry, dee Giants, mène dans 
la ligue Nationale avec une moyenne

LE TENNIS AU 
CLUB BELLEVUE

Le Bellevue triomphe du Three Ri­
vers Club sur les terrains de ce 
dernier, par un score de 3 a 2.

Le Bellevue a pria un précieux a- 
vantage en remportant la première 
«les rencontres “home and home".

Léon Girard a vaincu son vieux ri­
val J. Colquhoun, après une rencon­
tre chaudement contestée Colquhoun 
gagna assez facilement le premier 
set, 6-2, mais le joueur du Bellevue 
alors que le score éta t 4-1 en fa­
veur de Colquhoun, redoubla d'ardeur 
et cau*a une désagréable surprise à 
son adversaire en remportant le deux­
ième set i 7 et le troisième 6 4.

Dans le second simple, Ceofçrcs 
De Blois, du Beiievue fut vaincu par 
A. Boisseau en deux sets consécutif#, 
6-3: 8 6. De Blois perdit une belle 
chance de gagner le second set: I! 
menait 5-2, mais il négligea un si 
bel avantage avec le résultat que le 
joueur du Three Rivers Club réuse t 
finalement à enrégistrer ce set 8-6 en 
sa faveur.

Ralph Boland et le Dr Labrèque se 
livrèrent une lutte dos plus intéres­
santes. Boland compta un point pour 
le Bellevue, mais il dut jouer en 
conséquence, car ’e Dr Labrèque joua 
la meilleure partie da sa saison.

Dan* les doubles, les honneurs fu­
rent partagés.

"Simples*'
1er Ijéon Girard bat J. Colquhoun 

2 6; 9 7; 6 4, 2ème A. Boisseau bat 
George» De Blois, 6 3, 8 3; Sème 
Ralph Boland bat Dr labrèque. 6 l; 
9 7; 6 4.

Doubles
1er Georges De Bloi# et Léon Gi­

rard. battent Robert Ryan et J. Col­
quhoun, 9 7; 3 6; 7 3.

2ième A Boisseau c* Dr Labrèque 
battent Ralph Boland e*. Philippe RI- 
vard, 3 6; 7 5; 7 5.

Résultat: Bellevue 3 T. R. 2.

de 467. Tl a cogné 196 coups sûrs en 
482 vqyages au bâton, au cours de 117 
partie* “Babe" Herman, des Robins, 
arrive 2e avec 395 ou 192 coups sûrs 
en 456 passagee au n arbre en 121 
partie*. , „

COUPE ARGALL

L’équipe du Three R vers Gui 
composée do J. Colquhoun et de Ro­
bert Kyan a éliminé l'équipe du Be- 
levue formée de Georges De Bioi* « 
de Léon Girard.

Cette rencontre a né:e** c.nq 
sets. La joute fut interrompue hnd. 
dernier à cause de la pluie, dsnt .« 
cinquième set, alors qua la Kors h 
trouvait 6 6, et 30 0 en faveur du 
Three Rivers, la partie fut continue* 
le lendemain et les joueur* du Thrw 
River» conservèrent l’avantage qu,• » 
avaient pris la veille: ils rmporb 
rent les honneurs, 8-6.

Voici le résultat détaillé.
J. Colquhoun et Robert Ryan bit- 

tent Georges De Blois et Léon Gnri 
1 6; 6 2; 1 6; 6 1; 8 6.
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IE DOCTEUR DUGRE
désire informer ses patients 

qu'il sera

ABSENT
«te ses bureaux Jusqu'au mardi. 

2 «te septembre

ENTREPRISE
EST CHOISI

(Brest# Canadienne 
Newport, R. 28. — L’Entreprisq 

a été eheisi peur porter le* couleurs 
américaines lors de la rencontra qui 
le mettra aux prises âne e yacht (la 
Sr Themes L.çton. a Shamrock V,

Ame-pour la possession Je la coup# 
nca actutllawient détenu# par Its E- I 

iats-Unia# 1

BINGO des
CE SOIR A

ZOUAVES
8 HEURES

ZOUAVES
29 RUE VOLONTAIRE

Au profit des Zouaves des Trois-Rivières
Le# ami# des Zouave# et le public en général sont 
cordialement invité# à venir s'amu»er durant toute 
une veillée et à gagner de superbes prix tout en 
contribuant à une bonne oeuvre.

SRANDS SPECTACLES 
HISTORIQUES

le soir,' 500 figurait!*
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St-Elphège

VA ET VIENT
à r«fret que n*u» annonçon»

la frasre maladie d'un de nos bons 
f;to>en« M. Adélard Laforc»

M et Mme Edmond Deaeôteaux, de 
ft Sylvère, étaient en rieite chts M. 
H Daaeoteaux récemment.

y «t Mme B!oi Hroulx, de La Vi­
sitation en vitita récemment chez M 
G Biron

y. tt Mme Jot Précou-t, eeaient 
i§k hôte* de M Jo»eph L^aaonde de
ft Zéphlrin

MM et Mme Joseph tt Aimé Pré­
court étaient les invités de M. Aria- 
t» Précourt de La Baie reconiment.

M. et Mme François Fréchette, de 
s- Zéphiril étaient dta invités de 
Mme Adolphe Farly récemment.

M et Mme Joseph ^oule, de St- 
eâphirin, M et Mme Dénéry Proulx, 

. La Bai M. et Mmt Elxéar Daneau 
fr leur fillette Corinne de Ste Brigit- 
t. M. et Mme Orner Crevier étaient

. hôte* de M. Jos Daneau récem­
ment-

M. Jos. Creviar et v>a deux filles 
d. Montréad. M. Gervais et Lydia vi­
vaient récemment leurs parents MM. 
Orner et Doria Crevier tt Edouard
Daneau.

M et Mme Lorenxo Beaulac, de La 
Y siution étaient Us hôtes de M. 
Léon Côté, rérem m tnt.

Mllee Anselme Caron, et Simonne 
Boisvert, visitaient leu” amie Mlle 
\ Dearoteaux M. et Mme Übald La- 
v.gne et leur fillette Pauline de St- 
UyrilU visitaient récemment. M- Jos 
Daneau père de Mme L*xigne

M. Henri Daneau, ainsi que Mlles 
Alice Descoteaux et B Daneau sont 
allés vendredi dernier assister à la 
profesaion cher les Révérendes SS. 
He l'Assomption de Nieolet.

Mlles Fréehette de St Majorie sont 
'e« invitée de leurs cousines Mlles 
Faucher.

M. Louis Arsène Lemaire accompa­
gné de sa soeur Jeannette de St Bo- 
”aventure visitaient récemment MM 
G Beaulac et G. Biron.

Mlles Marie Thérèse et Anne Ber­
the Biron, sont de retour d’une pro­
menade à Montréal

M. et Mme Joseph Armand Jutrae. 
et leurs enfants de lu Visitation vi­
sitaient .récemment M. Philippe Farly.

M. et Mme Philippe Kamel et leur 
fillette sont allés à St Monique Vi­
's.ter les parens de M Hamtl.

Mlle Georgette, Blanche Turcotte 
en promenade pour une huitaine cher 
de* parents à VictoriavilU.

Les élèves de notre pensionnat 
sont heureuse* d’apprendre qu’allés 
viennent de recevoir üu département 
de l’instruction publique leur diplôme 
d’enseignement. Nos sincères félici­
tations.

M. Alexandre Boisvert, est mort 
subitement ces jours-ei.

Grand St-Eaprit

B EAUC REMIN-CARTIER

cathédrale de Nicoiet par M le cha- 
noiae Hébert curé de Nieolet. Après 
la cérémonie qui eut lieu à huit heu­
res et demie un grand diner fut ser­
vi chex M. Samuel Hébert père de la 
mariée. Puis vers trois heures de l'a­
près-midi les invités se rendirent à Ste 
Monique chez M Horace Beauchemin 
père du marié pour prendre le souper 
Beaucoup de parents et d'amis se ren- 
dirept aussi à la soirée. Etaient pré­
sents: M et Mme Samuel Cartier 
parents de la mariée. M. et Mme Ho­
race Beauchemin parents du marié. M 
et Mme Alphonse Poisson, grands pa­
rents de la mariée. M. et Mme Jéré­
mie Cartier. M et Mme Pierre, maire 
de la paroisse de Nicoiet, M. et Mme 
Orner Bergeron, M. et Mme Emile Ber­
geron, M. et Mme Arthur Bourque, 
Mlle Florestine Poisson, M. Arthur 
Bergeron, M. Léopold Poisson oncles 
et tantes des nouveaux mariés. MM. 
et Mmes Albert Leblanc, Chs Etienne 
Beauchemin, Henri Beauchemin, Zoti- 
que Beauchemin, Walter Beauchemin, 
Didier Beauchemin, Orner Rousseau, 
Napoléon Rousseau, Herman Rousseau, 
Alvarez Jutrax. Mlles Juliette, Simone 
Marguerite. Thérèse, Rolande Cartier 
soeurs de la mariée, M Laure, Jeanne, 
Cécile, Juliette, Alice Beauchemin, 
soeurs du marié, Judith Allard, Al- 
phonsine et Jeannette Rousseau, Vic­
toire et Rachel Vincent, Noella Brouil­
lard, Germaine et Elisabeth Boisvert, 
Françoise Pinard, M. Jeanne et Juliet­
te Nourry, Jeannette, Irène, Madelei­
ne Beauchemin, Laurelie Provencher, 
Regina et Marie Pépin, Germaine Bou­
cher et Gertrude Jutras, MM. Jacques 
et Georges Cartier parents de la ma­
riée, Georges, Léopold et Robert Beau- 
chemin frères du marié. Adolphe, O- 
mer, Denery, Hector, Lucien Beau- 
chemin, Armand Milot, Jérome Pinard 
Armand Rousseau. Romuald Proven­
cher, Gérard Rousseau, Gérard Pépin. 
Bruno Nourry, Antonio Boucher, Paul 
et Bruno Bourque.

Pendant la soirée il y eut déclama­
tions, chant, musique et danse.

DE PASSAGE

Le Docteur et Mme Orner Beauche­
min, ainsi que leurs enfants de Cal- 
gary en promenade récemment chez 
M. J. Bte Beauchemin, ils ont visité 
aussi beaucoup d'autres parents.

FUNERAILLES DE
MME VVE F. PINARD

Ces jours derniers en l'église pa

roiaaiaU de 8te-Monique avaient lieu 
les funérailles de Mme Vva Félix Pi­
nard (née Zenaida Pé»i!ets) décédée 
à l'Age de 72 ans et 6 moi». Elle laie- 
se pour la pleurer troie fl!» MM. Nes­
tor de Ste-Monique, Théode de Father 
Alberta. Maurice, d’Amot, Abitibi; et 
quatre flllea: Mme A. Rousseau (Vé­
ronique) de Ste-Monique, Mme A. Le- 
compte (Bibiane) de Montréal, Mme 
Iflsnit O'Sullivan (Cécile) de Louisia­
ne EU., Mlle Claire Pinard de Ste- 
Monique.

La levée du corps fut faite par M 
Chs Ed St-Germain curé de la parois­
se et le service fut chanté aussi par 
la curé.

Portait la croix: M. Wencealas Pi­
nard, beau-frère.

Les porteurs étaient MM. Oscar, 
Exilia, Hector Désilets; ses freres M 
Evariste Pinard, son beau-frèie.

Le choeur de chant sous la direction 
de M. Hector Milot rendit très bien la 
messe des morts de Perrault, les so­
listes dans différents autres morceaux 
étaient Jérome Pinard. Arthur Duval, 
Irénée Milot et Napoléon Duval.

On remarquait à l’orgue MM. Geor­
ges Pinard ecel., Alphonse Pinard. 
Alpède Mathieu et M. Verville de St 
Célestin, MM Arthur Champagne et 
Robert Pinard

Dans le cortège on remarquait: M 
et Mme Nestor Pinard, Mme A. Le- 
compte .Mlle Claire Pinard, M. et Mme 
Arthur Rousseau,, M. Chs A. Rousseau 
de Montréal, Gérard Rousseau de Ni­
coiet, Benoit, André, Edouard, J. Louis 
Noel Rousseau. Mlles Denise, Anne- 
Marie, Madeleine, M. Marthe Rousseau, 
de Ste-Monique, MM. et Mmes Tréfflé 
et Maurice Leblanc, Lucien Leblanc. 
Evariste Boi/svert, Thérèse Beauche­
min, Jos. Provencher, Olier Champa­
gne, J. H. Rousseau, T. Gendron, L. 
Vincent, A. Houle, E. Bourgeois, H. 
Houle, Eva Houle, Edouard et Hector 
Lacourse, B. Foucault de Montréal, 
MM. et Mmes H. Beauchemin. Maurice 
Foucault, Hercule Beauchemin et A. 
Beauchemin,, Ernest Pinard, Norbert 
Pinard, L. Lafond. Zephir Lupien de 
Fte-Perpétue. C. Raymond, Orner Gi­
rard. MM et Mmes Henri Beauchemin, 
Horace Beauchemin, Mlles Irène Beau- 
chemin, Madeleine Beauchemin, Hec­
tor Therrien, E. Provencher, A. Duval, 
Mlles Sweeney, J Allard, Mme Lud- 
ger De Grandpré. Arthur De Grandpré, 
Ovila Désilets, Jos. Bergeron de St- 
Samuel, M et Mme Léo Loiselle, des 
E. U., Atchez Désilets, Alpède Mathieu 
de St-Céle*tin. A. Beauchemin, J. Chau- 
vette. L. Chauvette, M et Mme J. A. 
Chauvette, Mme Oscar Désilets, Al­
fred Désilets, etc., etc.

On remarquait aussi dans l'assistan­
ce les Rvdes SS. de l’Assomption.

La famille Pinard remercie sincère

ment tout ceux qui par assistaBce 
aux funéraillea au par une visite «u
corps ont fait preuve d’un témoignage 
de sympathies.

NOTES DIVERSES

En visite récemment chez Mme Léo 
pold Boucher. M et Mme Roméo Du 
bue et leurs enfants Gustave et La 
Philippe de St-Sylvère, Mlles Rachel 
et Rita Provencher de Montréal. M 
Esdras Therrien et sa Aile Thérèse 
d'Ottawa, Mme Gélinas du Cap de la 
Madeleine, M. Anatole Therrien et se» 
Ailettes Jacqueline et Madeleine de 
Shawinigan. , * ,

M Louis Philippe Proulx de retour 
d’,un voyage à Montréal.

Mlle Irène Beauchemin est allée â 
Nicoiet visiter des parents.

M. Antonio Camirand de Ste-Perpé 
tue et Albanie Lauzière de St-Léonard 
d'Aston de passage à Ste-Monique di­
manche dernier.

M et Mme Orner Allard sont allés 
aux Trois-Rivières ces jours derniers

M. Elphège Chauvette chex M J. A 
Chauvette dernièrement.

M. L. Dupuis de La Visitation de 
passage par ici ces jour» dernier».

M. H. Champagne est allé à Saint- 
Léonard d'Aston par affaires

Louiseville
VA ET VIENT

Ces jour# dernier» Mme Vve Char­
les Pepin avait le bonheur de recevoir
la visite de * Al>. Soeur Charles de 
Jésu», des KR. SS. de l’Assomption 
; Marie-Rose) accompagnée de Sr Ma­
rie Lucile, Mme Arthur Durand et M 
et Mme Louis J. Pepin et leur fillette 
Jacqueline tous des Trois-Rivières, 
sont aussi venus chex leur mère 
pour se joindre aux autres membres 
de la famille afin de fêter ensemble 
cette belle visite inattendue avant 
son départ pour la mission de la 
Tuque.

La famille Zéphirin Lambert à 
Montréal la semaine dernière à l’oc­
casion de la profession de leur fils 
René chex les Frère Oblats.

Mme David Gaucher des Trois-Ri­
vières et son fil* Albert en promena 
de chex son frère M. Victor Dam- 
phousse et chez Mme Vve Gédéon 
Rousseau.

Mme Arthur Cloutier de Carletor, 
son fils M. et Mme Arthur Cloutier, 
Mme Louis Jacques de Montréal, 
chez MM. Louis et Joseph Cloutier.

M. et Mme Arthur Therrien de 
Montréal et ses enfants, M. et Mme 
Clément Désaulniers aussi de Mont­
réal chez son oncle M. Thomas Dé­
saulniers et autres parents.

M. et Mme Paul Emile Turgeon 
de Détroit et leur bébé en promenaco 
pour quelque temps chez son père 
M. Ed. Turgeon gérant de la Banque 
Canadienne Nationale.

Mlle Georgianna Rivard est de re­
tour d'un voyage de quelques semai­

nes Trois-Rivières eh elle a assisté
aux funérailles de lé Leeroia décède- 
récemment-

Lu fstnÜle Edouard Lesage est allé» 
à Nicoiet le 14 août pour assister à 
la profession religieuse de leur fine 
(Eliaane) en religion 8r Eiiene uu 
Sacré-Coeur des Sr» de l'Assomptioi.. 
Sont aussi allés à cette profession 
M. Arthur Lesage et son fi!» Reyra.J 
M. J. Ephrem Lesage, M et M;ne 
Dionia Lesage, M. et Mme Hervé U - 
sage, Mme Jérémie L. Désaulniers, N 
et Mme Lucien Lessard N. P. Ste- 
Ursule

.Mlle Thérèse Caron de Ma»k;non»-c 
en visite chez son amie Mlle Bei- 
the Dusault.

M. J. A. Paquette N. P. de Mont- 
réal, M et Mme A. Dionne de Joli 
ette, Mlles Bernadette Coutu de Sha­
winigan et Emilienne Coutu de Ma^- 
kinongé en visite chex M. J. A. Cou­
tu N. P. ces jours derniers.

Mme J. W. Gagnon, Mme Albeit 
Milot. Mme Antoine Gagnon, Mllee 
Annette Lambert, Annette Gagnon et 
Raymonde Tousignant ainsi que M 
Phiiippe Gagnon de passage à Raw- 
don et à St-Gabriel dimanche dernier.

M et Mme Ovila Lamy de Man­
chester et leurs trois fils chez M. Do­
nat Lafontaine et Mme G. Rousseau.

M. Emile Roy de Montréal chez 
son père M. Thomas Roy.

M Napoléon Jacques de Shawinigan 
et son fils Jean, sa fillette Maria 
Thérèse chee M. Albert Garceau di­
manche dernier.

M. et Mme Patrick Sarrazin de St 
Gabriel et leur fils Donat de passage 
a Louisevilîe.

Mlles Fleur-Ange et Cécile Plante 
de Shawinigan chex M. C. E. Pieotlv 
dimanche.

M. et Mme P. O. Fortin, Mlle Ross 
Lesage de Montréal chez MM. F. X.

Un nouvelle aéroplane

"J
•'dj&T-iJ

Ce type d'aéroplane «péc element con-truit pour
Bromley essaiera de traverser l’océan Parifiq 
blnble

ég longue distancé. L« Deutenant Harolé 
VS i»h :ngton â Tokio Japon, dans un eem-

Therrien et (. harlee Fertin.
M Emile Belanger à Qvébec diman­

che dernier.
M et Mme Lionel Bélanger dt» 

Trois-Rivières et leur fils Roméo en 
visite chex son père M. Adélard Bé­
langer.

M et Mme Sylva Laurendeau ne 
Shawinigan et leurs enfants chez son 
pere M. Arsène Laurendeau.

M. et Mme J. M Lambert at V. 
Grego re Gingras de Montréal, Mlles 
Marie-Anne Laurendeau, Juliette et 
Cécile Jacques tous de Joliette ch'x 
M. Zéphirin Lambert

M Henri Paul Giguère. Miles Ga- 
brielle et Laurette Latour de retour
d'un voyage en Gaspésie

M et Mme Eugène Tousignant 
des Trois-Rivières et leur* fils Aimé

I de passage chez M Antoine Gagnon.

M et Mme Antor • Grave! de Qué* 
, bec et leur fille Jacqueline, M et 

Mme Fridolin Grave! et leurs enfance 
Marcel, G;»è!e et Pierrette ont visité 
leur mère Mme Edouard Gravel, ain­
si que d'autres parents-

Mme J. T. Beland. M. et Mme Allas 
ainsi que Mme O. Gibeault de Mont­
réal ont passé quelqeus jours en pro­
menade a Ste-Brig:tta, Drummondvil- 
le Trois-Rivières, Grand’Mère, Shawi 
nigan, ila sont revenus très enchantes 
de leur voyage.)

Mlles Cé: le Gibeault et Villeneuve 
de Montréal, M. et Mme Adélard 
Blaie de Shawmigen ch«-T M. J. T 
Péland.

Mlle Yvonne Banne* Joliet*

chez sa soeur Mme La liberia.
M. et Mme Irène Gravel et leur» 

enfant* Benoit et Suzenne, M. et Mme
Pierre Boisvert et leurs enfants Re­
né et Pauline ont fait un court 
voyage a Bécancour dimanche dernier.

Le Dr et Mme Lucien Plante à St« 
Gabriel de Brandon samedi dernier 
et à St-Barthélemy dimanche.

Mme J. W. Gagnon, M et Mme 
Antoine Gagnon et leur fille A m'e 
M. Philippe Gagnon sont allés fairf 
un voyage à Ste-Anne de Beaupré.

Milas Lucille Martin, Aimée Ga­
gnon, MM. Ovide Lescadres et Lue 
Tellier ainsi que Mme Joe. Lesca- 
dres de passage à Trois-Rivières ,e 
medi soir.

M. André Lesage N. P. de Ottawa 
visite chex son oncle M. Hector

Lesage.

„ 1

Mardi le 12 Août, le mariage de M 
Louis Philippe Beauchemin avec Mlle 
Gahrielle Cartier fut célébré en la

QUELLE SURPRISE
DECLARE CET HOMME
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M ROMEO ROBICHAl D

’Je souffrais de l'estomac”, déclare 
M Roméo Robichaud, Bé*ancour, Co 
Nicoiet, PQ , depuis environ six an» 
la nourriture que j’absorbais se blo­
quait au même endroit pour des heu­
res de temps, des gaz se formaient 
qui me causaient des douleurs aigues 
dans la région du coeur et j'avais tout 
ce temps, une forte courte haleine. A 
l’heure des repae je devais me forcer 
pour manger. Quelquefois je ressentais 
des douleurs dans le dos et parfois 
les douleurs devenaient tellement ai­
gues que je ne pouvais me pencher. 
J’étais dans un état de débilité gé­
nérale, je perdais du poids et mes 
nerfs étaient tallement bouleversés 
que le moindre bruit devenait une tor­
ture.

"Je lus tellement au sujet de Bon- 
Tone que je décidai de l’essayer. Je 
remarquai très tôt un changement 
considérable et je puis dire mainte­
nant que je suis mieux que je ne l’a­
vais jamais été depuis six ans. Mon 
Mtomac est ei. excellent état et je 
puis manger ce que je veux sans au­
cun désagrément. Cette douleur de dos 
est disparu et j’ai repris du poids. 
Mes nerfs «ont renforcis et je me sens 
100 pour cent mieux qu'auparavant; 
je ne puis donc trop louanger Bon- 
Tone pour le bien qu’il m'a fait.

Profitez de l'expérience de milliers 
d'autres. Si vous souffres de quelques 
troubles causés par le mauvaie fonc­
tionnement de votre estomac, de votre 
foie, de vos reins ou de vos intestins, 
essayes Bon-Tone. Vous vous devez 
d'essayer ce grand remède végétal qui 
en a soulagé tant.

M. John Boyer, le représentant de 
Bo«-Tone est à la Pharmacie HE- 
NAULT, coin Notre-Dame et Du Pla­
ton. Trois-Rivières on il se fern nn 
plaisir de vous renseigner concernant 
les qualités de ce grand remède vé­
gétal. Il vous remettra également co­
pie de cette hrorhnre intitnlée “La 
*otx da s accès'*.

Bon-Tone est anssi en vente è la 
Pharmacie Fafard. à Shawinigan Falla

k numéro hà f Ça doi'C.
être l’une des b<fTes|
que Noe*a prises'
---------*dati$r l’ordie

• ^
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When good fellow? 
get to-gether 

C EST MHi

Bière

1

jHeureuseme^r.ciu’ot'U7’as raison Çast»] 
peut f oojour* parieij Jn toujours
su r c4de -1 a H
-I OldlSTdoK" -----------------------------■*

/?e «tes Bières

CINQUANTE ANS DE PROGRÈS CONSTANTS

LA VOITURE 
SANS CHEVAL

Les gens que représente cette grawufr 

paraissent s'«nuise r de bon coeur en ridiculisant 
la '‘eoicxirc «an» < heraj. invention qui venait de 
faire son apparition. Il est évident qu'ils ne 
prenaient pas l'automobile au sérieux.

Se moquer de U "voiture «ans cheval" était 
on passe temps en vogue sur U fin du siècle 
dernier. Mau ce qui ajoute encore à l’intérêt 
de la scène reproduite id. c'est qn'eile se pa»a 
â Sam la, Ontario, où est aujourd'hui située la 
phis grande raff mené d'huile et de gasoline de 
rimperial OïL

L'évolution de !'automobile, depuis la modeste 
*V>imre sam cheval” ftnqu aux puissants bolides 
qui sillonnent anfourd*hui nos mutes, hit une 
oeuvre magistrale à laquelle ITmperial Oil ap­
porta une précieuse contribution.

Depuis la période des débuts, chaque perfec 
tionneraent du moteur a nécessite des huiles 
meilleures et des gasolines plus pures. Cest è 
rimperial Oü qu'il a incombé de aaiiafaire è 
ces besoins, de résoudre ces problèmes. Cest 
ainsi que le public en est venu k accorder sa 
confiance à ses produits, F.t d'une organisation 
de peu d'importance, ITmperial Oü a graduelle­
ment étendu ses ramifications à travers le pars 
tout entier, possédant aujourd'hui six grandes 
raffineries — des milliers de milles de nivaux 
de conduite — de vastes ressources d’huile brute 
— one grande flotte de batettrx-citrmes — des 
emrepAn et des postes de service dans le 
Canada tout entier.

Chaque fois que vous utiliser les huiles è 
moteur et gazohnes Imperial, vous bénéficier 
de rrxpérienre acquise au cours de 50 années 
de progrès constants.

La Marvefuhe est la meilleure huile è moteur 
de rimperial Oü. I. impenal Premier et ITm- 
penal Ethyl «ont ses meilleures garnîmes. C'est- 
à-dire que vous ne sauriez employer rien de 
mieux dans votre auto.

wHBS

P R O D U
IMPERIAL 
OIL TOUJOURS LES 

• MEILLEURS •

Les Produits Imperial Oil 
font fabriques dans la 

prmince de Québec*

CAZOLINÉ 
IM P E RJ A L PREMIER,

CAIOUNC 
I M PE RJ AL .ETHYL

HUILE MOTS UH 
M AR.VE LU B E

PETROLE
IMPERIAL ROYALfTS 

GRAISSES POLARJMt

LUBRIFIANTS IMPERIAL 
POUR FINS INDUSTRIELLES
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PAS BESOIN DE LUNETTE
SURVALEURS

POUR DAMES
Los dames sont éblouies des valeurs surprenantes 
que nous offrons au cours de cette vente d’expan­
sion lancée depuis vendredi dernier. Venant et re­
venant au magasin elles découvrent chaque fois 
des valeurs telles qu’on en avait jamais vu de sem­
blables auparavant aux Trois-Rivières. Il n’en 
tient qu’à vous de le constater vous-même en ve­
nant érifier nos avancés.

ROBES DE BAIN POUR ENFANTS
Tenez le bébé au chaud dans l'une de ces fort jolies ro­
bes de bain. Elles ont surtout ce particulier avantage 
d'etre extraordinairement bon marché.

69c
SOULIERS EN CUIR PATENT 

POUR ENFANTS
Tous genre pumps et de solide construction, soigneu­
sement faits. Modèles à courroie.

69c

Pyjamas en Rayon pour Dames
Prix Spéciaux

RE VENIE OE Eï ROSES £

IM1

Maleaux de Broad­
cloth et de Toilette

(’elles qui s’habillent le mieux 
et qui récriminent le plus sur 
leurs toilettes, reconnaissent la 
qualité et les lignes élégantes 
de nos manteaux. Importation 
de Laris et New-York, genre 
cape, garnis de caracul, mar­
tre, foxaline, castor, opposum, 
collets et manchettes.
La doublure en soie artistique 
relève encore davantage l’ap­
parence de ces manteaux de 
toilette. Vous trouverez le sty­
le et la couleur que vous dési­
rez. (’e broadcloth est très du­
rable, noir, brun, bleu-marin et 
vert.

Ces manteaux sont quatre pouces de plus long que 
les styles de l’an dernier. Copies de styles authen­
tiques pour les toilettes d’automne.

$19.75 et $24.75

Si vous aimez bien vous ha­
biller. -- Portez l’une de ces 
robes de satin pour l’automne
La vogue demande un matériel qui moule bien les 
formet et le satin est tout choisi pour populariser 
ce style fashionnable. Portez Tune de ces élégantes 
robes de satin, avec jupes à plis, à godets ou genre 
tailleur. Pour Taprès-midi ou la soirée. En couleurs 
unies, noires, brunes, bleu-marine et vertes. Gran­
deurs de 14 a 20 ans.

ROBES EN CREPE
Si vous n’avez pas encore vu 
l’une de ces élégantes petites 
robes, vous êtes mieux de ne 
pas perdre de temps. Réguliè­
rement le prix vendant de ces 
robes est beaucoup plus élevé 
que ce que nous en deman­
dons. Genres tailleur, jupes 
godées et autres petits détails 
qui les distinguent.

\
Les styles d’automne dans les robes, sont 
particulièrement jolies. Les prix sont spé­
ciaux et vous pouvez compter sur la qua­
lité du matériel.

Noires, vertes, 
brun nègre, 
bleue-marine, 

verte et vin. — 
Grandeurs de 
14 à 44.

$3.98

Choisissez un de ces Chapeaux d'Automne

GILETS DE SPORT SANS 
MANCHES

En crêpe à picots et à dessins fleu­
ris. Presque toutes de nuances fon­
cées.

ENSEMBLES EN RAYON 
PIQUE

Tous des imprimés de fantaisie. Se 
vendant régulièrement $4.98. Tou­
tes It's grandeurs.

$1.98

fl n*y a pas de limite quand au style 
de ces élégants petits chapeaux pour 
(‘automne. Velours ou feutres. Tous 
deux popularisés par la vogue de 
cet automne.

Dans toutes les cou­
leurs populaires. Vous 
aurez l’embarras du
choix.

PANNEAUX• RIDEAUX 
EN COTON Ne* passez pas ces Spéciaux

ï;

► * - - V*

i Vf*

■ • si:, • . ri
- V’ «

t.

rfrfï iVntfnrtJ

Les mêmes dessins que sur les rideaux plus dis­
pendieux — 100 seulement à vendre — Choi­
sisses les vôtres de bonne heure demain. — 
Grandeurs de 81’* x 43"

2 POUR $1.00 
NAPPES DE TABLES

Voici un item très spècial. Très durable et se 
la\ant bien. Si vous cherche* une veritable va­
leur, ne perdez pas cette occasion.

PAIN
Gros pain de 1l/2 Ib 

Notre Special

$1.00

Sucre
Une véritable épargne 

5 Ibs pour

24c
Samedi de midi a J 
heures seulement.

300 P’IcMISES EN BROADCLOTH
Viennent d’arriver. La plupart ont deux faux-eols séparés. (Iran 

deurs de lt à 17. I n beau choix de nuances et patrons. Une va­

leur exceptionnelle à ce bas prix. 97c

Vous serez émerveillé de la collection de pyjama^ en 
rayon que nous offrons. Tous les styles nouveaux et 
les plus en demande. Vous savez comment bien * 
lave le rayon et vous ne ferez pas d’erreur en voui 
procurant ce spécial à

$1.25
ROBES DE NUIT

Robes de nuit dans une bonne pesanteur de soie rayon- 
ces robes donneront un excellent service et s'améLo. 
reront à chaque lavage. Une valeur inusitée a ce prix

98c

ARTICLES DE TOILETTE 
A PRIX COUPES

SAVONS Many Flowers
5 pour ....................... 25c PATE A DENTS Ipana

PATE A DENTS LISTERINE J yPOUDRE Coty..................... 49c
SAVON Palmolive
5 pour................................ 25c LISTERINE, Déodorant, 

valeur de 50c, 7 oz. . . O /

LISTERINE, Déodorant, 
valeur de 25c, 3 oz. . . Am w

HOUBIGANT....................... 35c
SAVON LUX . .
5 pour.............................. 25c CREME A MASSAGE Pond s

VENEZ VOIS NOIRE DEPLOIE

LAINE A REPRISER A p
4 cartes pour........................ . ^ ^
RAYON ELASTIQUE A ^
4 verges pour........................   ^
AIGUILLES 3 7, 4-8, 5-9 . . •
2 paquets pour....................... ^

FIL COATS toutes les grosseurs Q ^
2 pour ...................................  C

COTON A BRODER Q ^

PEIGNES BOBBY chacun 0 ^

PEIGNES, chacun....................1 3 C

PEIGNES pour ondulations à ^
l'eau, 2 pour........................ C

LACETS de 36 pouces ^

EPINGLES BOBBY Q
30 sur une carte............... \*

CEINTURE Sanitaire J ç

EPINGLE DE SURETE Q _
le paquet.................................. w

Schulte l’nited vous épargnera de
10 p.r. à 20 p.c. sur tous ces menus 
articles dont vous avez besoin.
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POUR VOIR CES VALEURS
Chandails “Pullover” pour Dames 

Une Valeur Modèle
Voici un spécial qui intéressera toutes les femmes et filles des 
Trois-Rivières. Pouvez-vous imaginer une telle valeur à ce 
prix. Voyez ces patrons intéressants et nouveaux, convenables 
pour le sport ou la toilette d’après-midi. Comme la quantité 
est limitée, nous vous conseillerions de magasiner dès 9.00 
heures afin de ne pas être désappointé.

$1.29
ECHARPES DE SOIE

Elles seront portées carrées pour l’automne et l’hiver; alors 
pourquoi n’en pas choisir une ou deux dès maintenant. Un 
grand assortiment de couleurs pour aller avec votre manteau 
ou ensemble.

$1.00

Bas Entièrement 
Façonnés

Voici un bas de soie qui se vend régulière­
ment beaucoup plus qu’à ce prix. Soie 
d’un bout à l'autre. Renforcés au talon et 
à la pointe ainsi qu’aux endroits ou atta­
che la jarretière. Vous ne ferez pas d’er­
reur avec ce spécial. Fin mais durable. 
Pourqqoi ne pas choisir de donner des bas 
comme cadeaux cette année.

77c
I DE HEU DMOIE

WILLOW BUDS - LB. 
28c

TRANCHES D’ORANGES 
18c

BISCUITS Aï.f 10c

BISCUITSAt CHOCOLAT 
15c

ARACHIDES SALEES 
15c

PASTILLESAUX FRAISES 
12c

NOUVEAUX DESSINS ET IMAGES
Pendez à votre mur quelquea-un» de ces dessins, copies de pein­
tures de maîtres. Très jolieraent encadrés avec effet de fantai­
sie, d’autres avec cadre de forme oblongue.

Couteaux d’acier “Stainless” (qui ne tache pas). 25 douzaines 
seulement de ces couteaux de haute qualité à ce prix. Maintien­
dront leur coupe et donneront un long service.

6 POUR $1.00

Nouveau Département 
pour Hommes

Nous n’avions pas de departement où les 
messieurs pouvaient te procurer des surva­
leurs. Ce n’est plus cela maintenant et la ré­
ponse à notre appel a été plus que satisfai­
sante. Il n’y a pas à douter des valeurs que 
nous y offrons et les prix, comme vous avez 
pu le constater sont les plus bas si vous tenez 
compte de la qualité de la marchandise ven­
due.

(

Nouveaux Styles pour 
l'automne 1930

Prix Spécial pour cette vente

VALEUR REMARQUABLE

$1.97
Vous trouverez un complet assortiment de grandeurs dans les cuirs populaires tels 
que les kids brun, kid noir, veau noir, cuir patent — dans les styles unis d'escarpins 
d’opéra — escarpins perforés avec boucles,— courroies et oxfords— attaches “Sou­
thern” — chaque paire avec jolis talons nouveaux.

Rarement trouvez-vou* une valeur aussi exceptionnelle offerte & ce 
prix, au commencement d’une saison, choisissez-en plusieurs paires.

Tous ces souliers sont de nouvelles créations des meilleures manufactu­
riers canadiens. Achetez de bonne heure, car de telles valeurs ne restent pas 
longtemps en magasin

Pas de “C.OJV’.pas d'é- 
change, pas de commande 
l>ar téléphone.

GRANDES ECONOMIES
------’^aT’»

COMBINAISONS EN 
RAYON

De style athlétique. Soigneusement 
faites pour assurer un service satisfai- 
«ant— renforcés— avec élastique au 
dos. Une véritable valeur spéciale. Se 
vend $1.00 régulièrement

Bas de Fantaisie
Pour Hommes

59c
Chemises et pantalons court. Epar­
gnez en choisissant cette sorte de 
vêtement en rayon de belle qualité. 
La chemise est en matériel pesant et 
la culotte en beau broadcloth.

39c

Si roui ch#rrh** è 
obtenir le plue p *- 
sihle pour votre 
argent, choisitets 
su mom» une de­
mie dousaine de re» 
jolis baa Un des­
sin et une couleur 
pour aatitfaire S 
chaque personne

PANTALONS DE 
TRAVAIL

89c
M^ee *urr. vous tmu-rere* 
que ree pantalon* vous 
donneront un service long 
et satiafaisant. Renforcis 
aux coutures— boutovis à 
couturée double* et cein­
ture extra forte.

CHEMISES DE 
TRAVAIL

69c
Valet une 
checmae spé­
cialement 
taillée pou 
donner un 
service dura 
ble
larges
c
naturelle­
ment une 
bonne coupe 
qui voue ira , , 
bien. fl

K «

srvice ours- 
le. Poches JfV/',rr.. .t ll'VK,
reuses et àV ---'U'-

SCHULTE
BAS PAR COTES POUR ENFANTS

Ras de colon par côtes pour enfants. Rcîkc et 
noir. Grandeurs do 1-2 à 10. La paire

Ras golf tout laine pour garçonnets. Toutes les 
grandeurs. Couleurs unies avec haut de fantai­
sie. Val. do 98c pour

50c
m
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LE PURITANISME AMERICAIN RUINE DANS 
L'HOMME LA PERSONNALITE ET PREPARE 

POUR LA FEMME LE PARFAIT EPOUX

Les charmes féminins

Celte emprise sur l’homme, la mère l’ex» 
erce sur son enfnnt. Elle est renforcie à 
l’école et le mariage voit le mari soumis 
à son épouse sinon c’est le divorce.

L* popuUt de» EtaU-Cni», 
ffdtè frêfa.re de renden'ent dit An­
dré Saeffried, ne »• toucie guère d'in*

tuei ietir 
héréditeir 
de profe*
riqoe». »
croyant H
que*, â » Sciefice nffic 
flemenUtion* policière 
jusqu’à la police de l» 

Une docte, austere M 
delhorg remplace icj !'At

y !e suit la trad tior 
t n milieu euthentiqjN 

et de docteur» germa

ornme fer aux »tatistt-

I commun, pour designer Pieu, expri­
ma lui au^si une liberté d'attitude 

1 de la part de tee partisans, que le 
j mot gormenique n’implique pes ; c’eet 
au contraira la peur, l’effroi pour ce 
qui se dissimule dans le brouillard 
de la mer et peut en surgir tout à 

J coup, que l’idiome grrmemque ind­
ique clairement, par son allure guttu

d JL

f.uence du veste publie bigarré de» 
roller»» et des Un-versités, et el.e 
marque très fortement tous les as­
pects de la cu.ture et de la vie emeii-
csines.

Science et civilisation à tendance 
nettement german que, l’activité i i- 
teMectueüe et culturelle américaine 
noos dévoile sans peine ion origine. 
Notre problème aéra donc de recher­
cher les faits et les idées qui ont 
pu marquer le développement de te 
groupe nordique anr o-«axon, et oot 
pu lui donner, dans sa manière d'at­
taquer les quest on s scientifiques, cet 
te attitude mora e et moralisatrice.

î)e aon environnement de forts, de 
plaines, de marais, de brouillards, qui 
lui donnaient une vie Apre, sauvage e 
difficile à soutenir, U race nordique 
a gardé un sentiment d’oppreesion, il* 
terreur, et d’obligation, ineonnu sou» 
rntte forme aux peuples de la Médi­
terranée. Nourris des produits Tarie» 
d’un sol généreux. a coutumés eu 
soleil, é la pleine lumière qui dissipe 
les fantAmes, expose le réel, res peu­
ples ami» du vin et de se» trans­
ports dégagés de contrainte, ont pus 
coutume de regarder aux choses es­
sentielles de 2a vie aver une liberté 
■émireh'.e. Leur idée de la divinité, 
aimable et sembla' e «i eux-mémoe 
dans ses faiblesses et ses passions, 
re p uva t e< 'e que «nus le nel sans 
pue dis Mid’. I* mot qui leur ee*.

Notre premier» constatation peut 
donc »c résumer comme suit * la ra­
ce nord jue r*ç t de «on environne­
ment un sentiment de contrainte, de 
“reeposabilité" personnelle inconnu 
aux Grec* et aux Latin»
< e»t de ce sentiment seul que pouva t 
surg r un esprit comme Kant avec tout 
ce que ce nom implique d’austèrs, de 
lourd, de sauvage. C’est ce même sen­
timent qui fait son mot d’ordre si im­
pératif et si catégorique pour ceux de 
sa race, et c eet l’absence de ce sen­
timent qui lui donne si peu de prise 
sur les Latine.

Kar! Marx et Woodrow Wilson sont 
d’autres personnifleations de cet es. 
prit rigide, éloigné de « «sence même 
de la vie, hypnotisé p*r 'a théorie et 
ses lois, ignorant de la réa.ité.

La morale d’un groupe humain re­
flète s ne sentiments sociaux Le groupe 
nordique (“groupe” correspondant 
mieux à notre idée présente que ‘‘ra­
ce’’), comme le groupe méditerranéen 
de la riva nord, s subi puissamment 
l'influença de son cadre nature!. Sa 
morale reflétera par conséquent cette 
influence; sa morale en sers l’expree 
•ion aociala.

Ri nous examinons les Etats-Unis, 
nous voyons que l’esprit protestant, 
l'esprit puritain (pour enclore davan­

tage le problème) domine re vaste 
i pays, depuis le temps de ! étahlis«e- 
I nient de premier» colons, des “pèle- 
j tins'*, même si, après eux. la romposi. 
j * on d> la population américaine a été 
' grandement transformée par l'apport 
I des Noirs, des Latins, des Asiatiques. 
L'organisme primitif ‘o défend.

L'e.pr.t puritain c-t précisément 
■ l'exemple le plus rig de, * p :is étroit

ALUM
en Europe

jjarle,

Xaciftqiie
Canadien

AL
pACirrauE
CANADIEN

MS\ •< I S
isaamMfs

IVmaniArf «Ira fmprtii«én A ^

eofnr ngrnt Inral ouécrHsrj à .
D. R- KENNEDY» nnmg .gen^ml,

301, i ur St^JmeqoBa Ouest, *Mnntr6iL

LA «LU/- GXANOt. OSTjlMLOmON OC. VOVAOET* AU Mt WDE

CARDE L'HALEINE 

FRAICHE

Y^OICluncnoiiticWcaiircu» 

1 de menthe «lanu une 

gomme He rumvetle ron*U- 
tunre et détonnante qual­
ité PeptTne—faite par le* 
fahriranta «le la iVntvne. 
Vendue dana foua les» tnag- 
aelna—enveloppée île vert— 
S *otia. I

de ce sentiment nordiqua ds terreur 
phyr que et imaginative, le terrible 
“awe” des Anglais, la eoDSciencs ds 
la responsabilité morals personnelle, 
la notion du péché, pour «’exprimer 
comma Iss Américains.

On a dit que ceux-ci étaient mora­
lement craintifs, et par suite, hypocri­
tes dans leur pruderie, comme tous Iss 
faib es. Ns fauUil pas dira plutôt, 
qu'ilt sont restés fidèles à l’attitude
• n-estrale qui les a signalés, depuis
la temps des forêts omineuees et ef 
frayantes ds la Germanie ?

L’activité mentais et Iss formes 
quV's revêt, dépendent presque com­
plètement de l'éducation Si notre in­
tuition est juste, il faut donc néres. 
sairement que nous retrouvions cette 
attitude morale et moralisatrice, s 
vsnt tout, dans l’instruction et la 
Science, telles qu’ellss se manifestent 
aux Etats-Unis. L'observation la plus 
superficielle nous !« démontre.

T'n examen plus attentif nous en es 
surera mieux encore, et c est à l’ex- 
périenc#( su contact Journalier avec 
éducateurs st élèves, que nous niions 
demander quelques exemples pour 
étayer notre idée des rapport» étroits 
de la morale et de la science aux Etats- 
Unis d’Amérique.

L'éducation commence A la maison, 
et la mère a sur l’enfant une premiè­
re et décisive influence. Aux Etats- 
Unis, la mère exerce cette in- 
fluence comme ailleurs, et je di* 
r a i.s même plus qu ailleurs 
particulièrement dans l’Ouest Au pays 
encore neuf, où les homme» sont absor­
bés par les multiples travaux du dé­
veloppement matériel des renwource», il 
e*it naturel que l’enfant soit très for­
tement eous U direction maternelle 
Quoi qu’on en puisse croire a l’étranger 
l’enfnnt, en particulier le garçon, est 

l moins librs en Amérique qu'silleurs 
Ceci est dû à ce même sentiment que 
nous signalons, et les mères américai- 

1 nés développent cher leurs enfants un 
I -entiment de contrainte, de '-efoule- 
ment, de répression, dont le porteront 
1» poids toute leur vie.

I>es meies américaine* combattront, 
avec une persévérance inlassable, toute 
velléité d'expression personnelle chex 
l’enfant, lui inculquant une horreur de 
l’originalité et un sentiment de la mo­
ralité. de la rwponsabilité, du chAti- 
ment, dont beaucoup de traits de la 
vie américaine portent la marque. No­
tons en passant que nous ne préten­
dons pas faire un jugement de valeur, 
mais simplement une constatation des 
différences existant entre les méthode* 
américaines et celles d’autre» paya.

( >st cette attitude des mères qu1 
prépare pour la femme américaine le 
parfait man: c’est-à-dire l’homme par­
faitement obéissant, décidé à travailler 
enns répit pour pourvoir à l’entretien 
et au superflu de sa famille, en limitant 
jusqu’à l’extinction sa liberté person­
nelle Le parfait mari, qui allumera le 
feu le matbi, fera les courses à son 
retour du travail, et lavera la vaiaeelle 
dans cette aoc.été asn» domeet:que. Il a 
reçu de# ses plue jeunes années cette 
ati.tude passive de machine. Et qu'il 
■ •* s'avise pas de se rebeller: le divorce 
ert là. tout près, fa-'ile, certain Cette 
ait j tt.on est si vra.e que l’étude des 
histoires humoristiques public**» chaque 
Jour dans Isa journaux en offre une 
preuve continuelle. L’exception, qui ex 
iste, où l'homme se libère de cette tu­
telle, où il établit une harmonie con- 
•A.itie entre son trava 1 et relui de sa 
femme, ne sert qu’à confirmer la rè­
gle d*une écrasante majorité de cas.

L'éducation si bien commencée à la 
maison est poursuivie à l’école, où l’im- 
me^ee pluraJité de femmes dans le
• oryu» enseignant a-«ure la continuité 
ds l'influence féminine, tendue, cons­
ciemment ou non. à éma#< uîer le mAle, 
et A détourner son besoin d’expXnsion 
et d'ex’.'rew m vers le» sports (es 
exen i es athlétiques n’ont du reste, de 
«péo’.fique ment masculin. que l'appa- 
"enure. Q itnt aux femmes, elles sont 
entraînées depuis leur plus tendre en­
fance. a accepter cette attitude de la 
part ds l'homme, non comme un hom­
mage, mau* comme un dû L'Américain, 
en effet, n’accomplit pas cee besogmes 
variées pour montrer son libre eacr’
f ee de liberté personnelle à l’intérêt de 
reui qu'il a'me. maie il les exécute se 
Ion l’habitude pr 'A des l enfance. smie 
la d. recti on ja! iee de sa mere A'ns 
la tutelle féminine ee poursuit, vigilan 
te, à travers toute la vie d# l"homme.

Il va de soi que ce résultat de i’éduca 
tion, quoique fortement déterminé par 
les circonstance». e*t aidé par la corn 
plicité de beaucoup d’hommee. qui ne de 
mandent pa« mieux a a maison corn 
me au bureau, que de n’avoir pas de 
responsabilité, et qui adorent être 
^été*. Voilà pourquoi > n édite ici des 
brochure* * INieage de* femme*, ej- 
indiquent les moyens infaillible* de 
conserver leur» mari», ou, cas éché­
ant. de »’en débarrasser. 11/ est hors 
de doute qu’en Amérique du Nord > 
deo-e'oppement économique » st un r* 
sudtat direct de "appc* * femin n. et 
que la fésrilisation *et entièrement «- 
T'entée vers la satisfaction de cet a,» 
petit.

I** annonceur» et directeurs de 
pisHlicibé ’e savent b'en .aussi peut on 
voir 'eurs nfforts *e .•uncentre- sur 
rs goûts de la femme, depuis le sa- 

lon de "tut'mob # jusqu’au restau 
rant où. au lieu de gravures et pein­
ture# "A la française" com ne on dit 
ici. on remsrqne aur les murs des 
photo» d’athlètee ou d'acteurs de ci­
néma

Un pare’.! entrainement ne peut 
s'arrêter avec JVro'e t* do t se con­
tinuer sous une forme ou une autre, 
à trarer# l'Un er»i*é. c’est-à-dire 
dan* le laboratoire incm• d# ’• Rcien 
ce présente et future

\ une auterité » aSeo'ue doit »» 
•u-Netituer une autre puissance, peur 
•eux qui ne tombent pat de eu ils dsna 
’ee liens du mariace. et par là. de 
“busenees" A outrance pour l'aasou 
vieeemtnt des Ve# d# luxe innom­
brable de la femme LAméncitn. ac­
coutumé à l'ebéissan.-e passive, ar­
rive à ITniversite avec un espr t 
compéètement d ar pliné et rèceptîf 
ma s parfa'temeat incapable de cnéa- 
t’on et de raisonnem* ot personnel: 
1# «yntéme d'éducation prèparato're 
a annihilé se» réactions personnsllee 
émasrwiant l’individa au profit de

AEROXON
I E PUT* ECONOMIQUE PER 

rtriERs-MorcHE* 
vendu rARTorr

Zaro Agha, le célèbre visiteur bure de New-York, porte allègrement s 
charme# du beau sexe que lors de sa vingt.ème année.

* 156 ans II se dit aussi sensible au!

nabe et son fils Raymond furent der 
nièrement las bûtes d# Mma W. L#.
boeuf

M et Mme Paul Godin et leurs fi > 
lette# Jeanne D’Are, Irène et Rita 
sont de retour d’une huitaine passé» 
s Québec les invité» de M et Mme À.
Godin

M Louis Berthiaume de Pougi*»
était la semaine dernière en visite 
chez des parents.

Mme A. Gosselin passe une huitaina 
à Québec

Mlle Lucille Guertin aet retourne» 
à Shawinigan après quelques jours 
passées rhet son oncls M. G. Guet-
tin

M et Mme Maurice Marceau de
Montréal sont les invités de M. et 
Mme H Marceau

Mme K. Simard des Trois-Rivières 
a passé une huitain# à La Pérade.

M. et Mme Eugène Mailhot sont 
allés dernièrement visiter de» pa­
rents à Lotbinière, St-Jean des Chail 
Ions et Ste Sophie

M et Mme C. Lanouette de St-B% 
sile furent ces jours derniers les 
hôtes de M. et Mme P. Gignac.

Mme H Jolin est allée récemment 
passer quelques jours à St-Casimü.

Mlle Estelle Fortier, de Québec es», 
« La Pérade l’invitée de Mlles Céci­
le et Jeanne Marcotte.

M. Gédéon Guertin eet de retour 
d'un voyage à Montréal.

Mme J. Singcaster de Trols-Rivièr* s

est à La Pérade depuis une qu «»*
ne

M J. Deeleariers de Québec éts 
ce» jours derniers en visite rhe* «*,.
parents.
M et Mme R Proven* hcr de» Tro « 
Rivieres furent dernièrement c,
te* de Mme O. ri i von

Mme J. Thibeault du Lac St-J«*r 
était la semaine dernière l’inv • - , 
M et Mme A. Tremolay

Mlle E. DilgU 
est venue visiter des parents 

M et Mme Thomas Dolbcc p*,... 
une huitaine à St Thunbe les 
de leur fille Mme E. Naud

Mlle Louisa Marcaau de Quéhcr 
venue dernièrement en visite rhe* 
soeur Mme H. Devault.

M et Mme Prosper Ricard do y 
réal sont à La Pérade depuis Ure h . 
taine

Mme F Morin des Trois R v fr 
est en visite chex son père M ()

M et Mme P Guertin de ?• Th" 
ribe furent récemment les hôte;
M et Mme G. Guestin 

M Louis Mailhot et ses soeur» L 
et Irène sont de retour d’un 
aux Trois-Rivières.

Mme A. Angers de Montré 
venue en visite chez sa soeur M - * 
Cadot.

M et Mme Théodule Lefcb ^ 
Montréal furent récemment les h , 
de M et Mme Cha Carbonneau.

Mme L. Morin de L* Tuque est r. 
visite ches son père M. 0. M

l'éduoetion collectâve. C’est une expé­
rience journalière en classe, qui noos 
permet d'affirmee hau*>sment ce» 

faits. ! ah curioeité très réaile de l’é­
tudiant est c*i perfaiteint-nr satisfai­
te par i# parole du maître, et mieux 
encore par le texte écrit qu’il nf 
questionne jamais, privé de »ens cri­
tique qu'il est. par la méthode que 
nous avons signalée.

Le résultat de cette do'ilité eat la 
création d’un système d’autorité, d u- 
ne dogmatique que noj» avone rigra- 
tée ailleurs.

Comme une conséquence naturelle 
de son atavisme nordique, l’Américain 
s’est tourné vers l’Allemagne pour 
l’organisation de sa scicnc», de ses 
programme*, de ees méthodes d’in­
vestigation. Ce n’était certes pas là 
ce qui allait le libérer de l’emprise

Tel est l’état de fait que conJtate 
André Siegfried, dans le passage que 
nous citons au début de cette étude.

Nous pouvons déeorma s formuler 
la cause profonde de cette situation, 
l’attitude dogmatique ùe la Science a- 
mérveaine n’est pas l’un des aspects 
d’une rigoureuse méth>de, parvenue à 
d’une r goureuse méthode parvenue à n« 
ne certitude mathématique implacable 
de qui. pourtant serait ia seule justifi. 

cation ; cette atttitude n’est pas sci-
v

C’e#t la suite d.recte du system# 
moral commencé par la mere améri­
caine dans l’éducation de ses enfan.s. 
Nous reconnaissons ce visage familier 
•t sermonneur, cette même incapacité 
totale de "self control" par l’ironie, 
cette même allure simpliste dan» scs 
déclarataons, dont la phraséologie rap- I 
pelle le conte de fées ou l’annonce du 
martinet.

C’est en vain que la jeune Améft- i 
que se croit h’.asee, indépendante ot i 
un peu vicieuse dans une partie de 
sa jeunesse et de ses artistes ; c’e-t 
en vain qu’elle pense déguiser son 
complexe moral sou» les termes ron­
flant» de sa psychologie, (es ternui • 
même la dénoncent : ‘‘Sophi.sticat on*' 
et "Behaviorisme’’ sont les deux ; 
points d’une oscillation morale. La 
culture américaine n’est pas inte.leo j 
tuelle, c’est une culture morale. Corn- 1 
me Jeen-Jacques Rousseau respire 
toujours l’esprit de Genève, ainsi l'A­
mérique étale son sens de la respot 
sabilité morale, sa conscience du pc 
ché

( eux d'entre non» qui vivent en é- i 
tro;t contact avec le monde aeientlfi- , 
que américa n savent combien cela e^t 
vrai Combien sont-ils, les profe«seu’S 
de biologie, de physique, de litté- [

rature anglaise, de droit, etc, qui par 
lent de leur "audace" à traiter das 
sujets parfaitement anodins, sinon du 
plu» étroit point do vue moral ? Leurs 
étudiants sont déjà leurs disciples. 
C’est toujours le côté moral qui pri­
me. même si l’on semble insister sur 
la côté matériel. Le redoutable re­
mords protestant, sans la soupape Ja 
la confession, torture la conscience 
américaine.

I! est à la science américaine des li­
mites, mais ce sont des limitas qu’el­
le s'impots elle-même, d’ordre fonda­
mentale moral. A cette attitude mora­
le, de décadence et de convenance, 
correspond un orgueuil de ra- 
d’élu ; c'est pourquoi dans l'ordre 
matériel, la science ici ne se connaît 
pas de limites.
Certaine de son salut à la suite des »a 
cnfi-es qu'elle s’impose, elle avance 
avec autorité. Le texte imprimé de­
pend de la Bible, s'appuie sur elle, et 
reçoit en échange une partie de son 
autorité. Il devient la Loi.

I* savant est le ministre d'une :e- 
lig on authentique et indiscuteble. Le 
peuple avide des fidèles remplit les 
formules comme des prières, imite 
les gestes du prêtre, comme sa si­
tuât.on de contribuable démocrate iui 
"en donne le droit’’. Ainsi, s’élève de 
cette grande nation un prodigieux 
concert cacophonique de louanges op- 
P< -**es ef absolues, jazz étonnant of­
fert en hommage au Dieu des Pun 
tains.

Mlle Simonne Veillet est retourn-e 
à Ste Geneviève après une quinzaine 
passée chez son frère M. E. Veillet.

M Philippe Gendron de St-^’ba.d 
était au commencement de la semaine 
en visite à La Pérade.

M Emile Laflèche est allé au Cap 
de la Madeleine dernièrement.

Mme J. Fafard de Montréal a pas­
sé quefques jours chez sa soeur Mme 
Albéric Villeneuve

Mlle Regine Hivon est de retour 
d’un voyage â Shawinigan et Trois- 
Rivières

Mme Georges Lefebvre de St-Bai

Vous achetez du thé pour sa saveur 
pourquoi ne pas avoir la meilleure

LETHÊ

"SALADA"
'Tout frais des plantations’

Ste-Anne de la Pérade

MARIAGE DUSABLOND-LEDUC

Dar* notre église paroissiale mer- 
4 ^ le 20 août a été "élébré le m»- 

T%ge de M I^aurent Dusablond fils 
de Mme Alexandre Dusablond avi't 
Mlle Cécile Leduc fille de Mme Denis 
Leduc.

La bénédiction nuptiale leur fut 
donnée par M le chanoine J. T. R. 
Laflèche.

Iji mariée était accompagnée n. 
son frère M Eddy Leduc et M Prima 
Dusablond servait de témoin à son 
frère.

Le* nouveaux époux résideront A 
La Pérade.

ALLEES ET VENUES

M et Mme R Descarreaux sont le 
retour d'un vayoge à Rt-Basile.

ENO soulage vraiment l’acidité 

d’estomac et la constipation 

insoupçonnée

Le premier * ver re apporte soulagement et 
réconfort* Une dose quotidienne régulière 
nupprime vite ce qui cause l’acidité et la 
paresae intestinales. ENO chasse du système 
digestif les déchets qui lui nuisent; il nettoie, 
purifie, protège ENO a un effet doux et 
sûr.—il ne donne pas d'habitude.

Nul substitut ne donne les résultats d'ENO.

Exigez ENO—le seul ‘ Fruit Sait.”

ENOS
FRUIT SALT

%

Magasins ~
A. OP.

•arégistrées Æ

QUALITE
VARIETE

VALEUR
Voici les trois principales choses qui peuvent intéresser la 

ménagère soucieuse d’économie. — Profitez de ces 
aubaines pour faire des provisions

JAMBONS Picnic, ia ib. 21c =?

SUCRE
la Ib

FEVES AYLMER No. 2 
2 pour 19c

PAPIER
de trilette “Condor,,

6 pour 32 p. 19f;

LAIT ON DENSE Eagl#

SIROP dr BI.E D INDE Crown 11
MAYONNAISE 19 
CAFE BOKAR 47 
PAIN ENCORE :pn<ir 17 
BLE D’INDE , N,2 !8
PRUNES LOMBARD 25
DCPUCC •ranrBo., <40rCUflbO Dr) Vont. Vn I XO

SPECIAUX DANS LES VIANDES 
ROTI dan* le» «-Ai»», la Ih 22
ROTI d opaulr. la Ib 10
ROTI SOC ,.lh 15 
STEAK RONDE ,.,h 25 
POISSON FRAIS SAUMON FRAIS PRIS la pièrv. la 1H 29

BLE 0 INDE Lynn Valley Nn 2. 2 pour 25 
TOMATES Lynn Valley. 2 1-2. 2 pour 25

VINAIGRE 1 25
LUNCH ROLLS 10
LILY CUPS : 9
WELCH 34
THE NOIR (Rlrndfd India) 43
BARRES rir ruiM tu 4T 5DE CHOCOLAT

PREPARATION 27

JAMBON PIC-NIG *21 
EPAULE DE PORC ,.,25 
LONGE PORC FRAIS , 29

The
Qreat

TEA
Company

OF CANADA LIMITED

434 ST MAURICE Trois* Rivière* 371 STE CECILE

Cet prix ton! auaai valables k not mafatint de Shawinifan Falls*

I

545

532353232353238948535348232348232348
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ACTIVITES DES 
GARDE-COTES 
AMERICAINS /

Datant d« 140 ans Ht na 

s'occupent pat seule­

ment de faire la chasse 

aux contrebandiers, mais 
ils rendent d'apprécia­
bles services.

(Prêts* Canadienne)

Bnfton. JR. — L# se.vlr* d«i carde* 
(Aies des Etats-Unis entrera à la fin 
du mois dans ta cent quarantième an­
née d'existence.

En 1790, le gouvernement des Etat» 
l nis s'aperçut qu'il perdait d’énormes 
fommes d'argent étant donné les ac­
tivités des contrebandiers. Le gouver­
nement était alore dans une grande pé­
nurie de fonds.

Alexander Hamilton, en ce temps 
sscrétaire du Trésor, demanda donc 
aux Chambres de voter l’argent né- 
essairt pour faire construire une flot­

te de dix cutters afin d’enrayer la con­
trebande qui te faisait partout le long 
dea côtes américaines.

Avec le développement du pays d'au­
tres services vinrent s'ajouter à celui 
des patrouilleurs et à l'heure actuelle 
les vaisseaux du Revenu National aux 
Etats-Unis sont préposés à une foule 
de service

C'est ainsi qu'en 1915 un acte du 
Congrès joignait en un seul le servi­
ce des garde-côtes et celui du sauve- 
tage De longues années, les patrouil­
leurs avaient apporté leur aids à cet­
te dernière organisation, mais sans 
dependne du même bureau de direction. 
Afin d'éviter les retards et pour faci­
liter l'ouvrage le plus possible, les 
autorités américaines réunirent en une 
senle ces deux importantes flottes.

Les activités des garde-côtes sont 
très considérables Plus d'un pécheur 
Américain ou Canadien, doit main­
tenant la vie à l’un de ces rapides 
vaisseaux qui sillonnent les abords de 
la côte, principalement aux époques 
des grandes tempêtes s'apprêtant à ré. 
pondre aux appels S. O. S.

Lets patrouilleurs ont à leur bord 
un médecin d'expérience qui donne 
les premiers soins à toutes les per­
sonnes rescapées. Si le patient a be­
soin de soins supplémentaires, le vais- 
reau se dirige à toute vitesse vers la 
ville la plue proche où le malade est 
descendu dans un hôpital ,

Un autre service inappréciable ren­
du par les garde-côtes américaines est 
la surveillance de« banquises à l’en­
trée du golfe Saint-Laurent, tous les 
printemps. Dés que les banquises ee 
mettent en mouvement deux cutter» 
quittent la cour ravale de Charîe»town 
pour se diriger vers les parages des 
Grands Bancs de Terre-Neuve. La 
marche de» énormes pièces de glace 
est enregistrée sur des cartes et des 
rapports quotidiens sont transmis à 
la base de Charlestown puis à tous les 
navires en mer.

L’opinion générale que les patrouil- , 
leurs américains ne sont mis en servi- | 
ee que pour faire la chasse aux ‘rum 
runners'* est donc absolument fausse. 
Ceci fait certainement partie du pro­
gramme mais n’en est pas un des prin­
cipaux points Leur devoir est de don­
ner la chasse à tous les vapeurs vou­
lant effectuer de la contrebande dans 
les eaux américaines

il
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1000 chambres avec bain 
$3.00 et plut.
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Réputée par sa NourriVire

Salle à dîner Victoria — Salle 
Pickwick — Cafeteria à prix 
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Echangez votre vieux poêle maintenant et vous 
en obtiendrez un bien meilleur prix

Cette vente d’échanges vous fournit la meilleure occasion de nous débarrasser de votre vieux poêle, et ce, à 
un prix plus élevé que vous ne pourriez en obtenir en aucun temps de Tannée. Venez ou téléphonez et deman­
dez notre évaluateur. Cet employé compétent ira examiner votre vieux poêle de cuisine, qu’il soit pour le bois 
le charbon ou Télectricité, le prix d'échange vous sera soumis et s’il est accepté, ii pourra servir de premier 
versement sur Tâchât d’un poêle neuf, que vous pourrez choisir parmi le plus grand choix au pays. Cette 
vente d’échanges se limite à un rayon de 10 milles de nos magasins de Shawinigan Falls et de Trois-Rivières.

Le Plus Grand Choix de Poeles Garantis
Legaré - Windsor

Fini aux Couleurs Pastel
Battant tnujoure la marche, le ••Windsor” a franchit une nouvelle étape et se présente main, 
tenant dan» lc« riches teintes de »ert NU, bleu azur, gria perle et blanc, chocolat et Ivoi­
re antique. L'heureux mélange de ce» couleurs douces et séduisantes font du "Wlndeor” de 
Luxe, un véritable bijou. Lee prix varient de

$68.75 à $126.00
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Legaré Spéc. CARILLON
Fini Régulier, Semi-Emaillé 

et entièrement Emaillé
Poéle-Fournai»e en acier avec foyer combi­
né pour chauffer au boit et au charbon. 
Deaeu» poli à t» rond» de neuf pouce*. Four­
neau de 14, 16 e 11S pouces. Peut être four­
ni avec ou »an» rénervnir. avec ou aan* ré­
chaud. et avec réchaud uni, émaillé blanc 
ou tulle. Un poêle reconnu pour cuire et 
chauffer à la perfection. Les prix 'arient 
de

m

V,
s*-t 
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Foyer Oval pour 
Bois et Char bon

Poêle-Fournai«f de fonte et acier, foyer oval 
avec grille» à Loi» et charbon; de»»u» haut, 
poil à six rond». Peut-être fourni avec four­
neau de 18 pouce», dan» le fini régulier avee 
portes et réchaud émaillé» blanc avec filet» 
vert Nil .ou «eml-émaillé gri» français avec 
décoration» vert Nil. Dix modèle» au choix. 
I^*a prix varient, de

a

LEGARE-OKA
Poêle Fournaise de Fonte 

à Foyer Gvale
Poéle-Fournaiae tout en fonte avec foyer combiné pour 
bois et charbon. De»»u» haut poli, atx ronda; fourneau 
de 18 ou 20 pouce». Fini régulier ou entièrement émail­
lé gris français et hlanc. Réservoir encaissé à chauffa­
ge direct avec clef de contrôle. Un choix de 21 modèles 
différents, un modèle pour convenir aux besoins de 
chacun, tou» garantis pour bien cuire et bien chauffer. 
Le a prix varient, de

$61.25 à $120.50

CONDITIONS
COMPTANT

ou
Aucun léger .supplément

a
Paiements Différés

?Tm‘ Ul i™

(3j

$46.25 à $£04 $50.75 à $89 O

Legaré*Aero
Quatre Foyers Deux pour le 

Bois el Deux pour le Charbon
Nouveau p«*éle-fournaise d’une beauté sans é- 
gale et a»«urant un service *an» pareil Quatre 
foyer» deux pour le bol», et deux pour le char­
bon. avec grilles aluatable». Fini régulier et é- 
maillé gri» français et blanc avec filet» vert 
Nil. Ce p*»é!e comporte toute» le» améliora­
tion» moderne» et pratique» qui »e puissent 
désirer et qui permettent une rui»»nn promp 
te et parfaite et un chauffage réellement con­
fortable. Le» prix varient, de

$hl à $113.75

INI

WINDSOR
Fini Régulier, Semi Emaillé 

avec Foyer Ovale
Voici le poêle le plu» populaire parmi le» 
ménagère», en raison de »e» qualité» excep­
tionnelle» Il faut le voir pour en apprécier 
toute la beauté, et a'en servir pour fuger 
*e» mérite». ( nnatruction de fonte et fer 
Armro, avec foyer combiné pour le bol» et 
charbon. Fourneau de 14. 16, IH et 29 pou­
ce», pour le» grande» et le» petite» famille» 
Ce poêle est montré en 6| différent» modè­
le». tou» pleinement garanti». Lea prix va­
rient. depul

$46.50 à $104

Assortiment Complet g 
des Meilleures

POELES 
ELECTRIQUES J

fBfSvwüS',

mï. î

3 H
'!

'ItJ*

'✓-t «s

Huit Meubles au Fini Noyer
$79*00

Exactement lel qu'illustré. Joli mobilier Reine Anne, en un superbe fini noyer ombré, consistant en un Buf­
fet de 54 pouce*; Table à rallonge extensible à 6 pied»; cinq < haisee et un Fauteuil avec siegea recouverts 
en véritable cuir. La vitrine ne fait pas partie de l’ensemble. Deux seulement à ce ba* prix et aux condi­
tions aulvantea

$10.00 Comptant et $5.50 par Mois — Sans intérêt

Fournaise
Sans Tuyaux 
“LEGARE”

La première introduite dan» la Province 
de Québec. Sur le marché depuis 1881. 
Une fournaise dont l’expérience n’e«t 
pa» faite aux dépens de» client». Aucu­
ne autre fournaUe »an« tuyaux ne peut 
fournir le» même» preuve» de bon ef de 
long service.
Modèle» pour chauffer au bol» ou au 
charbon dan» toute» le» capacité». Ayes 
un plan de» Ingénieur» “Legaré”, leur» 
•erviee» vou» •ont offert» gratuitement 
Venes ou téléphone*. Tou» le» prix, de­
puis

$110

' I /t

Neuf meubles Noyer Antique
$129.00

Exactement te! qu’illustre. Style William A Mary, fini noyer antique sur merisier de choix. Le mobilier 
comprend. Buffet de 60 pouce», avec tiroir pour le» toile»; Vitrine à porcelaine. Table extensible à six 
pied»; cinq < h»l»e« et un fauteuil, siège» recouvert* rn véritable cuir. Ne négligez fa» cette grande aubai­
ne à rea condition*.

$10.00 Comptant et $10.00 par Mois — Sans intérêt

Voyez les nouveaux Ladios

ROGERS et MAJESTIC
O a C5 rvj 1

Y SV VN Visitez notre département dePT LIsSPAkC. AVERSES ELECTRIQUES
80 Rue Des Forges, Trois Rivières 49 de la Station, Shawinigan Fails
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L’IRREGULARITE CONTINUE SUR LE MARCHE DE MONTREAL
ALORS OUE NICKEL EST FORT ET QUE BRAZILIAN RECULE

DES AVANCES 
MODEREES SUR 

WALL STREET
Des effort» vigoureux pour 

généraliser le ralliement 
amènent de fortes ven­
tes. *

Le marché est beaucoup plus actif que 
veille.— Onze titres touchent «le nou­

veaux bas au cours «le la séances

la BOURSE DE MONTREAL

NOMBRE DE PARTS VENDUES

Montréal. — Le prix des storks a été irrégulier sur le mar 
ché local, hier, et le Brazilian ainsi que |r Nickel ont fluctué de 
nouveau en sens inverse. le prtnier a cause d’une liquidation con­
tinue enregistrant un nouveau bas inférieur à 30, alors que le se 
eond bénéficiant d une forte demande ferma avec un point de 
gain Le point saillant de cette journée a été l’énorme volume de 
ventes des actions du Nickel, dont environ 440.000 changèrent 
de mains, à des prix variant entre 1 3 et 19 pour fermer en clô­
ture à 18, gagnant ainsi .06. Le droit aux actions du Nickel est 
expiré, à la fermeture de la Bourse, hier

F.xception faite pour les vedettes, la liste de» stocks ordinaires 
a été quelque peu sans intérêt. Dominion Bridge a été un peu plus 
actif, gagnant une avance de fractions en touchant 59 3 4. et 
fermant cependant, à 59, sans modification La faiblesse du Ca­
nada Power and Paper qui fléchit jusqu'à 9, cotation qu’il enré- 
gistra à la fermeture, a été une surprise, ainsi que deux ou trois 
autres fléchissements tels que celui de la ( anada Steamship Lines 
Ltd qui perdit 4 points, plus 5 points dans son stock préférentiel, 
atteignant, les «leux stocks commun et préférentiel, de nouveaux 
bas. le .Smelters, à 180 gagna 5 points et le ( anadien Pacifique 
avan«;a de I 1 4 à 4 3 3-4

D’autres changements eurent lieu comprenant 1’Amalgamated 
Electric qui perdit 3 points à 8. un nouveau bas: Bathurst qui bais­
sa d un point à 6, Brompton, 1-2 plus bas à 2 7. et f-raser, 1-2 à 
3, ce qui représente également un nouveau bas Massey a été 
faible, fermant à 21 3 4, un nouveau palier inférieur. Shawinigan 
avan«;a par fractions alors que Sherwin-Williams avança de I 12. 
Onze nouveaux bas ont été atteint dans le courant de la journée 
d’hier.

Soixante et dix stocks ont été touché par 1 échange et treize seu­
lement enregistrèrent des gains; dix huit fermèrent avec pertes, 
alors que quatorze stocks fermèrent sans aucun changement, et 
Vingt-cinq ne subirent que de» pertes de fractions

Brazilian a été la vedette active, et 20,656 de ses actions chan 
gèrent «le m.nn». ce stock ferma a 30, »ans changement aucun, 
après s être vendu a 29 3-4 Le Nickel arriva en second avec 20,- 
47 3 part», il ferma à 23 14 enrégistrar t ainsi un gain de I 1-8, 
Dominion Bridge arriva troisième, en ce qui concerne le volume 
des transactions de la journée qui se résumèrent à 1,105 parts; 
Il ferma, sans changement, à 59.

Le total des ventes a été de 50,0 $8 actions, comparé avec 32,- 
318 actions, mardi dernier, et 94.02 7 actions la journée corres-. 
pondante de 1 an dernier.

Le total de» ventes d’obligations a été de $3,600, comparé à 
un total de vente de $*8.800, mar d. et $1 1.500. la journée cor 
respondante de I année dernière.

un lu 27 août 1930, fournis par L. G. Btaubitn 
153, rue Notre-Dame, Trois-Rivierei. •

4 Cie,

Vente* l»UV Haut Ba» Perm
Abitibi P. L P To. Ltd 2\\ 214 214 214

195 Alb Pac. Gram Clas» A 10 104 10 104
60 Alb. Pac. 7% Cam. Pref 45 45 45 45

166 Aibeato» Carp. Ltd 50 50 50 50
225 B. C. Power A 355» 36 354 36

B. C. Power B 11 11 1! 11
2*i Hell Telephone Co. 150 Vi 161 150 4 151

20649 Brasi tan a 304 304 294 30
Brompton P. A P Co. Ltd 27 4 27 4 274 274

10 Bu: Id. Prod, n-vot. cl. A. 214 214 214 214
706 i an. Power A P. Corp. 9*4 94 9 9
210 ( an. Brew. Corp. L'td 7 7 7 7
180 Can. Car A Found. Co. 204 204 2° 4 204
20 ( an. Car A Found. Co. pfd 25*4 254 254 25\

480
Can. General Electric
Can. Ind. Alcohol Co A

330
4 1 *

330
44

330
4

.350
4mm Canadian Pacific Railway 434 434 434 43 4

100 Can. Steamship» Lines L’td 8 8 8 8
Can. Steamship* Lines pfd 37 37 37 37

110 Can. Cement 14 14 14 14
Kt:> Cockshutt Plow 15 15 15 15

( on. Mining k Sme.ting 177 185 177 185
1105 Dominion Bridge Co. 59 594 59 59

10 Dominion Glas» Co. L'td 105 105 105 105
60 Dyden 7 7 7 7

90 Fraser Comoanie* L'td 3 3 3 3
95 Gurd, Charles and Co. L’td 29 29 29 29
25 Gypsum Lima 19'4 194 194 194
20 Hamilton Bridge 23 23 23 23
45 Hamilton Bridge Pfd 23 23 23 23
45 Hamilton Bridge Pfd 83 4 63 H 83 4 83 4

125 Howard Smith 7 7 7 7
10 International Power 124 124 124 124

20483 International Nickel Co. 22 4 -3 \ 224 23 4
25 Lake of the Wood* M. Com 40 40 40 40

357 Maesey-Harris Co. L’td 224 224 21 21
786 Montreal L. H A P. Cons. 554 564 554 564
216 McColl Frontenac Oil Ifi'a 164 164 164
485 National Breweries 294 30 294 29 4
25 Ogilvie Flour Mills 290 290 290 290

405 Power Corp. of Canada Ltd 664 67 664 664
175 St laiwrence Flour Mill# 26 26 26 26
247 Shawinigan Water k Power 654 66 654 60

35 Sherwin William» Co. 32 34 32 34
40 South. Canada Power Co. 28 28 28 28

112 Steel Co. of Canada 424 424 424 424
10 St-Lawrence Corporation 74 74 74 74

155 Winnipeg Electric Ry. 36 4 364 364 364

4
BANQUES ;
Commerce 241 241 241 241

52 Montréal 302 301 302 303
Nova Scotia 326 326 326 326

10 Royal 290 290 290 290

PAUVRE SITUATION III f AURA PEU DE

LE RESULTAT
Ne» York, 28. —Des effort* vigou­

reux pour étendre 1« ralliement à 
tau* lea stock» ont amené la plus fort 
virement depuis quinze jours aur !e 
marche de» valeur» tandis qua Ta 
vanca rénérala n'a été que d'un pci 
plu» d'un point.

Da vigoureuse» opération» k la haut 
se et da» opération» de couverture 
■ ur une large échelle ont fait avan­
cer la liste rapidement dam la pre­
miere heure et l'activité progressa en 
conséquence. Mais le» prix devinrent 
irréguliers et commencèrent à céder 

1 vtr§ le milieu de la ■eanca. Le» hau­
liers trouvèrent plusieurs titre» fai­
ble», ruais la liste en général fut bien 
supportée. L’indice de» prix de 90 
stocks montra un gain net de 1 3-10 
points. Le virement total s'est éleve a 
2,200,190 parts.

Les stocks vigoureux comprirent 
tout un assortiment d'utilités, d'amu­
sements, de titres de merchanlises et 
de spécialités. Les chemins de fer fu­
rent monotone*. U. B. Steel fluctua 
entre un gain et une perte d'un point 
et ferma stationnaire,' en recul de 
seulement 3—8. Radio clôtura en perte 
de 1-8. American Can avança de 2 
points, puis perdit ensuite la plus 
grande partie de son gain. Les titres 
fui ont fermé un ou deux points piu» 
haut comprennent American Telepho­
ne, Atchison, Columbia Graphophone, 
Delaware A Hudson. Electric Power 4 
L ght, American A Foreign Power, In­
ternational Nickel, McKeesport Tin- 
p ate, Radio Keith. Remington RanJ, 
Sears Roebuck, Stone A Webster, U 
nion Carbide et Westinghouse Elec­
tric. Allied Chemical prit 8 points »c 
Safeway 3.

Les baissiers trouvèrent plusieurs 
points faibles. Ainsi Vanadium tom­
ba de 5 points, mais se rallia de l 
point. International Telephone fut dé­
primé de plus de 2 à une fraction de 
•on prix minimum. Oliver Farm e. 
Bohn Aluminum reculèrent à de nou­
veaux bas.

Sur le marché des commodités, !e 
roton resta stationnaire, le sucre brut 
fut plus ferme, tandis que les grain» 
reculèrent. Le blé perdit 1 1-2 cent a 
la nouvelle de fortes offres de blé 
russe sur les marchés européens.

LES AFFAIRES 
SONT EN BAISSE

Dans presque tous les 
domaines du commerce 
et de l'industrie on en- 
régistre une baisse 
l'an dernier.

sur

OU MARCHE DU BOIS- COTON AU MEXIQUE

CURB DE MONTREAL BOURSE DE NEW-YORK i
-■—------- ------

our» «lu 27 Août 19 10 fa u r nia au ( our* du 27 a mit 1936 t'>Urn
Notive *te par L 3. Beau b: r.. 153 No uvalIUte par MacDougall A Ma
Notre- Dame uga . Edifice A me a u.

Haut Bas Ferm Haut Bai Deimière
sa. Oil 30 30 50 V r nte
nt. Ame Oil T» Am (an. 132 1 1304
ommon. Pete 16 «6 An Tel. A Tel 11* 21 41 ■»
i»t. Corp Sea « « t 9’» An icondm ( opp# r 45 4 45
om. Kng Work - 57 An VS aterwork * 92 4 90 92r-.
ome Oil 2 2' Ba dwm Loco 304 . 294
npenal Oil 19 ki 19 » Ba timoré k Oh .» 994 99 4 99 4
’npena! T«>ba«fo 9 » 9 « H 1 « Be hiehem Stee! 824 824 824
,t Petroleum Br gg> Body 2'i '*
itrhtll Hobart 17 tadian Pacific 754

Goodherham 4 j % Ch 1 >hin 47 4 474 17 ,
rro de Pasvo 414 444 44 -

UTILITES PUF 1 LI O U F rytlpr Corn.

y glee Sec 12 « » v.'on Chem
pont 119 1 16 14 1174

LFS MIN Frie Railroad 4'i , é 1 • .
Fr» port Texas 41 43 4

bans «. .41 4. itéra! Motoi» 434 414 4 t \
50 «14

n r a n 1 a » Gt leral Ry S.g
lg M>«sour f.f) Ho j,ton Oil k • * i
p- k Hugh** Hu d*on Motor» «»0 4 10 H 30 ^

Hu PP Motor» 1 •> 4 134 U»
VALEURS HOR 3 LÏST1 Nukel »•> 1 4

le!, k Te’ 42 • i ! 40 •*
K •• 34an M» • ng 18 18 18 Ma %6
Mo ntg merv VS a rd 344 344
N.> r t h e r n Pacifi. • » 4 714 * » 4
No rth An •" i c ( o 104 , 1 loi

Le commerce de groa et de détail I 
d«"* Provinces Maritimes souttent bien 
la comparaison avec l’an dernier. Le: 
rentrée» sont passables ou bonnes. Le 
marché du bois raste pauvre. La flot­
te «le pé«he n'a eu qu'une pèche passa­
ble. Le marché du poisson séché aux 
Indes Occidentale» est encore peu ac­
tif et le» prix ne semblent pas devoir! 
s’améliorer dan» un avenir prochain. I 
Le textile et la chaussure sont au ra­
lenti Le* scieries ne produisent pas à 
plein, bien que juillet accuse un ac­
croissement par rapport à juin Le» 
mines du <'ap Breton ne travaillent 
pas plein temps et l'extraction du char­
bon en juillet a été inférieure a l’an 

• dernier. Dans Industrie de» pâte» et

I papier», certaine» fabriques ont res­
treint leur production, d'autres pro- 
Iduisent à plein rendement. Le» pers­
pective» de la récolté sont favorables.

LA SITUATION A
TERRENEUVE

Prix du Marche
4 août 1930

Les prix qui'sont Indiqués r 
font ceux généralement psvea 
par If» acheteur* en gros

POUR LC CULTIVATEUR
CE QUE VOLS VENDr 2

182
4^

40

OEUFS
CATEGORIE i 

Frai* extra»
Frais premier 
Frai» siseond

BEURRE PASTEL RISE 
Pasteur »é No 1
Pa euisine (Dairy}

POUR LC MARCHAND
CE QUE VOUS PAYEZ 

OEUFS

21*S
170 V*

M 11 
30 V 
27 ! W i

Oast
Overla

ftp**
U1»
59

Slft’z
m1»
20 V*
ftftt'i

19\
I P

Jusqu 'ci la pech* a l.i morue au 
labrador et sur les i6'v‘s, est moyen­
ne. I*» marchés européens de la mo­
rue sont un peu ébranlés par lf man­
que de consommât on, et la situation 
politique et économ'que, avec la dé- » 
pression mondiale, a »«»s répertus 

on« Pour aggraver o la. '«• poisson 
de Norvège et d'IalanJf envahit ce* 
marchés. Au Brésil, la çontommation 
«H a situation économique sont éga e 
ment mauvaise*, et e ,ia*che Je» In 
de» Occidentales est. lui aussi, en fa. 
b!e posture. Le* envois «le» mine» Bu­
chan* accusent une for*e augmenta- 
t>on de 2.815 tonn*» do concentré* de 
plomb et de zinc sur ceux de l an der- 
n er I*» papeteries Je Grand Fal’r 
et (orner Brook produ.sent a plein 
reniement. I>e Gouvernement d« Ter­
re Neuve poursuit sa politiqu* de J 
construction de route»; »! y «'mploi* 
environ J.OM homme». Le tourisme J 
est très au-de**oua de l'an dernier 
L'industrie du bluet e*i er* *v»nc« I 
sur l'an dernier, bien quu les restrie- I 
lions du tarif américi**». l’aient quel I 
que peu entravé- La M'uatio» généra- I 
le de» affaire» est morne; le» ren- I 
trée« *ont assez benne».

Le mouvement des touriste» s'est 
fortement accru aj cours des derniers 
moie, mais le commerce de gros et de 
détail reste extrêmement tranquille.

Représentant que 1a dépression des af­
faires le* a atteints au point de les 
forcer à faire cette requête le» indus­
triels du textile ont fait appel nu 
Gouvernement fédéral afin de se faire 
rembourser la taxe spéciale de 2 cts 
sur les ventes de leur» produits qui 
a été perçue de décembre 1929 au mois 
d'avril dernier. La récolte du coton 
est commencée dans le district des 
Lagunes de* Etats de Coahuila et de 
Durango. Il y a lieu de croire que la 
récolte ne dépassera pas 140,000 bal­
le»; la production normale est de
210.000 balles Dan» les districts de 
Guadalajara et de Vera Cruz, des 
pluies abondantes ont aidé aux récol­
tes, qui sont en bon état Les importa­
tions de provenance américaine au 
mois de mai dernier ont été de $10.-
664.000 et les exportations à desti­
nation des Etats-Unis, de $7,550,000

Un nouvel accord a été signé par le­
quel le Gouvernement mexicain entre­
prend de diminuer tous les ans sa 
dette d'après un plan susceptible de 
l'amortir en 4 ans, d'ici là étant ga 
rentie par tous les revenus de la Doua 
n« i es paiements commencent par 
$12,500,000 en 1931 avec acroissement 
jusqu'à $15.000,000 en 1936 et par la 
suite. Le pe*o-or du Mexique cote 
2,115 par rapport au dollar américain 
et le peso aigent est à 5 1-2 pour 
cent d'escompte par rapport à l’or.

I^es changea étrangers furent 
tlonnaires et fermes.

sta

LE TOURISME EST
MOINS ACCENTUE

Le* manufactures de la Colombie- 
Britannique sont modérément actives 
lea affaires sont généralement passa, 
blés. Les rentrées sont passable» ou 
lentes. Le mouvement touristique est 
d’environ 2b pour cent au-dessous de 
l’an dernier. Pas de changement dans 
l'industrie du bois, qui produit main­
tenant à moina de 50 pour cent de sa 
capacité; le* prix restent extrêmement 
ha». Par suite du taux peu élevé des 
frets, des grosse» commandes ont été 
reçues d’Europ« mais les autre* dé­
bouchés, domestiques ou étrangers, 
sont tranquilles. Les conserves de sau­
mon jusqu’ici aont plus eonsidérables 
que depuis plusieurs années, les pri­
ses de saumon rose étant particulière­
ment abondante*. La pèche au flétan 
est une déception, et les prix peu sa­
tisfaisants. entre quatre a dix cents la 
livre. La température a été favorable 
pour presque toutes les récoltes. Les 
tomates s’expédient et les producteurs 
obtiennent de» prix très passables. 
Les pommes de terre se vendent envi­
ron $20. la tonne, au lieu de $40. l’an 
dernier.

Dans tous las domaines U com;nen« 
a été plu» tranquillf qu'il n'est nor­
mal à l’été. La moisaon s’annonça iné- 
ga e, excellant* ici, paa/r» là, à cau­
se des caprices du avec se* ex­
cès de séchereas* et de pluie; dans 
l’a nsa mbit. néanmoins, la» récolta» 
*eront plut balles qu’à raison der­
nière. Dans la Prairie, peu à peu la 
moisson bat aon plein, ma;* il est en­
core trop tôt pour dira un chiffre dé­
finitif. Le» bas prix constituent pour 
les agriculteurs un handicap, et il y a 
plusiaurs semaine* que le* prix bais­
sent, diminuant d'autant le pouvoir 
d’achat d'une grande partie de la po­
pulation au détriment de l’ensemble 
des affaires. Dans les province» «le 
l’Est ai du Centre, Il y a plusieurs 
régions qui ont de* récolte» considé­
rables de céréales, de racines et de 
fruits, mais rabaissement des prix 
porte sur presque tous les produit» 
agricole* et laitiers ain-u quo la lé- 
taü vivant.

Le baromètre économique, comme 
l’indiquent les relevés statistiques, 
est encore bas. Les compensations 
bancaires restant au-duisou* de l’an 
dernier, de même que leu chargement! 
ferroviaires pour toutes les catégor es 
da produits. L’indipftrie d i bois est in­
active et lea- travaux d* coupe dans 
le* chantiers seront foit restreinte 
l’hiver prochain. Les Manufacturiers, 
règle générale, ont dim.nué leur per­
sonnel. Le tonnage est désappointant 
pour le» entreprises d3 tranjport. Le 
commerce extérieur est d’environ 25 
p. 100 au-dessous d'il y a un an. La 

’production automobile fait actuelle­
ment meilleure figure p»r rapport à 
1929, mais celle-ci était faible à Vé 
poque correspondante. A tout pren­
dre le tourisme a causé une décep­
tion; il est venu au Canal» moins de 
visiteurs que l’an dernier et ceux-c; 
ont dépensé moine d’argvnt.

Le commerce extérieur de juillet <e 
compare défavorablement avec l'an 
dernier, les importation» ayant reculé 
de $29,708.000 et les exportation» de 
produits canadiens de $25,7')2f000 
Dans les quatre derniers mois, le com­
merce extérieur global a diminué Je 
$206.834,000, ou 25 p 100 environ, dont 
$100,299.000 a l’entrée et $104.460,000 
à la sortie, plu* $1,874,000 de réexpor­
tation*. Une bonne part de cetta «limi- 
nution est due à la baisse des prix. 
En même temps, la balinco déficiMiie 
est montée a $65,848,030, au lieu de 
$61.686,000 l’an dernier.. Ce qu’il y a 
d’intéressant dan* les chiffres de juil­
let, c’est la situation des exportation* 
de blé par rapport à 192J.

On a exporté plus de grain cette an­
née que l’an dernier et la valeur en 
est presque égale à celle de 1929. Tou 
tefoi», on n’en peut dire autant des 
autre» denrée», dont les exportations 
en volume et valeur, ont décru surtout 
le* viande», le bois, la farine, les vé 
hicules automobiles et le cuivre brut.

Pour presque tous les produits le 
mouvement ferroviaire est moins fort 
que le* deux années précédentes 
mais dan* le cas du blé, on consU'e 
un peu d’amélioration le» wagon» 
dgn» l’Ouest, au cours des trois se­
maine* terminées le 9 août, ont dé­
passé le chiffre de l’an dernier de 4.- 
183 wagons. A la même date, le to­
tal était de 235.440 wagons au-dessous 
de 1929. diminution de 12 p. 100.

La production de papier-journal en 
juillet, a été un peu plus forte que 
le mois précédent, soit 216,978 tonnes 
mai* en recul de 12,000 tonnes sur ce! 
’.e de juillet 1929. Au cour» les sept 
dernier* mois, nos fabriques ont pro­
duit 1.500,341 tonnes de papier-jour­
nal, slt 40,000 tonnes de moins qu’en
tm

Dans le» mine*, les travaux sont 
entravés par la diminution de la con­
sommation, mais restent encore con­
sidérable*. On est à construire de 
nouveaux ateliers H'affinage dan* lo

Québec et l'Ontario, et on découpa do 
I nouveaux gisements. La production 
d’or en Ontnrto. pour les onse der- 

| murs moi», a et# do 620,066,000, ua 
accroissement do $834,000 sur 1929 
Le» exportations dt cuivre en juillt'. 
$1,826,500. atteignent 11,014.500 d* 
moins que l'an dernier ; collas dj 

j nickel. $1,789.600, ont reculé de $174- 
900

La baissa persistante de» prix do 
puis plusieurs mois est In pnneipa- 

I le causa du marasma commercial ac­
tuel. Comme con*éqn«nce. les in^en 
taire» de matière» premier»» et da 
produit» finis diminuent do va'rur et 
les achats sa limitent aux besoin» 
courants. La nombre-indice da» prix 
de gros, que compile l'Office fédéral 
d» la Statistique, a»t tombé da 88 en 
juin à 85.8 en juillet, le far et sa* 
dérivés étant à peu près las seuls 
produits à rési»:er nu mouvement de 
baissa.

L'aménagement des chutes d’*au »e 
poursuit en grand at requiert beau­
coup do main d'oeuvre. D'après uni 
enquête du Ministre de l’Intérieur au 
milieu de l’année, les travaux actu 
les d’aménagement hydroélectrique 
sont plus importants qu’à toute 
autre période de l’histoire du 
Canada, les installations on 
cours d'achèvement formant un en­
semble de plus da 1,680,000 chevaux- 
vapeur.

Les opératione de banque ont un 
volume un peu plue faible que l’an 
dernier. Le rapport da juin accuse une 
augmentation d’un million et quart de 
dollars pour la circulation de« billets 
au cours du mois, mais un recul de 
$20,917,000 pour l’année, tandis que les 
prêts courants diminuaient de $23,- 
451,000, aoit moina de 2 p. 100. Les dé­
pôt» à préavis ont baissé de $22,128,- 
000 au cours du mois, et $55,807,000 
pour l'année; en revanche, les dépôts 
a demande ont grimpé de $49,089,000, 
fait exceptionnel et sans doute éphé­
mère. Dans chacune de» vingt-neuf 
villes qui ont fait rapport, les compen­
sation* bancaires ont diminué en Juil­
let; toute proportion gardée, le plus 
fort recul ae conatate à Winnipeg, 
puis à Toronto, Montréal et Windsor 
Les relevés d'août indiquent la même 
•rhose.

Sur le marché des changes, les fonds 
américain* se aont redressée vive­
ment et le mouvement de l’or des E- 
tats-Unis vert le Canada a cessé pour 
l’inetant. Les câbles sterling ont pro­
gressé constamment durant le moi* de 
4.857* à 4.87. Le franc français a été 
ferme entre 3.93 et S.dS^. Le» autres 
devises européennes ont toutes enré- 
gistré des avances, coincidant plus ou 
moins avec la plus-value des fonds a- 
méricains, à l'exception de la peseta 
qui est tombée de 11.59 a 10.60. Le 
milreis brésilien a baissé de 11.20 à 
9.80. Au cours du mois» dernier il y 
a eu une hausse sensible des obliga­
tions canadiennes de premier ordre, 
notamment le* emprunts intérieur* du 
Dominion du Canada, la demande pro­
venant surtout de* institutions qui 
confinent leurs achats aux obligations 
de tout repoa.

LE COUT DE LA VIE
MORTE EH FRANCE

LA SITUATION DE
JJWAUCHABf

Ottawa, 24.—La situation 4« j- 
b* uga na pratiquem*Bt k%'"
ge au début du moi. d'*oàt 
Ion an croit les chiffras pubiléi / 
le Bureau Fédéral de la Statists, 
prenant d. 7.SS7 firm* 
ployant à ratta 4po,Ua l.otjT, 
naraonne, au liau la 1043 gg) c 
jonna. k I. data du Ur J.HU, 22'
na".7 Y ""’Y* * »» >1* d,
118.9 le 1er juillet 195» « de irc 
M»J. 110.6, 9, 5, 96. ldi 4 ^ 
et 90.0 le 1er août 1929, 199g .Zl
1926. 1925, 1924, 1923. 1922 *
y| îï ^ gVnt C0»Bi^kU» enrt
gistré. dans la construction « 
transport pendant que la t#rH, 4 
était egalement favorabla dan* • 
minet et las communication., d».,1 
tre part, le commerce da bois 1. 
montré tranquille et l’on • not4 
diminution dans le» manufacture, i 
dans la commerce

L'activité a été plu, gr,nd, d 
provinr., d. l'oua.t. La, 
maritime, iront pa, rapporta ,.,,1 
changement et l'emploi . diî. 
dan, le, province, da Québec' 
d'Ontario. Dan, la Québec, 1 7U . 
me» ont rapporté 290,680 *mD'ov ’ 
contre 296,546 employé» le 1er juilw 
1930. Des réductions ont été not* 
dans les manufactura., U eomaertl 
de bois, la construction et la com*., 
ce en général. Le travail était moi* 
dre qu’au 1er août 1929 maiJ j.Jr 
dice dans Québec était p'us , 
vé pour la mois d’août de toutes m 
autres années précédentes. La , 
duction dans le nombre des employe, 
a été plus considérable encor»" da-. 
l’Ontario, 3,216 firmes ont rappo-’. 
employer 414,828 personne* soit ", 
diminution de 4,136 personne, SUv 
1er juillet. La situation »>.♦ ‘
blement améliorée cependant déni „ 
provinces des Prairie* alor* Ui: 
firmes employaient le 1er août 13*o 
un total le 150,811 personne- soit i 
824 personnes da plus que |c 
juillet 1930. La situation a été m. 
tionnaira dans les provinces mint- 
mes et une assez bonne amr ora­
tion » notée dans la Colombe . 
Anglaise. Dans cette derniere pP. 
vince, le nombre des employé» *,• 
passé de 88,783 à 90,786. L'on rsp. 
portait plus de travail dans les vi;;f| 
de Québec, Ottawa. Winnipeg h Va . 
couver, mai» une situation moins fa. 
vorable dans Montréal, Toronti Ha 
milton et Windsor.

Da nouvelles avances ont été 
gistrées dans la villa de Québec aj 
sujet de la situation du trava . Ce, 
avances provenaient principsemer.t 
de la construction. Les rapports four 
nis par 124 patrons démontraient ui 
personnel de 14,135 personne* a i 
date du 1er août 1930 comparative­
ment à 13,288 personnes à la date 
1er juillet 1930. Une augmentai r 
avait également été notée le 1er zut 
1929, mais l’indice était quelquei 
points plus bas a cette dernière date

L’application de !a loi sur les assu­
rance* sociales a amené des grèves 
tout a fait importantt* dans divers 
centres industriels et manufacturiers; 
mais le* patrons, en général, ont tenu 
bon et le travail reprend peu à peu. t 
Déjà le fonctionnement de la loi se 
traduit par un accroissement du coût 
de la vie. Il y a une absence notable J 
de touristes à Paris cette année à 
comparer aux années précédentee La

stagnation la plus complète règne s a 
Bourse et il en est de même dans plu­
sieurs branches du commerce. Les im­
portations d’or se continuent sur ur* 
haute échelle, bien qu’on n en voie p*® 
clairement les motifs. La temper;- 
ture constamment défavorable a sé­
rieusement atteint l’agriculture; i 
coite de blé est estimée à enviroa 
soixante millions de quintaux ,.u j 
de la récolte normale de 80 m. n- 
La consommation annuelle en chiffres 
ronds est de 90 millions de quintaux 
La quantité de blé étranger que >« 
meuniers peuvent faire entrer dir.i 
leurs farines a été portée de 3 » 14 
pour 100.

Achetez avec Confiance
LES PLUS

Grandes Valeurs

KEATING & M RAE
Agents de Change

ctatiii •» itie 
ROU*8f 01 «tiW V08M 
•OUMSI 01 MONTRKâl 

CURB DI NiW YORK 
GRAIN COTON
Tél. 1200-1201

IDIF BANQUE üü COMMERCE 
TROIS RlVltRf 8

■•e»vr»al» BSewlaieae Balte.

DE L’ANNEE

TOUJOURS BIEN EN AVANT

Les plus nouvelles améliorations 
maintenant.

1235 1ivré à Windsor, 

frtt. en plu$.

COMMERCE MOINDRE
POUR LA SAISON

Fra » d* En général le corn mere e de gro » et
Fra • prem et 34 de d étail de» Provin ce» de» Pra r’e»
Fra • •acon i SI est t ranquiUe et au «1 e»*o »4 de la nor-

male pour la »ai»on 1 épicerie » et
BEL RRE PASTEL JtIJt autr» » denree» font fort •femant ee».

No 1. boite» d* 56 livras ?* mais lea achat» se font au joui le
No 1. boite» da 5 9 livre* 29 jour pour tous le» produits le» ren-

trèee sont lente» l e blé au eomp♦ant
LF kflCl le 2* courant, ferma t à 90 3.4 centa

H'ane Brun au h eu de $1 62 1-8 *i y a un an Le
Chaud ère* de $0 Iba 1/4 .At mare hé a até nerveux et rrégulier lt
Chaud ères d» 10 Iba 14 H 11 marc hé du bétail e»t tranquille et le»
Chaud iêree d» » Iba 14 .12 pria sensiblement p lu» ha« maIgré
Chaudière» de 2 1 S Iba 11 .1» de* irrivage» faible» ou modérés. Le»

POIS POUR LA sot PE
(Garantis pour Bien eu et

ht sac 120 !b«, 1b TE. 6 H

FEVES BLANCHES
Le sae da 120 Iba, 1b là 7V»

FROMAGES CANADIEN*
il IBS Rliae

Par meu’a da 1 lb V4
Far astula da 6 16a 24
Par Bieu a da 20 IbB lt
Par ure-la da 60 Iba . 10

L'aai 
aa4 la mte %m
4 annonce la
•ellUat mereài

>n« de chi sont à $6 50 eu.
lieu de $10. l'an dernier. la marché i 
des parc» est ferme, les bacons cotant 
$11.60 plus $1. de prima par tête, au ' 
lieu du même prix le moi» dernier 
et de $1.176 il y a un an l* Manitob» 
a produit 21.672.000 livrée da beurre 
en 1929 l/e» panait da construire à 
Calgary, fin juillet, étaient de $2.025. 
000 et à Edmonton de $3 758.000, a 
rnpprocher de $6 994.660 et $1,616,000 ^ 
respectivement pour la même période, 
l’an dernier. A Winnipeg au 9 août. I 
ila atteignaient $4.726.000 au Leu de { 
$‘‘.616,000 lan dernier,

VOUS POUVEZ 
LOUER 

ACHETER 
VENDRE 

ECHANGER 
MMPORTE QUOI 

RAPIDEMENT 
A L’AIDE D UNE 

PETITE ANNONCE 
CLASSEE

Remarquez et comparez n'importe quel mo­
dèle Graham avec tout ce qu’il y a aur le 

marché, et aur le total de qualité, améliorations et prix, le 
Graham voua convaincra que rien aur le marché ne peut aur- 
passer cette grande valeur.

Par exemple, cea avantagea de qualité que vous trouvez dana 
le Graham Sedan de Ville à $1235. font de cet auto une plua 
grande valeur à aon prix dans sa claase que tout ceux qui ne 
lea possèdent point.
Empattement da 115 pouces Quatre largua portes.

Moteur six cylindres. 68 H. P. Déplacement robiqu* de pouces. 
Engrenage *ilancienx à chaîne p«ur pompe à eau et g'mératear.

Vilabraqjin à sept palier*, avec surface da palier da 81 4 pouces carré» en 
total. Direction came et levier.

Frein» hydraulique» à action interne, tambours de 12 pouree.
Uarroiwaries Graham, d’une véritable qualité Graham, meilleur fini, meilleur 
rembourrage, meilleur apparence.

Et du verre inéclatable partout à un prix additionnel plua ba« jamaw offert. 
Graèftm. *«r régv/tar, 4 parfe*. Sedan: $1215.; «vfr»» modèle» (imham ré- 
gnl.tr, $1110. et ptu» Lirré è WiaWeor. Fret en plu». Le» //«ni régulier» et 
epeedtur, $1285. «k $2395., livrée è H tadaor, fret en plus.

&AAMAM
LA QUALITE EST LA MEILLEURE POLITIQUE

LA VIOLETTE MOTOR SALES
207-209 Avenue Laviolette - - Tel 1914 

Trois-Rivières

h v

h

Le Gyproc offrr une

PROTECTION 
DEFINITIVE

P'TANT faite de Gypfit, la 
m-J Cloison Murale Gyproc ne 
petit brûler. Et, cette année, 
elle a une nouvelle surface, liafie 
et de teinte ivoire, qui rend 
euperfl uc toute décoration 
(quand elle est divisée par pan­
neaux), quoique vous puissiez 
la teinter ou la recouvrir de 
papier-tenture ou de plâtre, a 
votre choix.

Fort bolide, peu coûteuse, 
facilement et rapidement poêéc 
la Cloison Murale Gyproc 
protège définitivement contre 
le feu Ica murs, lea plafonds et 
les cloisons de votre home.
Ci-denaouft le nom de votre 
fournisseur. Consultez-le au 
sujet de cette première des 
cloisons pvpseuses incombus­
tibles canadiennes, ou de­
mandez notre intéressante bro­
chure gratuite: "Bâtissez et 
Remodelez avec Gyproc.”

GYPSUM, LIME AND 
ALABASTINI . < W \ l>\,

LIMITED **sr
Montréal Québec

■Æ NOUVELLE

”ÎTi
Cloison Murale Incombustible

PQ

En vanta rhea

Builders Supply Co., Reg’d Troit-Rivière», P.Q.
Burrill Lumber Co., Ltd Troit-Rivière*, P.Q.
The Howe Lumber Company, Ltd., Trois-Rivièrea, 
Caron A Frère Berthiervilie, P.Q.
Jot. Gauvin St Fil» Cap de la Madeleine, P-Q-
J. P. Caron Louiseville, P. Q.
Arthur Giguèra Louiseville, P. Q.
Lorenzo Rousseau Nicolet, P. Q.
La Cie de Boit et Charbon Ltée, Shawinigan Fall», P-Q*
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AMMCIES CIASSIEIES

LE NOUVELLISTE
trois-m v i c Rti

ANNONCES 
CLASSEES

=S= LA D1RE< TRICK DE LA PROGRES-!
= SIVK ENGUSH S( HOOL . U PU - r Propriété* i vendre----------

a
htTîT à#lî •Jü h** THEATRE “OLYMPIA” .itué *

t-r;. Ud!l2 / G™'1**" » vrndr# pojr U t^r. d*
p n». prix pour io» clMtee d« froupt
«*t do |3. par moia par coura. Auaa 
c.ju^oa privéra dt 6.30 Souros à 10 hou

T»«tM IM
oaraf- 

Ira Ma* lo 'aè^ 
«ua aaoraortéo al 
tfaaa la* aiaOélaa 
«a aaraciara* 0 la- 
arlmarl* 0a “Sa» 
«alluta*

Tarif de* Annonças
Mlainaa «a *6 aaaliaa 

paar ts aata ao atla* al 
•a aaa aar aat aOOitiaaaal

TROIS $1.00
Tartl ta aala

17 M taar 23 aat* « N a#attM 
«u aot aoaituaaai

Naiataaca*. flaa«aillaa. prMliaiaa aa- 
rtaoaa. aarlao**. «*c** *ar«laaa aaal- 
var*alraa. «raad aa**a*. raaaralaaaata 
aaar t>apa(Ma* at autraa. .71 aootlaa 
par latartiaa. aolvaat la faraal# arël- 
palra; aliaqaa aat addltlaaaal. I aaatia

AUCUN HtteBUURéE Mf N f pJÛh
ANNONCES ANNULEES APRE* UNE 

PRtWIfcHE tNSEWTMQN

TOUTES ANNONCES SONT 
STRICTEMENT PAYABLES DA- 

VANCE ET NS SONT PAS 
ACCEPTEES PAR TELEPHONE

APPORT £ 2 VOS ANNONCES ClAS8EI* 
OIRECTEMENI AU ttURCAl1 OU 

CHEZ NO» OTPORi ~ AIRcâ rONT *.C* 
NOMS LT ADRESSES *UIVfcNT.

Pharmacie Normand
Ra* Natra-Oaaa

Magasin Corona
. aa* Natra-Oaaa

Henri Cloutier
Coin Royal# et Bcnarentura

Pharmacie Royale
64 rua LaTioitua 

(an faca de la rua Royale)
Alfred Letourneau

68 rua Sta-Julle

Pharmacie Aubin
^ala »te Julie «t »t Maarlfa

Pharmacie Normand
ata-CAcllp St Maarlaa

Paul Gauthier
»aé Avaana Lavlolatta.

CAP DE LA MADELEINE
DAME EVA COURTEAU 

28 Rua faMy. 
PHARMACIE LABARRB 

S7i Rua Natre-Dama 
ADR'EN CLOUTIER 

41 roe Loranfat
SHAWINIGAN FALLS

PHARMACIE CYR 
Cinquième Rue

Sêrxet-vou» de no$ Annonce» Clattée» 
toua aurez de» réeultat».

Avis

LE TIRAGE DE L'HORLOGE aura lieu 
mercredi éoir le 27 août a U heuree, 
P. M. Avis est donc donné a toute# les 
personne« qui possèdent des billets e 
venir au tirage qui aura lieu au maga­
sin M A R « HL N AJ ION AL, A. ÀlUrd, 
Prop. IM Ste-Angèle, 1 rois-Rivièrre.
2 ^7588-Aoùt27*2f»)

Commerces a vendre____

CAFE-LICENCE pour la bière, bien 
meublé, bien situé, faisant de bonnes 
affa:rea, rapporte de gpis profita. Té­
léphonez immédiatement f>our appointe- 
ment à 3783.
6 (7595-Août27-3fa »

RESTAURANT-EPICERIE, bonne pla 
ce d'affaires, vendra bon marché a 
prompt acheteur. S’adre*ser R. Vermct 
te, 77a Ste-Cécile, tél. 1344-F.
6 (7601-Août28-lfa)

Coiffeuses

UNE JEUNE FILLE OU DAME sou- 
cieuae de son élégance doit soigner en 
premier lieu sa coiffure. Venei me voir 
♦t je vous donnerai aatisfaction. SPE 
CIAL1TES: Ondulation permanente de 
U machine “Keen ' 67. Garantie fi moi# 
et piua et ne pac brûler les cbeveus On­
dulation Marcel, coiffure naturelle au 
pap er, prix aptcial 11. Coupe de che­
veux, massage, ahampoo, etc. SALON 
DE BEAUTE DES PLUS MODERNES. 
96 rue Des Forges, tél. 1299-w
7 i7547-Aoûtl9-10fst

Divers a vendre

L'ASBESTOUNE: protege et conserve 
vos couverture*, garantie pour 10 an?, 
aucune autres comportions ne peut don­
ner plu* de satisfaction. Liau de formé 
de substances gommeuses fré* élastique
• l’épreuve de l’eeu, gat et acide*, ne 
peut dilater par la chaleur, ni contracter 
Par le froid, a baee d’amiante empêche 
•aa toits de ae décomposer, soulever, fen­
diller et brûler; sa vend au gallofi ou
• u baril. Se posa à froid et facilement 
Centaine» de propriétaire» dea Trois- 
R vières et des environs qui sn ont fslt 
l'essai recommandent ce matériel comme 
étant supérieur aux autre* En vente 
che* J. M P ché, boie de construction, 12 
ms Bell, tél 75.
8 (7485-Août9-l moi* i

LEVONS DE PIANO $8. par mois. Prix
• pénaux pour commençants. P. E 
CHARBONNEAU, 9 Nivervilîe.

< Août20-lmoie)

res p.m pour dames et messieurs. Cstte 
|c.af*e anglaise est faite par une per­
sonne de 8 annéea d'expsrienca et de 

! nationalité anglaise. C’e»t un fait re- 
j connu qu'il est plus facile d'apprendre 

- anglaia d’un Anglais que d’une person­
ne d'autre nationalité. Auasi coura de 
dactylographie. Faite* vo» entree* de 
suite à 27fta Ste-Angèle. tél. 64.
® ( Août21 au 2*ept.)

M! e WILDA ROBINSON a commencé 
ses cours nr.vèe de Tenue dea Livre*, et 
anglaia. Jour et soir pour dame* et 
mee>*!eur». 78 rue Bonaventure, tel. 
1005-J.
9 (7600-Aoûtl2-14-16-19 21-

23-26-28-30-Se-t .L-4-0-I0-1Ü-16- 18-l«fa )

l’évaluation de la Citf° S’aireâaer R 

J Dostaler, N P
19 (7698-AoAt2b 6fs)

BICYCLETTE C.C.ll. rouge pour en­
fant a été perdue samedi S. V. P. rap­
porter 11 rue Hart. Récompense pro- 
m.s*.
<9 (7603-Août28-3fs j

lemerciement*

ELEVES DEMANDES— Français. A- 
nthmétiaue et comptabilité. SPECIALI­
TES; Elèves arriéré* ou anglais déli­
rant apprendre correctement le fran­
çais. YVONNE FAQUIN. Hôpital St- 
Joaeph.
9 (7430-Août2-5-7-9-12-14-16-10*21

23-25-26-28 29-30-3M5fa.)

Demandes d'emploi

JEl NE HOMME parlant les deux lan­
gue* .sachant U stenographic française 
et anglaise et la clavigraphie demande 
position. S’adreeser Raymond Bernard. 
2 Ste-Cécile. tél. 776.
Il (7508-Août 16-19-2 l-22-2C-28-Cf*)

Meubles à veneïre

MENAGE COMPLET à vendre pour 
cause de départ comprenant poéle-four- 
naise, ameublement de chambre a cou­
cher, divanette, etc. S’adresser 389 No­
tre-Dame, Cap de la Maedleine, tél. 
3012-w.
13 (7600-Août28-3fa)

ipic
nie,

QUESSY—- La famill* Bruno Quessy 
remercie sincèrement le* personnes qui 
lui ont témoigné leur *ympath:e a l’oc­
casion du déc<s de Robert Quev-cy, soit 
par offrandes de fleurs, sympathie*, 
services rendus ou assistance aux fu­
nérailles.
21 (7699-Aoùt28 Ifs)

St-Pierre les RecqueU

AGREABLE PIQUE NIQUE

Etaient présents: M. et Mme Jo­
seph Demerg et leur famille, M Donat 
Neault et Aurore Neault de Shawini- 
gan Falls. M. Alphonse Tousignant, 
Mlles Marie et Aline Beanrhesne. Mlle 
Monique Carignan de Gentilly, Mlles 
Jeann* et Clodia Gervaia. Georges et 
Alphonse Gervais de Gentilly. Tous 
passèrent une agréable soirée à la 
Pointe St-Pierre.

M. et Mme Hervé Beauchesne et leur 
ftlUtte, Marie Paole ainsi que M. 
Tremblay de Québec chez M. et Mme 
Wellie Beauchesne.

Mlle Ludivine Martel, de St-Jean 
Deschaillons chez sa soeur Mme Do-

0 80 p iu.
qu'à WJZ.

— Même programme

JEUDI 28 AOUT
WEAF - NEW-YORK — 464 3

6.05 p.m.
6.30 p.m
6.45 p.m 
7.00 p m 

Sing.
7.30 p m 

Hud*on.
8 00 p m .

— Orchestre.
— Dandies of Yesterday.

— L’oncle Abe et David.
— Mid-W»#k F. Hymn

— Programme Niagara

— Heure Fleischniann.

9.00 p m. — Arco Birthday Party. 
9.30 p.m. — Concrt.
11.00 p.m. — Heure RCA.
11.00 p.m. — Orchestre.
11.80 p.m. — Orchestre.
Minuit. — Orchestre.

MEUBLES A VENDRE comprenant 
piano, ameublement de divanette, poêle, 
tapi* “Axmlnster", eervice de vais- jnat Tousignant.

Mme Roméo Lemay at ses deux enetc. Le tout en bonne condition 
S'adresser 221 Ave Lavlolette. t . 1708. 
13 (Août28-30-Stv..2-3f§)

On demande à louer

ON DEMANDE à louer magasin avec 
logement de 4 ou 5 pièces attenant; 
considérait aussi l’achat. Ecrire men­
tionnant prix et location à Casier 25,

ni.

— Literary Digest.
— Programme Pepsodent.
— Tastysast Jesters.

— Phil Cook.
— Baseball.
— In the Good Old Sura-

WJZ — NEW.YORK — 394 5
6.30 pm — Park Central Home***- 

kers.
6.45 p m
7.00 p.m 
7.15 p m
7.30 p m
7.45 p.m 
7.50 p m

mer Time.
8.00 p.m. — Orchestre.
9.00 p ;n. — Orchestre.
9 30 p m. — Heure Maxwell.
10.00 p m — Série d'opéra Victor 

Herbert.
11.00 pm. — Heure Slumber. 
Minuit. — Orchestre.

WOR — NEWARK, N -J. — 422J
6.00 pm. — L’Oncle Don.
6 30 p.m. — Causerie sportive.

— Orchestre.
— Orchestre.
— Concert vocal.
— Delivery Boy* k Mon-

Le Nouvelliste. 
16 (7581-Août26-3fs >

JEUNE COl'PLE demande deux cham­
bre* meublées avec cuisine. S'adresser 
2» rue Hart, tél. 1306.
16 (7602 Août28-3fs

Offre* d'emploi

A louer
BUREAUX ET LOGEMENTS à louer, 
«ituea au-dessu* du theatre St-Maurioe, 
moderne* et chauffés. Prix raisonna­
ble. S'adresser a Alex. Barakett «V Cie, 
tél. 1955.
X (7587-Août27-lms)

LOGEMENT N ELI -i* <. p.icea, chain 
br* de bain, sitjé p: ? ic ta St-Law 
rcr-cc, de la coitfcir-.—.M»T dea qua .; e 
des tramway*, a louer. S'adresser Jo? 
Si Philippe, tel. 2070,

(Aoûtl9-j.n.o ,

LOGEMENT MODERNE, 7 pieces et 
chambre de bain, chauffé, plancher* boi* 
dur, incinérateur, foyer naturel, etc 
Aussi un 6 pièce*, système air chaud, 
prix modérés. S’adre*ser 61 Nivervilîe, 
tél. 672-J.
1 (7589-Août27-3fs)

APPARTEMENT A LOUER. Deux eta 
ge«, six pièces, chambre de bain, rue 
\oiontaire. Fret être occupé. Horloge 
grand-père a vendre. S'adresser 51 \ o- 
lontaire. Tél. 1784-M.

( Ao Jt27-lf*)

LOGEMENT de G pièces, plu* chambr* 
ue ba;n a louer a 261 Boulevard St 
Louis. S'adresser 259-B Boulevard St 
Louis ou Banque de Montréal ,rue No­
tre-Dame.
1 (7586-AoùL26-3fs)

empi

HOMMES.—Vous pouvez faire de bon* 
revenu* en vendant le* 900 variétés 
d'arbres et d'arbrisseaux de la fameuse 
marque Etiquette Rouge, à vos am;a ét à 
vos voisins. On peut voua confier notr* 
Agence pour tout votre tamps ( u pour 
une parte seulement. REMUNERA­
TION HEBDOMADAIRE. Instructions 
complète* et équipement splendide. E- 
orivtz U CIE PEPINIERE DOMINION 
Montréal.
18(7441 -Aoûtl4-28-2f*i

UNE PUISSANTE COMPAGNIE D'AS- 
SU RA NUE-VIE CANADIENNE de­
mand* des agents avec ou sans expé­
rience à salaire ou commission dana 
Troi«-Rivière«, Drummondville, Victo- 
riaville et tous 1m villages ou campa­
gne* environnant ces villes. Adressez- 
vos applications sans retard à Casier 
fin, L«* Nouvelliste.
18 (7580-Août28-lmoU)

GERANT DE MAGASIN pour Trois- 
Rivières et le district. Expérience pas 
nécessaire. Salaire 150. par semaine, 
iua*i part subatantielle de profit*, 1623 
i $1250. de dépôt comptant rtqui* *ur 
larchandise. Ecrire au gérant, 4083 St- 
>eni*, Montréal, Qu?.

18 ( 7597-Août28-29-2fs)

ON DEMANDE 10 truck» avec dom- 
peuse hydraulique pour le charrovage de 
la pierre du quai. S’adretaer J. Des- 
c rmier*, 3 St-George*. tél. 983.
18 (7592-Août27-3fs)

St-Zéohirin

fants Thérèse et Mauric* ches des pa­
rents et des amis.

M. Damase Dubuc de St-Jean Des­
chaillons de passage à St-Pierre.

M. J. Alphonse Beauchesne de re­
tour des Trois-Rivières.

M. Arthur Demers sa dame leurs 
deux fils Norbert et J., ainsi que Mlle 
Florida Demers sont allés denièrement 
aux Troia-Rivières.

Mme Albert Baril est allée * Gentil, 
ly visiter ses nombreux parents

Mlle Héléda Chaillez de retour d’un 
voyage à Nicolet et Trois-Rivières.

Mm* Thomas Beaudet, Mlle Cathe­
rine et Arthur Beaudet sont allés aux 
Trois-Rivières.

Mlles Marie-Anne et Léonie De- 
mers sont allées dernièrement à St- 
Célestin en pèlerinage à la Tour des 
Martyrs.

Mlles M et Florence Houde du 
Cap de la Madeleine en promenade 
chez M. et Mme Arthur Demers.

Mme Lucien Côté de St-Jean Des­
chaillons en visite chez Mme Alphon­
se Beauchesn*.

Mlles Yvonne, Lucie et Florette 
Beauchesne sont allées ces jours der­
nier» visiter leurs amies Mlles Ga­
brieli* et Blandine Neault aux Trois- 
Rivières.

Mlle Brigitte Lauzor de St-Jean 
Deschaillons de passage à St-Pierre.

M. et Mme Emile Poisson et leurs 
enfants sont allés à Nicolet. Trois- 
Rivières et Cap de U Madeleine.

Mme Ritchie, Mme F. X. Méthot 
Mlle Bernadette Paradis. M. Emile 
Paradis sont allés en voyage a Qué­
bec,

M. Antonio Leboeuf est allé aux 
Trois-Rivières en voyage d’affaires.

M. et Mme Antonio Mailhot sont qU'j WJZ. 
allés aux Trois Rivières dernièrement.' 9 00 p.m

6.45 p m
7.00 p.m
7.30 p.m
7.45 p.m

roe Silver. £
8.00 p.m. — Beggar’s Bowl.
8.30 p.m. — Orcheatre.
10.45 p m. — N. Y. Globe Trotter.
11.00 p m. — Température; orches­

tre.
11.03 p.m. — Orchestr*.
11.30 p m. — Moonbeams.

WGY - SCHENECTADY, N-Y 379.5

6.18 p.m. — Orchestre.
6.30 p.m. — Dandies of Yestarday.
6.45 p.m. — L’oncl* Ab*.
7.00 p.m. — Heure Fro-Joy.
7.30 p m. — Programme de la Nia­

gara Hudson Power Corp.
8.00 p.m. — Programme Flelsch* 

mann Yeaet.
9.00 p m. — Arco Birthday Party.
9.30 p m. — Jack Frost Melody.
10.00 pm. — Programme Victor.
11.00 p.m. — Orgue.
11.30 p m. — Orchestre.

WLW - CINCINNATI, Ohio — 426
6.15 p.m. — Brooks & Ros*.
6.30 p.m. — Phil Cook.
6.45 p.m. — Concert.
7.00 pm. — Programme Crosley.
7.30 p m. — Programme Chrysler-
7.45 pm. — Radio Dog Club.
8.00 pm. — Orchestre.
8.15 pm. — Variety.
8.30 p m. — Heure Maxwell.
9.00 pm. — Romedeled Melodies.
9.30 p.m. — Heure America.
10.00 p.m. — Los Amigos.
10.30 p.m. — Amo* et Andy.
10.45 p.m. — Literary Digest. 
Minuit. — Orchestre.
12.30 a m — Melville Ray, ténor.
1.00 am. — OrchéVre.

WHAM ROCHESTER, N Y -260.7

KDKA — PITTSBURGH — 305.9
6.15 p.m. — Programme du atiMliu
6 45 p.m. — Nq-Iry Variety.
7.00 p.m. — Numéro PepatxJrnt.
7 15 p.m. — Taatyeaat Jeatera.
7 M p m — Phil Cook.
7 45 p m. — Programme Plymouth.
8.00 p m. — Orchestre.
9.00 p m. — Orcheetre.
9 SO pm. — Programme Maxwell
10 00 p.m. — Bérie rlaaaique NBC.
11.00 p.m. — Muaique Slumber.
11 JO p m. — Hport.
11.40 p.m. — Orchestre.

POSTES WABC ET W2XE
6 00 p.m. — Orchestre.
6 45 p.m. — Lea aoeura Whoop».
7 00 p.m. — Crockett Mountai­

neers
7.15 p.m 
7.30 p.m 
h.OU p.m

que.
8.15 p.m 
8.80 p.m 
8.4ft p.m 
9JO p.m

9.30 p.m.
10.00 p tu
j - • M »

Roger
11.00
1115

p.m.

— Programme Armour.
— Armstrong ljuakera. 
— I uder the Jolly

— Programme Elgin.
— Programme Humber

POSTES WA»C ET W2XE

— Orcbeatre.
— Tip Top Club.
— Orchestre ajraph'»ni-

— Melody Muaketeera. 
— Nouvelles.
— Mardi Gras 
— Heure de magasine 

Detective Story.
10JM) p.m. — Orchestre.
10JO p m. — Numéro éducation­

nel Columbia.
11(9) p.m. — Orcbeatre.
11.30 p.m. — Orchestre.
Minuit. — Orchestre.
12.30 a m. — Orgue.

CFCF — MONTREAL — 201 3

6.00 p.m. — Heure Twilight.
7.00 p.m. — Bourse.
7.1ft p.m. — Baseball.
7JO p.m. — A être annoncé.
8.80 p.m. — Orgue.
9.80 p.m. — Programme de musi­

que populaire.
10.00 p.m. — Joyaux de comédie 

musicaej

WTAM — CLEVELAND, Ohio —

3 30 p.m, 
0.15 p.m, 
6 25 p.m,
6 J0 p.m, 

Ro*e.
8.30 p.m.
7.00 p.m, 
NtK) p.m,
9.00 p.m.
10.00 p.m.
10.30 p.m. 
10.10 p.m. 
11.05 p.m. 
11.85 p.m 
12.15 a.m.

Orgue.
Harpe.
Ba*eball.

Programme White

— Jack Froat Melodies.
— Heure Fleiachmann.
— Spang Rakers.
— Heure RCA.
— Orchestre.
— Orchestre.
— Orchestre.
— Orchestre.
— Midnight Melodies.
— Artiste.

6.00 p.m.
6 43 p.m.
7.00 p.m.
7.15 p.m.
7 JO p.m. 

astrologue.
7.45 p.m.

k on p.m.
Mjn p.m.
9 00 p.m.
10.00

Freight.
10 J0 p tn
11 .SS I
l ift p.m. 
12.80 p.m

Glen lalanders.
Lea a<»eura Whoops 
Crocket Mountaineers 
Orchestre.

Eiangeline Adams.

Orchestre.

Heure Nit-Wit.
.m. — Fanfare de l'armée.

! ! ri i ■ ■ ^ m 
p.m. — Choeur Columbia.

t)J p.m.
10.00 p.m
10 30 p m 

ger.
11 00 p.m 

gin
11.15 p.m 

bert-
11J0 p.m

— Programme Armour
— Arttiairi ug tj taker*
— I mler the J«»lly Ho-

6.00 p m
6.13 put
6 ftO p.m

\(*ntril<
6 4ft P »

Grdd Medal 
( treheatre. 
Orchestre. 
NWturne

Faut

CFCF — MONTREAL — 2913

6ta) p.m. — Heure Twilight.
7.1ft p.m. — Au Parc Belmont.
7.00 p.m. — Bourse.
8 30 p.m. — Run*ian Vagabond.
7.30 p.m. — Orchestre.
9.80 p.m. — Radio Playlet.
10.00 p.m. — Programme du stu­

dio.
10.30 p m. — Orchestre.

K DK A — PITTSBURGH — 805.9

6 30 p.m. — Mac et Al 
0 45 p.m. — Literary Digest.
7.00 p.m. — Numéro Dependent. 
7JO p.m. — Cni-Bro Trouba­

dours.
7.15 p m. — Tasty Jeaat Jeatera. 
fvOO p.m. — Dérisions for Free-

p. m

— Beckwith Caterpillars
— Programme Natural

— Interwoven Pair.

— L* programme El 

— lies Bijoutiers Ho- 

— Orcbeatre.

WCAU — PHILADELPHIE

— Puddine Romeo».
— Nouvelle».

— Ismak Speaking,

Mar and AL
angeüae Adams,

— Heure helm.

— C auaerle.
— Orchestre.
—- Fanfare.

— Heure True Story.
— Choeur Columbia.
— Gold Medal Fast

— Orékestrt.
— Orchestre.
— Nocturne.

730 p.m.
7.00 p.m. 

astrologue.
7.45 p.m. 
8.<a» p.m.
8 30 p.m.

9.00 p.m. 
1LO0 p.m. 
10.30 p.m.

Freight.
11.00 p.m. 
11.80 p.m. 
12 30 a m.

I AUTOBUS 0ESHA1ES
DESCHAILLONS et STE ANGELS 

Service de semaine
(Heur» Solaire)

DEPART ARRIVEE
(Lir* en (Lir* en
deereodant) montant)
A M I M A.M. P.M
6J0 12 45—ptsrhaillon* 11.30 r oo
6.50 1 • • - # 11.00 4.30
7i'0 1.30—Gentilly 10J0 B.JO
7.45 2.00—Becancour 10 00 4-jO
8 00 230—St*-Angeia 9.45 4)6

Cerrespondance* par taxa avee
St« Sopt.*. Fortiervil!* et Lctbiniè-

SERVICE DU DIMANCHE
a M r u y m
S la 11 45 6 SW
a aa i ou s iv
T 15 1 sa T 15 
T 40 I *0 T 40 
• UO S 30 0 0*

A H. t M I' M 
OaartalL i*.auao«iowo 
Sl-Piarr* 10 co » su a lu 
r.auüur * io t co s.eo

i r a.oo 4 so f sa
Sta-Angèle S.4S 4.1$ S.15

WEAF — NEW-YORK 454.8

6.05 p.m. — Orchestre.
6 45 p m. — L’oncle Abe.
7.00 p.m. — Baseball.
7.03 p.m. — Trio Rambler*.
7 15 p.m. — Violon et orchestre. 
7.30 p.m. — Chant.

8.00 p.m. — Orchestre.
9.00 p m. — Clicquot Club E^ki 

ne ns.
9 30 p ni. — Rig Guns.
10.00 p.m. — A être annoncé.
11.00 p.m. — Orchestre.
Minuit. — Orchestre.

WPG — ATLANTIC CITY 2720

WPG - ATLANTIC CITY - 272.0

1.15 p.m. 
8.05 p.m.
8.15 p.m.
8.30 p.m.
9.00 p.m.
9.30 p.m.
10.00 p m. 

nor.
10.15 p m.
10.30 p.m.
11.00 p.m.
11.30 p.m 
Minuit. —
12.30 a m.

CHOISISSEZ 
VOTRE PROCHAIN 
COMPLET OU PARDESSUS
A NOTRE MAGASIN

— Musique de danse.
— Symphonie Interlude
— Melody Musketeer*.
— Orgue.
— Mardi-Gras.
— Orchestre.

— Stanley Meehan, té-

— Subway Boyi.
— Numéro Columbia.
— Kentucky Kardina.s.
— Orchestre.

Orchestre.
— Nocturne.

VENDREDI 29 AOUT

6.00 p.m. 
qu’à WJZ.

0.15 p.m. 
6.80 p.m. 
6.45 p.m.
7.00 p.m.

— Meme programme

— Carhnrt Hi-Hattera.
— Orchestre.
— Bnllndeers.
— Meme programme

— Artistes du studio.

WGY SCHENECTADY. N Y - 379.

6.15 p.m. — Concert.
0.45 p.m. — L'oncle Abe et David. 
7.0ft p.m. — Piano.
7.15 p.m. — Plymouth Play Roy*.
7J0 p.m. — Progrurame Novelty.
6.00 p.m. — Orchestre.
9.00 p.m. — Clicquot Club Eski­

mos.
9.80 p m. — Rig Guns.
10.00 p.m. — Programme musi­

cal.
10JO p.m. — Pop the Question. (
11.00 p.m. — Musique de danse.

WOR — NEWARK, N J. — 422.2 |

ft.15 p.m. 
5 J0 p m. 

fants.
ft.45 p.m.
8.00 p.m. 
8.05 p.m. 
8J0 p.m. 
8.4ft p.m.

studio.
9.00 p.m.
9 30 p.m,
10.00 p.m.
10 30 p.m.
11.00 p.m 

tre.
10 45 p.m.
11.30 p.m 

dio.
Minuit. —
12.30 a m.

— Orgue
— Programme de* en-

— Chant.
— Baseball
— Heure Nit Wit
— Le* soeurs Gavaghan
— Récital de chant «lu

— Orchestre.
— Orchestre.
— Chant.
— Radio Playlet.
— B**rt Low et orches-

— Chant.
— Programme d-i stu-

Orcheafre.
— Orgue.

AUTOBUS BEAUMIER
W. BEAUMIEK, prop., Hulstrode

(HEURE SOLAIRE)

En rigueur I* 14 Joillet

Tous le» jour» excepté te d,manche 
Heur* Sol. Départ Uejr* Sol. 
615 a.m. Bulatrod* 7.00 p m
6 30 a ra. Daveluyv:!!* 6.30 p m.
6 45 a.m. St-Sylvèr* 6.00 p.m. 
7.15 a m. Ste Gertrude 630 p.m.

village
7.30 a.m. Pas St Antoine 6 16 p.ra 

(samedi, lundi eeulemtnt )
7 30 x.m. Rang St-Paul 6.15 p.m
8.00 a m. Recaneour 4 30 p m.
8.30 am. Ste-Angèa 4 16 p.ra

Vn retour pour bu milage
STE GERTRUDE FT 8T à. MARIE 

9 45 a.m. Ste-Angè!* 2 00 p.m
10.00 a m. Becancuur 1 45 p.m.
1 1 ) a.m. Baa St-Anto;n* 1.16 pun
10 45 a m. Ste Gertruda 1.00 : ra 
Ste Mar * (eamtd\ lundi eeulement) 
Départ 6 15 a.m. Retour 6.00 p ra. 
Village Su-Gcrtnid* tou» le* Jour» 
St-Sylvèr* village, mardi. Jeudi et 
samedi—corre*p«,r. J avec Aa* ^ ua du 
Nord et du Sud. Le matin l'Aut< bu» 
attend 1* tra'.n de Victoria villa pour 
Daveluyvilla, St-Sylvère, Ste Gertru­
de et Rerancur et !e soir correspond 
a Bulstrode pour Victonaville.

Pour mfrryy-attnn: Téléphonez w* 
Pureau de /7mfa de Ste Gertrude

UOKAIKE

SERVICE D'AUTOBUS
entra

Vktoria\ille rt Ste-Angèle Laval 
Ra>mos«l bt One» c'«p Victanavilte 

Tel. fcocal 131

TETUES NOUVELLE »

— M. et Mme Roméo Bergeron de 
Ste-Br gitte en visite chez M. Esdr*» 
Turcotte ces jours derniers.

—Mil* Eiiann* Boisvert d* Central 
FallM en visite pour un mois chez ses 
parents.

—M. Roger Veuill*jx, accompagné 
de M Joseph C. Champoux, Mil* Ma­
rie De Lorette Biron, Clément B; 
ron sont Allés a Drummondville ces
jours-ci.

— M- et Mme Roméo Courehesne 
ainsi que M. Hervé BoGclair son: al- 
és aux Trois-Rivières. Ils rnt vlnité 
l’exposition ainsi que M. et Mme 
Wellie Boisvert, Mme Edouard Bois­
vert, M et Mme Joseph Boisvert.

TiT>

avec u
[rsÉ;

Les deux produits sont 
Gsrbonatés

25c. a toutes 
les PHARMACIES

Pneus de Seconde-Main
Rem,» «n bon ordre

A VENDRE BON MARCHE

Toute» grandeur», premier choix 
au premier arrivé.

Tire Service, 90 St-Antoine

séquent.
CAL PURGATIVE 

et LIMONADE

Faites de chacune de vos journées une jour­
née heureuse en vous prémunissant contre les 
ennuyeux malaises qui résultent de la 
paresse du système.
Prenez I Edu Riga—pleine force pour adultes 
—La Limonade Riga pour enfants et malades 
est agréable au goût et c est un laxatif doux 
—point de colique ni de mauvais effet sub*

l 9f

8.09 p.m. - 
6 JO p.m. - 
6 45 p.n».
7.00 p.m.
7.30 p.m. 

mian*.
7.45 p.m.
8.00 p.m. 

Bamberger et
9 00 p.m.
9.30 p.m
10.00 p.m.
10.45 p.m. 
ILOT. p.m. 
11.80 p.m.

— L'onde Don.
— Sports.
— Orchestre.
— Orchestre.
— Porto Rican Bobe-

— Le* Skylarkera.
— Petite Symphonie 

Cari Bchlegel. baryton.
— Wandering Gypsies.
— Chant.
— Lyons et Lyons.
— N. Y. Globe Tr«*tter.
— Orchestre.
— Moonbeamw.

Notre nouvelle politique eat de 
ne vendre que de bon» vétementa 
et à deux prix seulement.

$18.75 " $23.75
Nous garantissons no» vêtements 
comme supérieurs.

Cesae* de payer le double aoua 
prétexte de payer pour un nom.

Tel. 2424 Rés. 841 M
Garage Baptist 2560

J. L, GARNEAU & FILS
Station de servies McColl- 

Frontenae
213 rue Notre-Dame

AUTOMOBILISTES ;
Il me fuit Malalr 1# »ou* hLBrtrer 

qu» )» tiens ae 'i-enJr# rh«tge •«< Ir 
Mati-.n de trart: e M < OU. tl.O'TK 
NA< 211 rie votre I»»n.e, *t> free 
Ches J. N (iodln Lie*

Celt# station • ira m n #tt-*n!lon 
péronnelle M»U» «Kraee* f.re a* 
suré d un prompt et -ouro.s •entre 

Votre eacouraftnent est pr»t«tie 
ment solilclt* «t toi» pourei êtte 
asauré d’arotr •etUfar'Jr.n ;e*|(re 
avoir la plaisir de vois aerel Mer- 
tAf (.Merci)

J» continuerai eonrna p^r le rereé 
a»ec le Rarage C. > HM'TI-T AU 
TOMOBILKS LH. .-o-nme ecrent »*b- 
deur pour Marmon. t'rtr.ü'.a Oija- 
ler et Plrmnuth.

Me* quinte ans 1 etpérWi-a art.» 
la ligne aont an :out tamps à »otie
dlspoaltlcti.

'’ns toi t dée. vie.
J. T. GARVCaU * m 8

Par J. L Carneau.
Spécialités :

Lavage* k l’air. Recharge d’huil# 
et gr.iiaaage d* char. 

Reparations
Ouvrage garanti. Prix modéré»

m»

l>rl>a rt ie. 3 Ici «rla rlll#
A 1 d) VILe.

Aprè» r train da Lrü-r a I 13 • m
hEHl H K fK VgftlAlNg

Lire en dip»ren raat LL# en a- ntaot
A M P M Heur# aalatr* A M r M
M3 l 00 Vieteriavill* Il 43 e <u
7.35 l 25 ht Velere M • Il 3 43
* 00 • 50 ht» Eulali» IU «3 » ?U
R IJ 2.03 St vvanr«»lia IU 30 : 03
h 32 2 23 ht-Cele»tia 10 *0 4
fl 43 2 40 ht Graseire a .33 4 30
H 00 2 55 St* Angel# S «0 4 15
Bateau» : Trolt- Rl«ter«a S 30 4 01

l’aa de Srrel e ix>r%| entre St i ata*- 
Un et hle-Angalt, et it« a »-rea

* ' 8t»-A .( »■ A m rrattTM
sr.KVH K til DIMAV tlt

M3 2 00 victe',ra»*ile M 43 ft 43
7 35 2 23 ht Viler* Il 16 • is
B 00 2 30 ht* £ jinn* lia, 5 30
H , 1 3 05 St W*nk.*il«| 10 31 l 3 .3
8 32 3.25 ht Cetaitm 10 IU 3 13
H 43 S 40 ht -Gr*§oir* ft 53 î 90
9 00 3 33 St* Aa**le » 41, 4 43
Batasua : T rota- rtiviér«a • 30 4 )0

Ce'ORectlona d A iit< >t*ua
Mafia *t Hoir; Mcoiet. Mrumw nd. 
r| ie. h’ Jr*; I>e> n*i.' .ru 
tille. Grand Mere Kt.asmigan

s ' Pierre e (U v»ii,)>vtlle rt
t ■ 1 ft vi<-iona%lll*
arac lee iraina de hherb.-n .fc» il ot- 

réal. neaalarin# et guitrav 
Train pour <' em- . .«« a r t# r M 
iMmancher r- nne#-:. .n a»er i<-« tiatn* 
d» lioetreal i 1- •« Mettf*» et 

à 8t >Vanr««laa

WJZ — NEW. YORK — 394.5

RIGA

6 45 p.ir. 
7.00 p.m. 
7.1ft p.m. 
7.30 p.m
7 45 p m 

que.
<8.00 p. m . 
8JO p.m. 
S 45 p.m. 

Bridge,
9 00 p m.

— Literary Digest.
— Programme Pepaodent
— Leçon de golf.
— Phil Cook.

— Sketch humoristi-

— Pickard Family.
— T^e trio Morgan.
— Programme Natural

—Interwoven Pair

MAISON
CHARLES

ENREGISTREE
Q7 DES FORGES 07 
U I Trots-Rivière» 0 I

Pour arrommodrr no» client» qui 
déeireraient payer par verte­
ment» faedee, noua con»«nt\ron» 
de» (ertnea moyennant un» avan­
ce de 10% »ur ce» prix.

HORAIRE

AUTOBUS LAMBERT
Service Sorel à Ste-Angèl* 

(Heure loisir*)
Lira en Lire en

descendant montant
P.M A M P.M. A.M
6.30 7.30—Sorel 6.15 7.16
5 45 8.05—Y h mask a 4 40 6.40
6.20 8.60—St-F rs-du-Lac 4.16 6.16
6.35 9.00—Pierrevill# 3 55 6.00

9.25—Baieville 3.25
9.6S—Nicolet 2.65

10.10—St-Grégoir# 2.35
10.30—Ste-Angè!* 2.15

En connection arec U» Autobu» d» 
Montréal »oir et matin à Sorti

SERVICE
PIERREVILLE-DRUMMONDVILLE 

(Heur» Solaire)
Lire en lÀr» en

deirendant montant
A.M. P.M
7.00—Pi*rr«vill* 4.00
7.25—Baie vi lia S.35
8.05—St-Zéph-rln 8.00
8.65—St-Cy fl 11* 2 JO
9.15—DrummondvfH* 2.00
Direct pour Sorel en Connerfi'nn à 
Pierrevill» tou» le» jour» à 4.00 p.m. 

Sorel et Montréal.

Autobus
DRUMMONDVILLE

STE-ANGELE
(Heure solaire)

DEPART ARRIVE f
Lire en desrenl nt Lire en muotant
A M P M A M P M
6 JU 1 00 Orummondvllle Il SU « 00
• 43 1 13 St Crrlll# M iU 5 40
7 00 1.30 NntreOame 10 53 3.23
7.20 1 30 ht-Léonard IN 33 5 03
7 43 2 15 St Cèlcitln 10 13 4 43
8 00 2 30 st Qré**lr* 10 00 4 80
8.13 2.43 Ste- Anféie 9 43 4 iS
Départ Tr«**r«ier T RivUrea 9 30 4 00

SERVICE OU DIMANCHI 
Haur» Solaire

DEPART ARRIVE»
>. M P M P M A W P M. P.M.
» 30 I 00 A 30 Or vlll# || 00 S S0 10.00 

ft 4*1 I H 6 45 ht Cynlls 10 40 6 10 » 40
7 00 l 30 7 00 H Dame IU.23 4 33 V 23
7 20 I 30 7.20 ht Leonard 10 03 4 33 *.*5 
7 43 2 »3 7 43 ht CelMt.fi S.43 4 13 H 45
a.on 2 in a oo st tire». w 10 4 oo s ao
a 15 2 43 8 13 Ste Anfel» D.i3 3 43 ft.15
Oepart Trar. T -Rl*1êr#f U 00 S 30 tJ.OO 

Cat Hotair# correspond deui fnlt par 
lour à Drummondvllla a«aa lot Autobus 
pour Sherbrooke. Richmond. Maso*. 
Brompton. wind%nr• Mills, St Hyacinthe, 
Acron-Vat*. Montreal rt UuAeha 

< aaaet "t % Mn Antftle- 8t-j»a* 
De«r ha illont Nicolet. Rlarravlll*. Vlcte- 
rlavllla. Hhawlnifan. Grand Mèra, Laal- 
eevilla. Berthler

Connection* 2 fois par Jour à No­
tre-Dame mur St - Albert, St*-C.o- 
th-' in et Victorlarille.

Pour Informationc, ■ adrauar *
D. BOURGEOIS, Prop.

Téléphon* 177

Diver»

AMELIOREZ VOTRE SANTE- Ayea 
recour* dès maintenant aux remède* du
laboratoire hansquin, 26 ru*
l4iuri*t, Ul. 2245.
• (T654 Août2I 6fa)

(27-28-29)

SALLE A MANGER
Si ton» le repaa

Chambre» rt Gdrngt» à louer 

PENSION "MON CHEZ-NOUS”
7S rue Rnnaientur*

CAPITOL taxi

Tél. 3290
Rue dea Forgea, voiain du Capitol

13août-l ms

AUcz-voua à Nicolet? 
Pourquoi ne pas 
prendre le

Taxi Lefebvre
Départs après las travers*» des
Troit-Riv’èra* aua heur*» soivao* 

Us VJû a.m et 4.00 pjn 
N B —C* taxt aat 1* aaal autotiaft 

au transport d* no* refe* do
Nouvellist* pour 8t-Gr4fuir* •* 
Nicolet.

Les épreuves de Tarzan
(Episode 66)

Par Edgar Rice Burroughs
(Metropolitan Nawspx^er fUrrle*)

m
A

'J

w 
i

Jrt

ST2

AKA

A a. *.

XXanit lx cabine inoempéa, 1* mécajuam* conte 
au dans U petit* boite contlnuxlt eon tic t*c 
dans la silence d* U nuit. P«r*oan* sur ta n*- 
rire «fi do nui m pouvait te douter que la ▼en­
geance du dernier ennemi d* Taratu a* trou­
vait à quelques paa dana une cabeoe oû on r/au- 
rait Juneei eu l'idée d tiler La chercher Tic... 
tac .. tic tac. le petit bruit continu* à w 
faire entendre faiblement avec une monotocJ* 
et une réguiAiitê qui eemblent ne devoir Ja­
mais finir. Oepeudant seconde par seconde, un* 
petit* algmlle a* dirige vert un point du cadran 
tt lorsqu'tile I aura atteint, ^

Dès qu* I* Jour fut venu Tartan monta sur I* 
pont pour se rendre cno*** de l'état de la tem­
pérature Lt vent était tombé pendant la nuit 
Le ciel était sane nuage Tout semblait an non 
cor une Journée aiéelo pour le début du voyage 
vert l'tta où Tartan avait recruté son étrange 
armée et où U désirait lui rendre sa liberté. Et 
puis après ce serait le retour en Angleterre. 
Tartan éveilla ’/equipage et donna l'ordre que 
tout fut fait pour que le départ a'effectue le 
jlliif rapidement possible.

Les quatre matelote, confiant* dana la promes­

se de Lord Oreystoke, qu'üx no seraient pas la 

qui étés pour le rôle qu'l* avaient Joué au cour»

do* menées des deux Russe* s'empressèrent d'o­

béir aux ordres qui leur étaient donnée Les 
bêta* de Tarxan. rendues à la liberté, «iraient 
sur le pont à la grande peur des matelote qui 
aa valent trop bien ne dont elet étaient capable a 
•'U leur venait Jamais à l'esprit de vouloir a* 
gévoitef UJULiM *0U£ fiPHvum fieèlUft»

Opendan». surveillée* comme «Use F étaient, pag 
le fidèle Mugambt. le» temble* bête» d Akut 
et La panthère refrénaient l’envie qu'eliee 
avaient de plonger leurs dents ar^réee dans U 
chair d* ces hommes que, quelquea hemes plue 
tét, eliee conaidéralont enmre comme leurs pires 
ennemis Au bout d'une heure le Kincaid com* 
mon ça à de*r«ndr* l'UgamM «t bientôt U vo­
guait sur les eaux do l'Atlantique... Dan* la 
cabine !'aiguille oontinueit aa route vert le point 
du cadran choisi par Paul vite h pour ton oeuvr® 
d* mort, üe point attelé* le tic tac du xojcqr 

a wfiéteiaa —

i
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LE VILLAGE DE JOUSSARD EN ALBERTA 
DEVIENDRA DANS QUELQUES ANNEES UNE 

DES BELLES PAROISSES ALBERTAINES

Aviatrice anglaise

Son sol est fertile, le clim.it est splendi- St-A lexis des Monts
de et il est arrose par le petit Lac des Ls- M * *">* Ana * ^
claves.— 160 acres pour 510.00. non,,.

— M. C (jauthier, il. Hodolph* Mo

Aprè* ont Journl» rourt#» p*r
r et avertit

t»d*> réo l’air frai» du soir invitait 
# o r » ; * A»ai• am 
Pâtit lac d«» Eaeiavaa, étatidu*» d'eau 
«ia 12 a 2S milia» da larfeur par 
millaa da lonfutur, pardua dan» <«•-

■ ■— ■ . ■— rin, Mil# Béatrica Mona, Ml.a» D«a
anga» ai Mlla Claira El! ot da pas»ag«

la» avoir lofé» à l'arrivée. AUK TroU-ftiviara» diroancPa darnia-
Cat ancien mi»»ionnaira-coloni*ateur I —M. Zéphirin Morin «t »or fi!» Far-

apre» ovoir bâti l’una de» plu» belle» I nand en voyage d'affaires à f^oui»evii- 
mission» du pays, vaut fonder la plu» |
b.11. p.roi». du .onlin.nt. —M Antonio Morin «K 'irandV.ru

. .. . I de pastage chei M. rin Moî.nIl réussira sûrement, car il reste » . .dimanche dernier.
ta sû’itude profonda de» Pra ne» de encore de» centaines de terre» a pren- M Turner c: M Auré ai
l'oueat canadien, un voyageur reg..- dra du gouvarnement, pre* du Lac, M lot a Louisavilla dar.i,érrmen% 
était d’un oaiî distrait le firmament si Jpr^B |• routa nationale, pre» du • M. et Mme Armand Dupui» d<
♦tollé, ai br.i.ant de a rrovince fcn“ j rj,f mir, fert j*un de» plu» | Montréal de paa»age chas de» pannts
lf ' I , , . ,. ------ j.. I* V Labeaux. plut fertile» paya de IIn. » cl.rlé kUf.fd.,1. lun. te,..- ] Kn.ol.ill4. i M. Uo liupu... M Hnrw! P
r..t d.« group., dindon. u. Pro inr. Kn.ol,., ! r.rd d« Jlontp«lli.r.
..uch.. i.r U *r,„. ,*p.n<Unt M K-Pir.rJ. M ü Und P
d.i J.uno. .ont . iou.r d...nt . ( „„u. .ont ..n.f.lt. .t null. I tird d, Mo„tr*.l ek,t aM p.r.nt. Ji-
pre» >trre '1h .* Mitti »• itai ’ 
un pied, aur un autre fai»ant d s 
aauta da distance, marqués 
mant avec un bois I^»s p u» vieux 
#'“♦». rimanta ralavar l'una na 
un lourd bloc d ciment ancien po­
teau qui trama par ferm qu’un »a i 
v»ge »a ».t par une t gr He fer (j j 
dépasse, s'e»quint»nt » e re ever dan» 
tint position vert » e

L'a rayon de ^nc éclaire tout à 
*ntip un pâte de '« .«ne ‘ e» i#
grand» arbre' de l’autre céte du rui
• eau, qui» un peu plus bas à *on • 
é>ouchure, forme une petite la c ->u 
Ton abrite les canots La bri»e du
• «
des Jeunes sauvages qui sont a jouer
cans ie hameau

Dans la grande salle du presbytéie 
de la Mission, d# temp h autres dea
ombre» apparaissent et dUparai• sert
I *

diens de la race ( r se. a»»!* sur .*»» 
banc» d» U salle, à demi couché» sut 
le plancher, faisant a eau * tta to i» 
en fumant la pipe, avant de l’enroa* 
1er dans leur* • .verte* ; ur i r 
par terre bruit d* leur» voix d mi-
» c • e '
fé par le clapot;* de la vi.gue qui 
vj#nt de mourir sur le sable du riva-

Que peuvent bine penser ces granit
.
dants '!*• a Nation Crl»< 
tent lee deux Reserve» voisine» le 
la Mission T Pensent s aux combat» 
que leur» an etre* livraient aux tri­
but» #nv»hi»sante» ’ Ou bien, I m 
d eux »■ • • •
de» V i«»ge» Pâles, qui «emparerent 
de l#ura fourrure», de leur» terres e- j 
les vainquirent en le* gorgeant 
whisky ? Peut être sont U tout 
p’ement à causer de la ch»-*e de t 
ver dernier, ou de la pêche qui d 
commencer sou» peu de jour*. Le 
des Esclave», immense vivier. C'*nse 
y toujours du poisson en te! •
dence que >s seuvage* peuvent a pe 
de frais faire de vraie» pêche» m 
r seule uee»

Si c’étaient de» Blanc», gen» b
vard» e* •
main, 11 est certain qu’il en per <
raient longtemps â l'avance d# p< 
chea comme celle* là. Mais avec 1#
Indiens ,.

Peut être causent ils de» nouvte ,

réta où se cache le gibier
Ce pay* qui depul* de* » e e.

*

viliaation.

a leur» parents, a leur* amis 
les inviter à venir partager a- 

ver eux le» durs labeurs du défriche­
ment d'une parois»# nouvelle, mai» a. 
vec In certitude de jouir prochaine­
ment d'une belle ai*anre au milieu de 
toua leur» enfant», établi» au milieu 
d'eux.

Pour le» Indien» de la race Cri*e, 
le» colon* «ont de* ami» parce qu'il* 
«ont le» ami» du Pere Missinnnaire.

A un# centaine de pieda, une flamme 
joyeuse «‘élance ver» le ciel. Le Vo 
yageur reconnaît bientôt quelque» sau­
vage» et des Nouveau-venu», entou­
rant un amaa de souche* et de corp» 
d’arbre* enflamme» qu’on a jetés pèle 
mêle entre le chemin et le lac, dans 
un endroit ou un colon veut bâtir une 
■'sampe” pour sa famille qu’il attend

manche dernier.
M et Mme Hector Ixn ay er leur 

fillette Juliette de passage a Ste-Ur* 
suie dimanche dernier.

— Mlle fedora St-Onga Je Montrés 
d# paseage chex des parents.

Mlle Marie Anna Pixnt* et sa 
niece M le Thérèse Plsa'-a ds Shaw.- 
rugan Falls chez de* Dirent».

— M. (ieorges.-A Sjucy de pessage 
à St Paulin dimanche de'n er.

- M. et Mme A. Mongn.n et eur 
fille Marie Anna de pi *. ige chia N 
T Soucy.
- M R. Ipifond M R Gu mond de 

St-Paulin de passage en*: dee ami».
Ml’e l**.!>e!le Picard de Montrée!

chez de» parents.
- Mme Ferrier Soa,y de passage

aux Troi* Rivière» der !.• rc nert.
Mme W Iiamphoj'te. M. Alo«rt

Lafrenière. Mlle Flori la Plante ô
n.n. 1« nouv.ll, paroi,,, d. Jou, I st« Ann' *“ B..upré .n prl.-ir.*,

- M et Mme Jo» frapper, Mine 1 h. 
Auger a St-Elie dimanche dernier.

— M. et Mme Onésime R;r.guet*e, M.
■ et Mm# Olivier Faquin de Shftwmi- 

gan Fall# chez de» pareatx.
— M E Plante a GiatiJ’Mere.
—M et Mme Gabriel Auger M. Jac- I 

que* Auger. M. A Bcland de Mont­
réal,. M. et Mme Philipp** Pleur Je de 
St-I/eon de passage chez M (i. Auger 
dimanche dernier.

qui avec »a chapelle et son grand cou­
vent en est le centre, sous l’habile di­
rection du Pcre Giroux, on fait du dé­
frichement. et le» Sauvage», tout com­
me le* défricheurs, aiment â veiller 
autour du feu

Pour diro vrai, le Pères Obïat». en 
établissant la la belle M mon Saint 
Bruno, avaient en quelque sorte trana 
formé le pav». l*e* Révérendee Soeur» 
de la Province enseigna ont aux jeû­
nât, cependant que le» Pèrea jettaienl 
4 pleines mama une *emen.*e de cha­
rité qui devait faire Je ce pays sal­
vage un p»y» Je ( hrétieni

Un Jour, le feu dévora le Couvent. 
!*# alla du P« e (. roux rem t» — 
courage». I-a mission est rebâtie., 
comme en v e

F.| le* nouveaux venu* les défr
cheur* *

fi# Père Giroux t*t un a-' en m; 
•ionnaire-co >n «ateur S» n ** m * 
bâtie au milieu d une langue de ter- 
*e Je Btuf à dix I
bordure du I*a * de* > »c!ave#. et en­
tre deux réserve» de Cri»

14# a«*l ! On n’en peut trouver de 
plue fertile

I# climat * Super1'»
Tout 1# bordege du lac e*t boise, 

mai» le défrichement e«t re'»t vemen* 
facile/ Pré» dt là. à quatre ou cinj 
milita du 1er, on trouve des terre* 
♦n brûlé, facile» à mettre en labour 
Immédiatement. Un peu plu» loin, 
c'est la prairie, par espaces

Le pay* a*t p at avec une pente le 
géra ver» la lac.

Pe la bonne eau partout 
C’eet une bonne région pour la 

chatte et le pêche
{4# routa nationale traverse ’e ter 

rem de la mission tout pre* du I»a • 
Pays idée! pour le tourisme.
14# chemin de fer patte à un mil • 

#u deux.
Et pour deux cent milles at plus 

vert le sud. «'étendant les mei leurea 
terres agr es du monde.

Le gouvernement donne ce» terr** 
pour |1<V par l- t de 1* sera.*

On affirme, maintenant, que la Pro­
vince a ses ressource* nature!!#* q i< 
cea même* terra* se vendront 14 K» 
à partir du premier d’octobre pro­
chain.

Ft lee nouveau-venus sont de* Ca­
nadien* qui voulant proûter de ces 
«ventoge», sont à ouvrir une paroisse 
nouvelle qui sera la plu» belle parois- 
#e de l'Alberta, smon du Canada.

Descendant du tram à une rabane 
qu'on a décorée du nom pompeux da 
gare dTndiana, las nouveau-venus é- 
taient attendus par le Père Ctroux qui

S'approchant, le Voyageur entend 
un Nouvel Arrivé dire a des Sauvage* 
qu'il» ont un beau pay*. En dehors 
de* Réserve* ce pays sera bientôt 
peuplé par des Blancs, répond un Sau­
vage car au Service de Colonisation 
'*u ( remin de fer National du Canada 
à Montréal, le* Visage* Pâle* peuvent 
voir tou* le* renseignement* qu’il* dé­
sirent »ur cette region, me disait 
l’autre jour le Pere Giroux, et le Sau­
vage. ajoute Vous autre*, le* Blanc» 
grand» parleurs, quand vous trouvez 
un beau pay- de rhv«»e et de pèche, 
faut que vou* le disiez à tout le mon­
de

Ah’ cett# douce soirée su milieu de 
ce repos de la nature, comme elle rap­
pelle au Voyageur les soirée» de sa 
jeune»*# passée» en partie dao» la 
Matapédia Otai» le bon temps slors. 
le» noirs comm# celui ci, devant un 
grand feu d’abattis on pouvait rêver 
tout à «on ai*e

Mlle Spooner, aviatrice anglaise bien 
populaire, à son arrivée a Berl.n 
pendant qu’elle faisait sa tournée 
européenne.

rèal. M et Mme Thomas Lapointe, A.
J. Morin de Garthby, Mlle Glanda 
laipointo et Mme J. A. ï«apointe de 
Garthby, T. Desrocher» St-Johnsbuiy 
Vt..

La famille éprouvée a reçu de nom­
breux témoignages de sympathies et 
de bouquet» spirituels-

Qu'a t il de plu» agréable qu’une 
do i e rèvene p»r un soir enchanteur 
c "r.me . eux de l'Alberta ensoleillée, en 
face d’un grand feu qui pétille, sous 
une couronne d'étoile* pour cheminée 

I 'air e*t pur. le» étoile* scintillent 
au firmament, c'est le calme complet, 
1'ahaolue tranquillité, de sa douce lu­
mière la lune donne au miroir du lac 
une teinte argentée qui se reflète sur 
le» bâti«*e» de la Mission.

Paya enchanteur, d’une incompara­
ble beauté, pays de légende*, de poésie 
et de charité vécue, le Voyageur gar­
de toujours de toi le meilleur des 
souvenir».

DavehiuviHe

Lac aux Sahles
Récemment avait lieu en l'église J 

de St-Agapit le manago H# M. C J- 
deon Bergeron, fils de Joseph Berge­
ron et de Dame E. ijabonvill#, avec 
M c Fa a Daigle fille »t M Alphonse 
Daigle et de Darne Dél’i.ia Labonvilla [ 
lui bénédiction nuptiale fut donnée 
par 'abbé Auguste Castonguay, curé, 
lu? déjeuner fut donné par Atthur 
Daigle frère d* la marié* et la :cu- 
per chez son père, ou chacun i'amu- 
aa fort.

Les nouveaux époux partirent pour 
le Lac au Sable ou U» demeurent a- 
vec M Joseph Bergaron, la père du
marié.

Manseau

cour» de la 
Fleurett* H'

semaine demi 
ule recevait 1

v i*ite de M J C R to u in et M >
Blanche Binelin du T ac Ht Jean.

Mil r lient etta l^afond en voyait
r hex des parent» â S* Wence *!a»

V et M e Roméo Dunn et leur fi;»
n sont allé» vlaitar le» famille*

Lau«« phe et J'>«a;«hat Nrau'f de* Trois
RI viè

M et Mit e George» Duhamel et
leurs enfant * George* Henri et Ré-
leanne «ont revenus d’une promenade 
au* Trois Rivière*.

M’> Yvonne Lun eau e*t revenu# 
d’un voyage à Montréal

M e Hache! luif v! e«t revenue Un 
ne promenade chea de* parents à St

NONAGENAIRE QUI DISPARAIT

lus mort nous a rtvi Mme Vva Al­
fred Dasrochers née Philomène lui- 
pointe décédée à la demeura da »i I 
fille Mme Emery Daigle.

!#a défunte était âgée de ÎM an* et 
laitue dans le deuil ses enfants M.i.e 
V nery Daig e de Manseau, M. Tho­
mas De*rochera de St-John»hury Vt, 
Mme Auguste Jacque* Jackman, 
un frère M Anselme laipointe de 
Garthby et sa belle-soeur Mme Le- 
pointe, une aoeur Mme J. A. Fournier 
de Montréal un bon nombre de petits 
enfant* et arrière petits-enfanta.

Ses funérailles ont eu lieu au mi­
lieu d'une nombreuse assistance.

M le curé E. A. Lemaire officiait
I^es porteurs étaient MM. Omet 

l<em#y, Calixta ( habot, J. F. Pari, 
Emile Berniar.

Portait la croix M Cyriac Kiroua?
Dans le cortège on remarquait Us 

parent» M. et Mme 'Emeriy Pa.- 
gle, M. Thomas Desrochers et sa fiU 
*% .\Jne < Padharn de St-John- 
Mme J. A. Fournier. Mme J. I^apoin- 
te. ses petits enfant». Mme Armand 
Desrocher», Mme Georges Büodea « 
Sherbrooke. Mit Maria Desrocher», 
Montréal, se» neveux et nièce*. M. et 
Mme Thoma* laipointe, Rodolphe e*. 
Renaud laipomte, Mme J. A. Morin et 
*e» enfants J. Mar.e et Emilian, Mil'»
< larida, Lucienne et Yvonne Ijapoinie 
M. et Mme Joseph Dionne M et Mme 
M. Jacques de Garthby, l’ahbé Irenét 
Jacques du Séminaire de Sherbrooke, 
M et Mme J oseph Rochefort de St 
Cyrille. Mmes Croteau et Desharna>s 
d'Arthabaska. MM. et Mmes J. A. Sa­
voie, E A Charron, Dr J. M Malchï- 
loss#. J. F. Paré, notaire. E Berg - 
ron. E. Bern er. Jos. Sylveatre. A. 
Bernier. L. Rouleau, J. M Savoie, E 
Bédard et une foule d'autres.

OFFRANDES DE MESSES

s est occupé de leur iaatallatioB aprè* p0yr trava er dans la# chantiers.

M et Mme E’-ank Rabin, leurs en­
fant* Aline et Cille* de pat*agt cho*
Mme Vve Paul Duma*

Mlle Marthe l.afond fillette de M 
Th ;p;., K.f -nJ d. P-ummomiviM» d, | cl,4, Padh,m St-John,-
P”*»' ^h', ' on" M H'nn U .hurr Vt. M. *t Mm» Fr.nçoi, Coder 

„ ... I re d# Montréal. M. et Mme Georges
T ir'i* * " ”r*r' !'»>re«-h*r. d» H.rtford, Conn.. Lnci-,

*u.\. v ' enne et Germaine Fournier, de Mont i
M s F curette Martel de Montréal

en visite ches M. Adjutor Dumont et ! ■ -......... ■■ ■ - ■— i—.. ■
Hector Houle.

ggg ~ &■ ■
lette Yvonne sont venus passer une I 
quinzaine dans notre village visitant 
le» famille* Uha’d et Henri Côté. Dé- J 
neri et Lucien Côté et Honeriua I
Oue’let J

MU# Jeannette Hou’e e»t revenue 
d'une promenade à Princevilî# où al- I 
le alla visiter #a soeur Lilianna.

M Delphi» Luneau et se* fils Louis |
Daniel at Albert nous ont quittés

Essayez-la 
sur vos
Meubles

• Diminuez 
poussière avec 
(dre Johnson !

Dea eseais fait» récemment

prouvent que aur la cira. 

moins de pouasière s’accumule 

que sur les meubles nettoyés avec 

polie ordinaire# à l’huile. Dimi­

nuez votre époussetago da moitié.

La Cire Johneon ne contient 

aucune huile pour que la poussiè­

re s’y colle. La aurface n'e«t ja- 

maia gommeure. Elle sèche douce 

comme de la porcelaine, bnlle 

comme du cristsl fraîchement la­

vé.

Ne répandez-voue jamais d’en­

cre aur votre pupitre, ou du thé 

chaud sur la table? N'egratignez- 

vous jamais une chaiee?... l^a 

Cire Johnson préserve contre les 

tarhea et les éraflures. Elle est 

dure comme du placage et d’une 

propreté brillante et transpa­

rente.

A
Vue au microscope de la pounaiere 
eur meubla poli avec la Cire John­
son a gauche et au poli à l’huile 
a droite Sur la cira la pousaière 
touche à peine à la surface et 
moitié moins y adhère.

Pour une bouteille de 25c de 

cire pour en faire Pestai, enroyez- 

nous Iftc (frais de postal avec voa 

nom et adresse.

S C JOHNSON SON LTD 
Brantford, Canada

Succursale#: Vancouver, 
Winnipeg. Toronto, Montreal

BOVRIL
FAIT DE DÉLICIEUX 

SANDWICHES >

Meilleur de goût 
Plus lin. plus moelleux 
de consistance

Fromage

SPECIAUX POUR LA RENTREE DES CLASSES

VENTE DE CONFORTABLES
Confortables rembourrés de duvet ouaté, thème de 

nuance combiné de rose et bleu. Dimension de 60” x 
72”. Très spécial, pour la rentrée des classes, chacun.

$2.98
Un autre groupe de confortable, faits de ouaté et finis avec cen­

tre de satin, de nuance rose et bleu, spécial, chacun $4.98
Serviettes en Terry-Spécial

49c
Belle qualité

69c

100 douzaines de serviettes de toilette et de bain, en 
terry et en toile de belle qualité. Dimension de 18” x 
36”. La pair

Serviettes de .lin
Voici un groupe d’une qualité spéciale. Serviettes de 

terry pour le bain, finies avec rayures de couleurs va­
riées. Dimension de 20” x 40”. La paire.

COUVRE-PIEDS BLANCS
Pour le Collège ou le Couvent

Magnifiques couvre-pieds blancs, pour lits de collé-, g qo
ges ou de couvents. Dimension de 60” x 84”. Belle qua- I
lité, beau fini. Chacun, ^4^ A®'—™'
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Préparez-vous pour les longues 
soirées d'automne !

Faites l’acquisition d’un radio

“KOLSTER”, “COLUMBIA”, “PHILCO”
Ce sera bientôt l'automne accompagné de ses longues soirées 
tristes, où chacun passe son temps à comparer la brièveté de 
sa vie aux feuilles éparses qui bruissent en tombant. Chassez 
tous les papillons noirs, faites l'acquisition d'un radio, vous 
n'avez qu'à raccorder la fiche de contact et puis vous synto- 
nisez! Un plaisir à la fois sain et recréateur. C’est l’instrument 
jmr excellence pour garder la famille à la maison. Nous avons 
en magasin la marque qu'il vous faut .Nos appareils sont re­
connus pour ta richesse de leur son, leur précision au point de 
rue fonctionnement. Nos conditions sont faciles. Une allouan- 
ee plus que raisonnable vous sera faite sur votre vieil instru­
ment. Donnez nous le plaisir de vous faire ta démonstration 
de nos appareils. KOLSTER. COLUMBIA, PHILCO.

Robes Uniformes
Pour le Pensionnat et le Couvent des Dames

Ursulines
«

Nous vendons cette année les robes uniformes pour l’institution 
nommée plus haut. Ces robes sont faites de serge Botany françai­
se tout laine, de deux qualités différentes. Placez votre commande 
immédiatement, la pluoart sont vendues avant cme la marchandi­
se soit en magasin.

6-8-10 ans — $4.75 
6-8-10 ans — $7.50

12-14-16 ans — $5.50 
12-14 16 ans — $8.50

Nous avons aussi en main les slips noires en sateen ou en tri- 
colette. les bouffants de même nuance et les couvre-tôuts (smocks) 
noir*. Tailles de 6 à 16 ans. Aussi en magasin, robes de nuit avec 
manches longues et sous-vêtements d’hiver de tous genres.
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